COMPTE 


"Rendu  parle  Directoire  du  Département  des  deux 
Sèvres  au  Conseil  du  Département^  conformé- 
ment  au  décret  du  22  décembiv  'lySp. 


Citoyens  administrateurs, 


Nous  venons  vous  remettre  le  compte  de  notre  adminis- 
tration , & nous  le  déposons  à vos  archives  comme  un  gage 
de  l’intérêt  que  nous  avons  toujours  pris  a la  prospérité  de  la 
République. 

Peu  versés  dans  l’administration  , d’ailleurs  les  rênes  nous 
en  ayant  été  confiées  au  commencement  de  la  révolution  , 
nous  avons  eu  toutes  les  passions  à combattre,  & beaucoup 
de  difficultés  à surmonter.  Si  nous  n’avons  pas  fait  tout  ce 
que  nous  aurions  dû  faire,  vous  ne  1 attribuerez  point  a notre 
insouciance  pour  la  chose  publique  j c’est  aux  circonstances 
critiques  dans  lesquelles  nous  nous  sommes  trouvés , & sans 
elles  nous  aurions  un  tableau  bien  plus  intéressant  à vous  offrir. 

Nous  ne  ferons  point  réjaillir  sur  les  administrateurs  les 
malheurs  qui  ont  eu  lieu  dans  le  nord  de  votre  département  • 
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^en  une  erreur  passagère  d’une  poignée  de  factieux;  mais  les 
habitans  du  pap  sont  naturellement  bons;  ils  n’ont  besoin 
que  d’être  éclairés.  IS^ous  pouvons  vous  assurer  que  dans  ce 
moment  le  département  jouît  de  la  plus  grande  tranquillité , 
& nous  aimons  à croire  que  rien  dorénavant  ne  la  troublera. 

Les  subsistances  doivent  rassurer  les  administrés  ; ellés  sont 
plus  que  suffisantes  pour  l’approvisionnement  de  tous  les  dis- 
tricts , & l’opposition  à leur  libre  circulation  pourroit  seule 
en  occasionner  le  rencliérissement. 

Vos  routes  sont  en  bon  état,  8t  vous  vous,  empresserez 
sûrement  de  faire  mettre  les  travaux  de  charité  en  activité  y 
pour  procurer  des  secours  aux  indigens. 

Les  hôpitaux  , l’éducation  publique  ^ la  mendicité  méri- 
tent une  surveillance  particulière.  Vous  solliciterez  sans  doute 
auprès  des  législateurs  la  prompte  organisation  de  ces  établis- 
somens.  Ils  sont  nécessaires  pour  faire  jouir  les  citoyens  in- 
digens  , des  bienfaits  de  la  révolution.. 

Le  recouvrement  des  contributions  a besoin  que  vous  dé-- 
ployez  toute  votre  énergie  pour  en  procurer  le  versement  dans 
les  caisses  nationales.  Peut-être  doit-on  en  attribuer  le  retard 
au  trop  grand  nombre  de  municipalités  incapables  y pour  la 
plupart , de  suivre  cette  opération.  Il  est  intéressant  que  la 
Convention  nationale  s’occupe  d’une  prompte  réforme  dans 
cette  partie,  & ce  sera  encore  l’objet  de  vos  sollicitudes. 

■ Enfin,  administrateurs  y le  compte  ci-joint  vous  fera  con- 
.noitre  la  situation  de  toutes  les  parties  de  l’administration , & 
nous  éprouvons  en  vous  le  remettant,  la  douce  satisfaction 
que  doivent  sentir  des  citoyens  qui  n’ont  jamais  eu  d’autre* 
vue  q^e  le  bien  public  , &.  quîse  retirent  le  CQeiii:  &:  les  mninsi 
purs.. 
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PREMIÈRE  PARTIE. 


I 

CHAPITRE  PREMIER. 

V 

Administration  intérieure* 

SECTION  PREMIÈRE. 

"Police. 

Nous  serions  plus  flattes^  citoyens,  d^avoir  avons  entretenir  de  f® 
tr-anqiiilüté  qui  auroit  dû  régner  dans  ce  departement;  mais  quelque 
effort  que  nous  ayons  pu  faire,  nous  n^avons  pu  empêclier  qu’une 
étincelle  de  la  grande  conjuration  formée  contre  la  liberté  par  les 
despotes,  n’ait  éclaté  dans  le  ci-devant  district  de  Cliâtillon. 

Les  prêtres,  les  ci-devant  nobles  tramoient  depuis  long-temps  cette 
conspiration;  ils  ontfanatisé  les  malheureux  babitans  des  campagnes, 
à lin  tel  point  qu’ilsont  poussé  leur  égarement  jusqu’à  leur  faire  croire 
qu’ils  étoient  invulnérables.  les  prêtres  leur  avoient  persuadé  que 
ceux  qui  manqueroient  de  foi  & qui  pourroient  être  accessil)les  aux 
balles  , ressusciteroient  le  troisième  four  j ils  leur  citoient , pour 
exemple,  Jésus-Christ  sortant  du  tombeau , & Jonas  déposé  à Ninive 
après  avoir  été  englouti  dans  le  corps  d’une  baleine  ; la  couronne 
du  martyre,  les  portes  du  paradis  ouvertes  sans  passer  nar  les 

flammes  du  purgatoire,  entroient  aussi  dans  les  discours  séducteurs 
que  les  prêtres  leur  tenoient  pour  les  porter  à égorger  leurs  frères. 

' ^ Châtillon  & les  environs  étoient  le  rendez- vous  des  séditieux  de  plu- 
sieurs départemens.  ^ 

Le  22  juin  ils  se  portèrent  à Châtillon  : une  partie  des  papiers  du 
district  furent  brûlés;  une  vingtaine  de  patriotes  qui  s’étoient  retirés, 
de  la  ville,  rentrèrent  avec  un  détachement  de  Cholet,  donnèrent!» 
chasse  LîîLx  séditieux  êc  firent  plusieurs- prisonniers-.^ 


L’attronpement  se  porta  sur  Bressuire  ; maïs  cette  villô  , soutemie 
par  des  détacliemens  (le  Saint-Loup,  d’Airvauît,  de  Partenay  , de 
Tliouars  dcde  quelques  gendarmes,  repoussa  l’ennemi. 

Le  23  les  assaillans  donnèrent  un  second  assaut  a cette  ville,  & n’eu- 
rent pas  plus  de  succès  que  la  veille. 

Le  24  l’ennemi  se  porta  en  plus  grand  nombre  pour  emporter  la 
place;  mais  de  nouveaux  deLacliemens  de  gardes  nationales  & gendar- 
merie de  Niort  de  Saint-Maixent , la  Motte- Saint-Héraye , Champ- 
deniers  , Partenay  dcThenezay s’étant  réunis  à ceux  qui  étoient  déjà  à 
Bressuire  , joignirent  les  séditieux  au  moulin  Cornet,  les  attaquèrent 
de  les  mirent  en  fuite. 

Dans  ces  différentes  affaires  , nous  avons  eu  dix  hommes  tues  de 
cinquante  blessés;  les  rebelles  ont  perdu  plus  de  quatre  cents  bommes, 
& on  leur  a fait  cent  soixante-quatorze  prisonnieis. 

Le  département,  qui  ne  pouvoit  calculer  les  suites  de  cette  insur- 
rection , de  qui  sentoit  combien  il  étoit  intéressant  de  l’étouffer  dans 
sa  source , ne  négligea  aucun  moyen  de  défense. 

Des  commissaires  furent  envoyés  à Châtillon  & à Bressuire  ; d autres 
partirent  pour  Saint-Jean-d’Angély , Saintes,  la  Rochelle  de  Roche- 
fort,  pour  nous  procurer  des  armes,  de  l’artillerie,  des  munitions  de 
guerre  dont  nous  étions  totalement  dépourvus  : par- tout  ils  ont  troirvé 
des  frères  , des  amis  prêts  à voler  au  secours  de  leurs  voisins. 
Salnt-Jean-d’Angély  nous  a envoyé  deux  milliers  de  poudre  ; Roche- 
fort,  un  détachement,  quatre  pièces  de  canon  de  quatre  , vingt 
mille  cartouches  & quatre  cents  fusils. 

Ce  détachement  a remporté  ses  munitions  : les  quatre  cents  fusils 
ont  été  envoyés  à Paris,  sur  la  réquisition  qui  nous  en  a été  faite  par 
les  commissaires  de  l’Assemblée  nationale. 

La  Rochelle  nous  a envoyé  un  détachement,  deux  canons  de  huit, 
deux  de  quatre,  avec  leurs  caissons,  outils,  sacs  a terre,  un  cric, 
quarante  mille  cartouches,  raille  fusils  repares. 

Ce  détachement  nous  a prêté  les  deux  pièces  de  huit,  a laissé  ici 
leurs  caissons , outils,  sacs  à terre  , un  cric,  trente-huit  mille  deux 
cents  cartouches , & les  mille  fusils  qui  servent  à l’armement  du  troi- 
sième bataillon  & d’une  compagnie  franche  de  cent  cinquante  hommes. 


( 7 ) 

Des  détacliemens  de  Mayenne  & Loire,  la  Vendée,  la  Loire  infc’- 
rieure,  la  Vienne  & de  plusieurs  autres  départemens  se  sont  mis 
en  marclie  pour  dissiper  les  séditieux  ; mais  ayant  appris  que  les 
rebelles  avoient  été  défaits , ils  ont  rétrogradé. 

Nous  avons  fait  acheter  & conduire  à Bressuire  & à Partenay 
soixante- dix  milliers  de  minot  de  première  & seconde  qualités,  pour 
la  subsistance  des  troupes  : nous  avons  tout  lieu  d’espérer  que  la  tran- 
quillité publique  ne  sera  pas  troublée  de  long-temps  dans  ce  district  ; 
les  pi'ojets  des  chefs  des  séditieux  ont  été  anéantis  à la  journée  du 
lo  août  ; ils  ont  été  battus  à Bressuire  comme  à Paris,  & le  succès 
des  armes  de  la  République  , la  honte  & la  défaite  des  rois  conjurés 
achèveront  de  déjouer  les  perfides  projets  des  agitateurs,  des  despotes 
6c  des  traîtres. 

En  general  il  n’y  a eu  de  troubles  que  dans  les  communes  où  se 
sont  trouves  les  prêtres  insermentés.  Le  directoire  prit  un  arrêté 
contre  eux  le  3o  juin  dernier,  qui  eût  dû  les  contenir  s’ils  eussent  été 
susceptibles  d’être  ramenés  à l’ordre  & à la  paix;  mais  le  conseil  du 
département  , voyant  qu’ils  étoient  incorrigibles,  prit,  le  2.5  juillet 
Suivant,  sur  le  rapport  qui  en  fut  fait  par  le  directoire,  un  arrêté  qui 
lès  expulsoit  du  departement.  Depuis  nos  législateurs  ont  pris  des 
mesures  de  rigueur  pour  délivrer  le  sol  de  la  République  de  ces  agi- 
tateurs : nous  avons  tout  lieu  d’espérer  que  la  tranquillité  publique  ne 
sera  plus  troublée  dans  ce  déj)artement,  par  le  soin  qu’on  a de  sc 
debarrasser  de  ces  êtres  suspects  , & d’envoyer  à la  Guianne  française 
tous  ceux  qui  , au  mépris  de  la  loi , sont  pris  sur  le  sol  de  la  Répu- 
blique, apres  que  les  délais  qu’elle  prescrit  sont  expirés  , & de  ren- 
fermer dans  une  maison  desûreté,  ceux  que  l’âge  orales  infirmités 
ne  permettent  pas  de  déporter. 

S E C T I O N I I. 

Subsistances,  ''' 

Les  grains,  froment,  seigle,  orge  ont  été,  en  1791  ,&  sont  cette 
année  au-dessus  du  prix  qu’ils  doivent  communément  yaloir, 
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Le  8 septembre  dernier  le  directoire  du  département  a écrit  une 
circulaire  aux  six  districts,  pour  qu’ils  eussent  à faire  connoître  l’état 
de  leur  récolte. 

Le  district  de  Partenay  a répondu  que  les  grains  n’étant  pas  battus, 
il  ne  pouvoit  donner  aucun  renseignement. 

Les  autres  districts  n’ont  pas  fait  de  réponse.  Conformément  k la 
loi  du  i6  septembre  dernier,  le  directoire  fit  le  i3  octobre  suivant, 
l’envol  aux  districts  & aux  municipalités,  d’un  tableau  à remplir,  con- 
cernant chaque  espèce  de  grains;  il  n’a  point  encore  reçu  de  ren- 
seignemens  à cet  égard. 

En  général  la  récolte  de  1792  est  bonne  dans  ce  départemment  ; 
mais  les  pluies  continuelles  ont  avarie  le  ble  & 11  ont  pas  permis  aux 
cultivateurs  de  battre.  Dans  plusieurs  endroits  on  a été  forcé,  à cause 
du  mauvais  temps , de  grainer  le  blé  sur  des  barriques,  tant  pour 
semer  que  pour  mettre  au  moulin  ; les  agriculteurs  qui  ont  été  réduits 
à cette  extrémité,  n’ont  pas  eu  de  grains  disponibles;  ils  n’ont  pu  en 
apporter  au  marché,  & cette  circonstance,  jointe  à la  mauvaise  ré- 
colte de  plusieurs  départemens,  occasionne  la  cherté  de  cette  denrée. 

La  Convention  nationale  a mis  plusieurs  millions  à la  disposition 
du  conseil  exécutif  pour  faire  des  achats  de  grains  chez  l’étranger,  & 
il  est  à croire  que  les  mesures  que  le  gouvernement  a prises , ramène-, 
ront  bientôt  l’abondance  dans  toute  l’étendue  de  la  République. 

SECTION  III. 

Mendicité. 

Le  nombre  îesindigens,  dans  ce  département,  est  très-considéra- 
ble Nous  fîmes  passer  l’an  dernier  a 1 Assemblée  nationale  , tous  les 
renseignemens  que  nous  avions  pu  nous  procurer,  conformément  à 
l’instruction  de  l’Assemblée  nationale,  du  3 juillet  1790.  Aussitôt  que 
les  tableaux  que  nous  avions  envoyés  aux  districts  & aux  municipa- 
lités nous  furent  parvenus,  les  travaux  multipliés  qu’ont  nécessités  les 
trames  odieuses  des  ennemis  de  la  liberté,  n’ont  sans  doute  pas  permis 
^ nos  représentans  de  réaliser  les  intentions  qu’ils  ont  manifestées 
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âii  cîiapitrG  VI  de  1 instruction  du  2.0  août  1^90.  Le  brigandage  des 
armees  ennemies,  les  atrocités  qu’ont  commises  les  émigrés,  l’agio- 
tage de  Louis  XVI  notre  dernier  roi , l’accaparement  des  grains  fait 
pai  Septeuil , au  profit  de  ce  monarque  ; le  commerce  furtif  qu’il 
iaisoit  de  cette  denrée  de  première  nécessité  à Londres  & à Ham- 
bourg  , la  disette  qu’éprouvent  plusieurs  départemens , le  mauvais 
temps  qui  a fàit  perdre  & a avarié  beaucoup  de  blé,  ont  fait  hausser 
extraordinairement  le  prix  des  grains  & multiplié  les  indigens. 

Le  tableau  que  le  directoire  fournit  l’an  dernier  ôqs  pauvres  de  cet 
département,  est  effrayant;  ils  n’ont  pas  diminué  : il  est  juste  & ur- 
gent de  leur  donner  des  secours. 

Nous  pensons  que  plusieurs  ci-devant  abbayes  ou  communautés 
qu’on  ne  peut  vendre  ce  qu’elles  valent,  seroient  propres  à établir  des 
manufactures  de  pinchinats,  serges,  toiles.  Les  matières  premières 
sont  sur  les  lieux,  & on  pourroit  faire  travailler  les  indigens,  en  em- 
ployant par  nous-mêmes  les  produits  de  notre  territoire  : on  en  ti- 
reroit  d autant  plus  d avantage , que  nos  denrées  serviroienfc  à faire- 
travailler  les  malheureux,  & nous  dispenseroient  d’aller  chercher  ail- 
leurs ce  que  nous  pouvons  nous  procurer  chez  nous.  Nous  prions- 
le  conseil  du  département  de  prendre  ceci  en  très  grande  considéra- 
tion, & démettre  son  vœu  à la  Convention  nationale  sur  cet  objpt  î: 
l’intérêt  du  département'  ôc  l’humanité  le  reclament. 
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SECTION  I V. 


^ Topulütioji. 

I.„  populat’ou  a pen  ou  presque  point  vsrié  <lans  ce  cU-paitsment  ; 
e iioiubic  des  individus  se  monte  dans  les  sis  districts; 


OBSERVATIONS. 


Prisons. 

Les  maisons  d’arrêt , les  maisons  de  police  & les  maisons  de  cor- 
rection ne  sont  point  établies  dans  ce  département  : on  se  sert  en- 
core des  anciennes  prisons,  qui  sont  en  general  peu  smes 

Les  douions  du  cliâteau  de  Niort  servent  de  maison  d’arrêt  pour 
les  prisonniers  faits  dans  le  district  de  Bressuire.  Cet  endroit  peut  etre 
renL  sfir  & salubre , & est  très-propre  à former  cet  etablissement. 

La  maison  d’arrêt  de  Niort,  quoiriiie  très- vaste , se  trouvant  trop 
petite  pour  loger  les  détenus,  on  s’est  trouvé  forcé  d’en  mettre  un 

pins  grand  nombre  dans  chaque  chambre  : ès 

prisonniers  ont  tombé  malades  : la  dissenterie  s est  declaroe.  Ap 


avoir  employé  sans  succès  plusieurs  moyens  pour  nculralîscr  les  exîia- 
laisoiis  d’un  air  inépliitique , des  commissaires  du  département,  iciinls 
à ceux  du  district  & de  la  municipalité,  ont  fait  prtpaier  d’autres 
r.ppartemens  au  cliatcau  ; ils  ont  transféré  les  invalides  aux  ci-devant 
lléiiodictines  ; ils  ont  étairli  une  infirmerie  où  il  y a vingt-trois  lits: 
on  a jiris  pour  cet  effet  les  lits  des  pensionnaires  des  communautés 
îup]yrimées',  & les  barcaux  de  fer  qui  étoient  dans  l’intérieur  de  ces 
maisons  & qui  étoient  inutiles , pour  griller  les  fenctres  de  la  salle  où 
se  trouvüient  les  invalides.  Le  fer  enlevé  jrèse  huit  cent  soixante-qua- 
torze livres;  ce  qui  est  constaté  parles  pesées  qui  en  ont  été  laitca 
chez  le  citoyen  Auger  & par  ses  billets. 

Ces  mesures  nous  ont  paru  indispensables  pour  arrêter  les  progrès 
de  l’éjuJéniie,  & empêcher  que  les  détenus  , réunis  en  trop  grand  nom- 
bre dans  un  irês-petlt  espace,  ne  s’empoisonnassent  les  uns  les  autres. 

Nous  avons  aussi  promis  au  citoyen  Thiolet,  boulanger,  une 
indemnité  pour  qu’il  eût  à fournir  du  pain  d’une  qualité  supérieure 
aux  prisonniers , pendant  le  temps  de  l’épidémie.  L’humanité  nous 
en  faisoit  un  devoir,  & nous  n’avons  pas  craint  d’employer  toutes  Ics^ 
ressources  qui  étoient  en  notre  po-uvoir,  pour  arrêter  les  progrès  du 

mal  ôi,  adoucir  le  sort  des  détenus. 

*■ 

SECTION  VL 

0 

V Hôpitaux. 

Les  hôpitaux  sont  Insuffisans  dans  ce  département  ; iis  sont  mal 
dotés,  & la  plupart  mal  administrés.  Le  grand  nombre  des  malades  & 
des  infirmes  qui  y affluent  journellement,  des  emplacemens  trop  petits, 
ne  permettent  pas  d’y  recevoir  tout  le  monde. 

Il  existe  un  abus  très-conséquent  ; c’est  de  réunir,  dans  le  même 
local,  les  malades,  les  infirmes  & les  enfans  : cela  retarde  le  rétablis- 
sement des  uns  , nuit  à l’accroissement  des  autres  & trouble  le  repos 
de  tous.  11  est  urgent  de  pourvoir  aux  besoins  des  malheureux,  de 
réitérer  nos  instances  à la  Convention  nationale  pour  qu’elle  nous 
autorise  à augmenter  les  bâtirnens  des  hôpitaux  qui  existent,  & à 
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leur  donner  des  secours.  Alors  on  pourra  mettre  les  malades,  les  în- 
firnies  & les  enlans  dans  des  lieux  sains  & séparés,  & recevoir  nn 
2)!i.is  grand  nombre  de  malheureux. 

Il  iaut  indispensablement  réunir  la  maison  des  Hospitalières  à I’IiÔt 
pilai  de  Niort:  cet  établissement  est  tout  lait,  est  très- luopro  à la  chose, 
éc  ne  peut  être  plus  utilement  employé. 

L’hôpital  de  Partenay  est  trop  étroit,  ne  contient  que  très-peu  de 
pts;  mais  il  touche  à la  communauté  des  ci-devant  Ursulines , dont 


il  n’est  séparé  que{)ar  un  mur  où  il  y a une  porte  de  communication. 


Ce  local  est^rand  , commode,  en  bon  air,  ,à,la  portée  de  l’eau  , & 
n’est  propre  qu’à  former  cet  établissement. 

.Conformément  à l’arr.êté  du  conseil,  du  23  novembre  1791,  il  a été 
délivré,  sur  la  somme  de  120JQ0  livres  assignée  pour  le  secours  des 
liôoitaux,  celle  de  2000  livres  pour  çles  boîtes  de  médicamens  qui 
ont  été  envoyées  dans  chaque  canton. 

Les  9400  livres  restantes  à diviser  par  district  suivant  la  population, 
Pont  éié  par  le  directoire  du  département , dans  la  séance  du  6 avril 
dernier,  ainsi  qu’il  suit  ,• 

A l'hôpital  de  Niort.  . , . • 


Sur  celle  de  i836  1.  assignée  au  district  de  Saint- 


1377 

i633 


La  somme  entière  revenante  au  district  de  Melle. 
Au  district  de  Cbàtillon,  aujourd’ui  Bressuire. 

Au  dhtrict  de  Saint-Maixent 

Au  district  de  Partenay. 

A celui  de  Thouars.  


200 

1204 

i3i  t 


9400 


TOTAL 


11  a été  délivré  un  mandat  de  la  somme  de  5o52  livres,  au  ppfitde 
rhôpital  de  Niort,  sur  quoi  il  doit  avoir  été  prélevé  les  fonds  néces- 


saires pour  la  nourriture  des  enfans  trouvés  : cette  mesure  a été  néces- 
sitée parce  que  l’administration  de  cet  hôpital,  à défaut  de  quelques 
formalités,  n’avoitpu  se  procurer  du  trésor  public  les  sommes  dont 
elle  avoit  besoin  pour  payer  les  nourrices, 

L'administratioii  de  l’hôpital  de  cette  ville  ayant  représenté  au  di- 


(.  '3  ) 

rectoire  qu’ils  n’avoient  ni  blé,  ni  Carlne  , ni  auciTne  antre  es])èce 
d’approvisionnement  pour  nourrir  deux  cent  quatre-vingts  individus, 
on  nomma  de  suite  un  commissaire  ]K)ur  vérifier  les  iiiiiS^  de  concert 
avec  un  administrateur  du  district.  Sur  le  rapport  de  notre  commis- 
saire, quiconstata  que  lespauvresde  l’hôpital  manquoienc  xabsoluiiienc 
de  tout , le  directoire  arrêta,  vu  l’urgence,  qu’il  seroit  emprunté  une 
somme  de  6000  livres  dans  la  caisse  du  payeur- général  , pour  iournii 
provisoirement  audit  hôpital  les  denrées  d’absolue  nécessité;  (|ue  cetto 
somme  seroit  entièrement  employée  à cet  usage,  sans  qu’il  lut  perirds 
à l’économe  d’en  distraire  aucune  partie  pour  acquitter  les  dettes  qu’il 
a été  obligé  de  contracter.  Cet  arreté  du  22  septembre  dernier,  copie 
' de  la  pétition  des  administrateurs  de  cet  hôpital  , ainsi  que  celle  des 
commissaires,  ont  été  envoyées  au  ministre,  pour  qu’il  eut  à accélérer  les 
secours  qu’on  a sollicités. 

J1  a été  délivré  un  mandat  de  800  livres  pour  l’iiopital  de  Tliouars. 

Il  a ete  aussi  arrêté  que  les  sommes  fi.xées  pour  les  districts  , se- 
roient  délivrées  à mesure  qu’ils  feroient  connoître  les  besoins  de  leurs 
hôpitaux. 

C hôpital  de  Bressuire , qui  a réclamé,  n’a  pu  encore  toucher  de  fonds, 
parce  que  le  sixième  des  sous  additionnels  étoit  absorbé. 

On  fera  parvenir  à chaque  district  ce  qui  lui  revient,  aussitôt  qu’il  y 
^ura  des  fonds  disponibles  & qu’ils  auront  fait  connoître  leurs  besoins. 

SECTION  VIL 

instruction  publique. 

L’instruction  publique  est  on  ne  peut  plus  négligée  dans  ce  dépar- 
tement: les  colleges  sont  mal  tenus;  il  y a peu  d’instituteurs  ; l’éduca- 
tion est  si  précieuse,  que  sans  elle  nous  tomberions  tôt  ou  tard  dans  la 
barbarie. 

Les  préjugés  vaincus  par  les  sciences,  reparoîtroient  sous  le  règne  de 
l’ignorance. 

Le  fanatisme  terrassé  & expirant,  feroit  de  nouveaux  ravages. 

L’orgueil  prendroit  la  place  des  talens  ; on  négligeroit  l’étude  de  la 


( i4  ) 

philosoplile  , les  bons  auteurs  seroient  oubliés,  & peu  a peu  nous  re- 
tomberions dans  rabîme  dont  nous  t-enons  de  sortir. 

La  Convention  nationale  s’occupe  dans  ce  moment,  de  1 instructio 

’™Comme  les  bdtimens  de  nos  collèges  sont  dans  le  plus 
& que  les  communautés  supprimées  pourraient  servir  a oes  établis 
semens,  lé  directoire  pense  qu’il  faudrait  faire  une  adresse  a la  C 
vention  nationale , pour  la  prier  d’accélérer  son  travailsurcet  objet  & 
lui  désigner  dans  chaque  district,  les  établissemens  nationaux  q 
pounoient  servir  de  college. 

SECTION  VIII- 
J^otaires. 

Conformément  à la  loi  du  6 octobre  rjpi,  relative  à la  nouvel 
orBanisation  du  notariat,  & sur  le  remboursement  des  offices  de  no- 
taires, après  avoir  reçu  les  rensèignemens  des  districts,  nous  avons 
adressé,  le  4 août  dernier,  au  comité  de  division,  le  tableau , a 
carte  indicative  des  lieux  du  placement  desnotaires , & une  expédition 
de  notre  arrêté  : nous  n’avons  encore  rien  reçu  a cet  egard. 


N 
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Etat  des  lieux  proposés  par  le  directoire  dit  départcinent  des  deux 
Sèvres^  pour  la  résidence  des  notaires  de  son  ressort. 


'ii' 


NOMS 


DES 

DISTRICTS. 


Niort. 


Chàtillon. 


DES  CHEFS-LIEUX 
DE  CANTON. 


RÉSIDENCE 

DES 

notaires. 


DES 

NOTAIRES. 

«--«w;  » 1P  :_'^T  ÏJ  tTXiJ4!8?l2 


Niort 


Niort . • . • S 


/Écliiiv.  . 

1 Saiiit-Maxire. 


Magné 

Rohaii-Rohan. 


. I Coullon 
. Rohan- Roliaii. 

/'Mauzé 

Mauzé ^ St.-Georges-de-Rex. 

\Usseau 

/ Beauvoir 

1 Beauvoir 1 Saint-Étienne 

Chizé I Chizé 


^Prahecq.  . . . 

Praliecq JVouillé 

|_Brulin 

[Coulonge..  . . 
Coulonge 1 Saint-Porapain. 


TOTAL 


Chàtillon. 


^Chàtillon..  • 
^Saint-Aubin. 


i ’ 

Échaubrogne Èchaubrogne. . « 

' I^Chapelle-Larjaud. 


Cerizai. 


I Cerizai. 


^Lepii 


Les  Aubiers. 


! Les  Aubiers. 


B res  su  ire. 


^Saint-CIémeulin.  . . 

j Bres.su  ire 

"^Clazai.  ........ 

Chiche j Chiche 

Chapelle-S. -Laurent.  Chapelle'-S.-Laureut. 

TMoncoutant 

Monçoutant Chapelle-Seguin.  . . 


, „ „ |Fqi  et-sur-Sèvre..  . 

\ Foret-sur-Sèvre..  . . Jcourlai 

V fO 

TOT  AL  . . • . 


20. 


1 . 

1 . 


1 « 

2. 


23. 
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DES 

D I S T K X C T S. 


Saint-Maisent. 


Thouars. 


DES  CriEFS-EIEUX 
13  E CANTON. 


RESIDE?»!  CE 

DES 

NOTAIRES. 


■r 

J Saiiit-îvîaixeiit. 
^Sainte-Üueiuie. 

. I Champdeiiiers. 

-,  . rMeni^oiite.  . . 

iVautIbis.  . . . 


Saint- ]\Iajxeiit. 
Champdenlers. 


I . fCher  veux. 

lAugé..  . 


La  Motte 

Sainte-Néomaye.  • 

Moiigon 

Cîienai 


{La  Motte..  . . 
Exoudiin.  . . . . 

fPamprou 

I^Sainte-Néoraaye. 

! Tori'gr 


gni 

^ Piaille. 


/ci  leiiau  . 

j Rom.  •.  . 

Verruye jVerruye. 


Tliouars. 


Argenton-Château.  . ■ 


TOTAL 

/Thouars.  . 
1 Mauzé.  . . 

l 

r 


Briou. . . 
Thouars. 
Oyron.  . 


Saint-Varent. 


Argenton-Château.  . 
Chapelle-Gaudin.  . . 


< 


Briou 

PÆontbrun.  . 
Oyron.  . . . 

rSaint-Varent. 
Pierrefille..  . 


A-  7..  fAii-rauIt.  . . , 

-(Saint-Jouin..  , 

l 

Argenton-lesÉglises.  {Bo^-Sore't. 


TOTAL  . . . . 
TOTAL  C£NfiIVAL.. 


KOMBXiE 

DES 

NOTA  IRES. 


24. 


. . . 22.  . 

• . 

. . .140.  . 

. . 
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C H A P I T R E I I. 

Biens  nationaux  y Dixnies  & Cierge^ 
SECTION  P R E M 1 È E.  E. 

Biens  nationaux. 

Le  silence  qu’ont  jusqu’ici  gardé  quelques  directoires  de  district 
sur  l’état  des  ventes  des  biens  nationaux,  ne  nous  permettent  pas  de 
vous  présenter  à cet  égard  un  compte  bien  satisfaisant.  En  execu- 
tion de  l’article  V du  titre  premier  dè  la  loi  du  i5  décembre  1790  , 
îes  directoires  de  distinct  dévoient  nous  faire  passer  chaque  mois  un 
double  de  l’état  des  biens  nationaux  vendus  pendant  le  meme  mois, 
dans  l’étendue  de  leur  ressort  : il  s’en  faut  bien  que  ces  administra- 
tions aient',  sur  cet  article  important,  rempli  leurs  obligations  . les 
districts  de  Niort  & Melle  ne  ^ nous  ont  fait  passer  aucun  de  ces 
états  J Bressuire  nous  a seulement  adressé  ceux  de  janvier  & juillet 

Saint- Maixent , janvier,  mars  , avril , mal  & juillet  1792. 

Partenay  , décembre  1791 , janvier  & février  1792. 

Thouars,  janvier,  mars  , avril,  mai,  juillet. & septembre  179^* 

Il  eût  été  possible  de  suppléer  à cette  inexactitude  , si  les  districts 
nous  eussent  envoyé,  comme  ils  y étoient  invites  par  une  lettre  de 
l’administrateur  delà  caisse  de  l’extraordinaire,  en  date  du  17  août 
dernier,  le  tableau  des  biens  nationaux  vendus  À à vendre  a l’épo- 
que du  premier  octobre- 1792.  Trois  districts- seulement  ont  rempli 
les  vues  du  citoyen  A-nielot-,  enfin,  les  renseignemens  fournis  jusqu’à, 
ce  jpnr  ,,  offrent  le  résultat  suivant  . 
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États  des  Biens  naüonanæ  vendus  <S'  à vendre  dans 
Vctiiuduc  du  departement, 

§.  I-. 

Biens  vendus. 


1 N 0 IM  S 

1 des  1 

L I STRI  C T s. 

BIENS 

T 0 T A i. 

OBSERVATIONS,  j 

immobiliers. 

MOBILIERS. 

j Niort.  . . . 
1 Bressuire.  . 
S S.  -Maixenl. 

4,756,ja6 

3,011,434 

yy 

2,446 

35 

4,758,572 
3,01 1 .4S4 

53 

n’a  point  fourni  d’état. 

i Melle.  . . . 
1 Partenay. . . 
1 Tliouars.  . . 

2,899,484 

2,217,511 

i4»704 

7,912 

53 

2,9i4îi88 

2,225,428 

33 

n’a  point  fourni  d’état. 

Total.  . . . 

12,884,555 

25,062 

12,909,617 

§• 

I I. 

Biens  à vendrel 


Nota.  Dans  cet  état  seront  compris  : 

1°.  Les  biens  des  apanages. 

-2,°.  Ceux  des  engagés. 

3°.  Ceux  ci-devant  domaniaux. 

4°.  Les  palais  épiscopaux. 

5°.  Les  maisons  religieuses. 

6°.  La  coupe  des  quarts  de  réserve  faisant  partie  des  biens  ci-devant 
ecclésiastiques. 

7°.  Les  fonds  des  bois  épars  qui , d’après  l’avis  des  corps  adminis- 
tratifs , pourront  être  vendus. 


^.7 


Maïs  ne  sont  point  compris  les  droits  incorporers  appartenans  à la 
nation,  & dont  il  sera  ci-après  parlé. 


1 N 0 M S 
des 

districts. 

B I E 

^ 

IMMOBILISAS. 

N S. 

» 

' i ' 

MOBILIERS.- 

T O T A I-. 

OBSERVATIONS.! 

Niort.  . . • 

I ?-7j.^oo 

2,000 

129, 5®o 

j 

1 Bressulre.  • 

262, 5oi 

1,200 

363,701 

1 

i s.  -Maixeiit. 

33 

33 

33 

n’a  point  fourni  d’état.  | 

1 Melle.  . . • 

O 

O 

4,000 

1 65,000 

/ I 

i l'artenay.  . . 

122,000 

1,200 

123,200 

1 

i Tiiouars;  . . 

33 

33 

33 

n’a  point  fourni  d’éiat.  | 

Total.  . . . 

yySjOOi 

f ./  cc 

781,401 

8 

£t^t  des  biens  dont  la  'vente  étoit  ajournée  à V époque  du 

xo  août  dernier. 


1 N 0 M S 
Ides  Districts. 

Fabriques 

Séminaire 

Collège. 

Collèges. 

Hôpitaux. 

Malte. 

Total. 

OBSERVATIONS,  j 

1 Niort.  . . . 
1 Bressulre.  . 

1 S.-Maixent. 
y Melle.  . . . 
1 Pavtenay.  . . 
1 Tiiouars.  . . 

12,000 

6o,cgo 

33 

4,5oa 

79,200 

33 

33 

33. 

33 

3o,coa 

180,000 

33 

40,000 

33 

33 

2.4'jOOO 

33 

33 

390.000 

100.000 

33 

12.000 

72.000 

50.000 

30.000 

33 

200,000 

2o,oco 

y> 

492.000 

190.000 

33 

320, 5oo 
361,200 

n’a  point  fourni  d’état, 
n^pointfournid’état.j 

1 Total.  . . . 

155,700 

210,000 

64,000 

574,000 

360,000 

1,363,700 

( ?>  ) 

.Droits  incorporeTs  i tels  que  rentes  ^ cens  & antres  droits  féodaux  , 
dont  la  nation  a le  droit  de  jouir  sans  être  propi'iétaire  du  fonds 
qui  en  fait  le  gage  ^ déduction  faite  de  ceux  qui  ne  sont  pas  justifié 
être  le  prix  de  la  concession  du  fonds  par  titre  primitif , 6’  q'.éi 
par  cette  raison  ^ sont  supprimés  sans  indemnité. 


NOMS 

des 

1 

DISTRICTS. 

VALEUR 

du 

C A P I T A I.. 

OBSERVATIONS.  | 

i 

Niort 

Bressuire 

Saint-Miiixent.  . 

Melle 

Partenay 

Thouars.  , . . . 

40jCOO  35  33 

. • , 33  33  33 

• . • 33  >3  33 

...  33  3)  33 

1 5^000  33  33 

...  33  33  33 

n’a  point  fouimi  d’état.  l 

1 

n’a  point  fourni  d^état.  | 

1 Total.  

55,000  » x> 

J£t^t  des  paieniens  faits  par  les  acqitéreurs  des  domaines 
natiojiauæ  j ci  l’époque  du  premier  octobre  dernier. 


Niort 

Bressnire  ...... 

Saint- Maixent  . . . . 

Melle 

Partenay  . • . . . . 

Thouars 

T O T A n 


. 1,254,917* 

f 

17 

• 77^»39f 

6 

2 

. i,5o5,o34 

i5 

8 

. 1,17.3,424 

1 5 

7 

0 534}8B4 

2 

33 

814,72.0 

7 

. 6,055,372’ 

19^ 

T.’’ 

Ce  rapport,  citoyens , vous  paroitra  , comme  à nous , Ijien  im])arfaii;  :: 
nous  avions  néanmoins  sollicité  auprès  des  districts  , des  renseignemers- 
qiii  nous  auroient  mis  à môme  d’en  rendre  un  plus  complet.  Nos  diii- 
léren tes  lettres , entr’autres  celle  que  nous  leur  avions  écrite  le  3cr-' 
octobre  dernier,  étoit  des  plus  pressantes  ; <5c  c’est  avec  autant  de^ 
■vérité  que  de  douleur,  que  nous  vous  annonçons  leur  inexactitudo 
•eet  égard. 


» 


J 


K> 
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S E C T I O N I î. 

Édifices  nationaux. 

Un  aurpel  vous  deyez  donner  spécialement  votre  attention, 

est  d’enconrop^er  le  commerce  dans-l’étenclue  de  votre  déparLement. 
Il  ne  vous  suffit  pa.s  de  le  protéger;  il  finit,  par  les  ressources  que 
vous^ui  offilrez,  le  forcer  à s’y  fixer.  Plusieurs  négocians , & parti- 
culiérement de  la  Hollande  , sont  disposés  à venir  former  des  éta- 
bli^eraens  cirez  nous.  Si  la  révolution  a cirasse  des  esclaves , elle  dort 
nom  amener  acs  hommes  jaloux  de  la  liberté  , & faire  profiter 

la  nouvelle  patrie  de  leurs  richesses  & de  letirs  îalens.  Vous  avez 
d-dns  votre  dcoartement  plusieurs  édifices  qui  ne  pourrorent  être  ven- 
diisoue  beaucoup  amdèssous  de  leur  valeur  : ces  maisons,  d’une  étem 
dre  considérable  & d’un  entretien  dispendieux,  ne  sont  propres  qu  a 
de  orands  établisscmens  ; vous  en  avez  plusieurs  de  ce  genre  : ouvrez- 
lesli  l’industrie  , & en  augmentant  votre  aisance,  vous  augmen- 
t-rel  le  nombre  dos  défenseurs  de  votre  liberté. 

^ Parmi  les  édillces  qu’il  seroit  essentiel  de  conserver,  nous  nous 
conteimerons  de  vous  désigner  ici  ceux  qui  ont  spécialement  fixé  notre 
mtentffin  • nous  v joindrons  peu  de  réflexions  ; les  connoissances  qne 
vous  avez,  suffiront  pour  vous  indiquer  la  destination  qu  il  est  avan- 

ta'^éux  de  leur  assiguei.  


O 

noms 

des 

IdISTU  ICTS. 


b 


Désignation 

des 

ÉDIFICES. 


( Maison  des  ci- 
■ devant  religieu- 
ses Hospitalières 
de  la  Ville  de 
Niort. 


Destination 
à donner 
à ces  Edifices. 


MOTIFS. 


Réunion  à l’iiü- 


Niort. 


pital  général. 


Cette  maison  est  bien  située  ; 


Le  ci  - devant  ] Collège  national, 
couvent  des  Car- 
mélites. 


elle  est  vaste  & récemment  bâtie 
sa  réunion  à Lliôpital  général  seroil 
peu  dispendieuse,  puist|ue  les  bà- 
timens- étant  adjacens  , il  suffiroit 
d’ouvrir  entr’eux  une  porte  de  com- 
f municatiou 

Peu  de  dépenses  à faire  ; les  bâ-! 
timens  sont  en  bon  état.  En  laissants 
le  collège  à l'Oratoire  , il  faudroitt 
faire  des  frais  immenses,  cette  der- 
I nière  maison  élaiit  totalement  de- 
j gradée. 


.îh- 
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N O M S 
des 

DISTRICTS. 


désignation 

des 

ÉDIFICES. 


( Maison  dn  ci- 
devant  cliapitre 
lé^iiiier  de  Chà- 
tiUon. 


Ï)estixation 
i\  donner 
à CCS  Edifices. 


MOTIFS. 


Filai  lire  de  co-^ 
ton  on  nnnufdc- 
tnre  de  toiles  de 
CliolleC. 


Bressuire. 


Le  couvent  des 
ci  - devant  Fran- 
ciscaines do  la 
villedeBressuire. 


Manufacture 
d'étoffes  de  laine. 


s 


Palais  épisc^opal 
& sénûnaire. 


La  ci  - devant 
église  de  Saint- 
Saturnin. 


Casernes  de  ca 
valene. 


INTagasin  pour 
la  caserne. 


Couvent  des  ci- 
.-Maixeilt.»!  devant  Eénédic- 


liiies. 


Cet  édifice,  vaste,  en  bon  air 
en  bon  état,  resteroit  eu  pure  perte  .j 
ifayant  aucun  élablissernent  danii 
cette  ville  : ceux  qui  racbeteroicn; 
ne  paieroient  pas  la.  valeur  des  ma- 
tériaux. 

' Cette  maison,  quoique  grande, 
soroit  difficilement  vendue.  Il  se 
faisoit  à Bressuire  uu  commérer 
considérable  depuis  long-temps  ; i 
est  tombé,  mais  il  pourrait  être  lé 
i tabli  par  une  manufacture.  1 

^ , 1 
Ces  bàlimens  sont  vastes  & en 
bon  état  ; iis  ne  peuvent  être  fa- 
cilement divisés  : Pabreuvoir  en  est 
proche  , & le  territoire  \ oisin  abon- 
de en  fourrage. 

Cette  église  est  solidement  con.s- 
truite,  & serviroitde  ina.gasin  à k 
caserne,  dont  elle  ne  seroit  séparée 
cjuc  par  une  rue. 


IIMelIc 


IMaison  des  ci- 
.Jevant  Capucins. 


l 

( ^ . 

Maison  des  ci- 

Jevant  Clianoi- 

f lies  réguliers  do 

, ^ 


Manufacture  Cette  maison  est  vaste  , a poriei 
d’étoffes  de  lai- rde  l’eau  , & projire  à l’établisscv 
ment  d’une  manufacture  qui  lelc- 
veroit  uu  commerce  tombé  depui 
long-temps  , & r|ui  ne  peut  étn 
ailleurs  plus  fructueusciueiit  eu 
couragé. 

Réunion  à l’ Il ù-  L’hôpital  actuel  est  eu  luauvaisî 

pilai.  état  & trop  resserré  ; la  réiiiiior" 

® projetée  ss  ferait  faciiement,  juii-s-j 
([u’il  lî’y  a ([Ji’une  rue  enlie  les| 
J deux  maisons. 


, Celle. 


Rîanufacture 
d’étofiés  de  lai- 
ne. 


ÎCet  édifice  , dont  l’entretien  es!j 
^dispendieux,  est  en  hou  état,  sui'^ 
l'ie  bord  d'une  petite  rivière,  & nc^ 
l'seroit  vendu  qu’ù  perte. 
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Dcsion  ation 

' des 

Destination 

à donner 

MOTIFS. 

io  I s T r.  I C T s. 

ÉDIFICES. 

à ces  Edifices. 
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' Maison  de  la 
ci-devant  Union 
clnéûenne. 

Pour  lesséancesl 
du  district , de  la 
municipalité, -tri- 
bunal , maison 
d’arrêt  & de  jus- 
tice. 

L’administration  de  district  & la 
municipalité  y tiennent  déjà  leiirl 
séance.  Cette  maison , vaste  & en| 
bon  air,  ofiriroit  l’avantage  de  réu- 
nir dans  son  enceinte  tous  les  éta- 
blissemens  de  la  ville. 

. 
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Pai'tenay.  .« 

Couvent  des  ci- 
devant  religieu- 
ses Ursulines. 

Réunion  à l’hô- 
pital. 

' 

Cette  réunion  est  peu  dispen- 
dieuse : il  existe  déjà  une  porte  de 
communication  5 elle  est  indispen-| 
sable  , parce  que  l’hôpital  est  trop! 
'resserré.  ,| 

i 

Maison  des  ci- 
devant  Corde  - 
liers. 

College. 

La  maison  du  collège  actuel 
tombe  en  ruine  ; sa  réparation  exi- 
geroit  des  frais  immenses  , tandis 
que  celle  des  Cordeliers,  qui  esl 
assez  vaste  , se  vendroit  difficile- 
ment. 

Couvent  des  ci- 
devant  Capucins. 

l 

r Les  couvens 

1 des  ci-devant  Cai- 
* mes  &U rsulines. 

Manufacture  ou 
caserne^ 

J 

Les  casernes  de  la  ville  sont 
! tombées  en  ruine. 

( 

^Tliouars.  . 

1 

Manufacture  de 
toiles. 

! Ces  maisons  sont  vastes  ,*  on  en 
peut  cependant  tirer  parti , en  y 

J formant  des  manufactures.  Lasitua- 
Ition  de  Thouars , entre  Chollet  & 

1 Moncontour  , seroit  favorable  à la 
j fabrication  des  toiles. 

SECTION  III. 


Eaux  & Forêts. 

Les  forêts  nationales  sont,  ponr  la  plupart,  dans  le  plus  mauvais 
état  ; les  bois  sont  pillés  par  les  riverains  , les  Jeunes  taillis  manges 
•j)ar  les  bestiaux.  Les  futaies  propres  à la  construction  sont  rares  dans 
ce  département. 

Il  existe  cependant  des  plans  qui  pourroient  devenir  très-utiles  à 
U navigation,  & quimériteroient  d'être  conservés^  tels  que  les  futaies 


( ) 

de  l’allée  de  Mauvergne  , de  Saint-Jean  , du  bols  Marreau 
*erye  des  bois  de  la  Lande. 


la  ré- 


SECTION  IV. 


Eglises  & Presbytères. 


Plusieurs  communes  ont  demandé  des  réparations  d’églises  & pres- 
bytères ; mais  le  directoire,  convaincu  de  la  nécessité  de  réunir  les 
paroisses,  a pensé  ne  devoir  se  prêter  à ce  genre  de  dépense,  qu’au- 
tant  qu’il  ét.oit  assuré  que  l’église  pour  laquelle  on  réclamoit  , dût 
être  conservée.  Quant  à la  manière  de  pourvoir  au  paiement  de  ces 
réparations,  il  a toujours  observé  de  ne  mettre  à la  charge  de  la  na- 
tion, que  les  objets  qui  précédemment  l’étoient  à celle  des  ci-devant 
décimateurs  ecclésiastiques.  ^ 

Parmi  les  réparations  faites  aux  édifices  publics  , il  n’en  est  point 
qui  aient  donné  plus  d’embarras  au  directoire  , & qui  aient  autant 
excité  les  murmures  des  administrés,  que  celles  faites  au  séminaire 
de  ce  département  : depuis  long-temps  elles  étoient  vivement  récla- 
mées par  le  conseil  épiscopal  , qui  invoquoit  la  loi  'du  34  août 
1790  , & prétendoit  rendre  l’administration  responsable  du  retard 
dont  il  se  plaignoit.  Le  dii'ectoire  faisant  droit  , homologa  , & 
le  devis  de  ces  réparations,  6c  l’adjudication  qui  en  fut  faite  par  le 
directoire  du  district  de  Saint- Maixent , pour  la  somme  de  11775  liv. 
L’ouvrage  commencé  avant  l’homologation  du  département  , étoit 
presque  fait  lorscpie  l’adjudicataire  réclama  qu’en,  vertu  du  marché 
souscrit,  il  lui  fût  délivré  un  à-compte.  Vérification  faite  des  tra- 
vaux , le  directoire  n’ayant  aucun  fonds  qu’il  pût  appliquer  à cet 
effet,  prit  le  parti  d’écrire  au  ministre  de  l’intérieur  les  8 octobre  6c 
3 décembre  1791  , 5 , 7 6c  i4  avril  & 12  mai  1793  ; il  n’en  reçut  au- 
cune réponse  jus(|u’au  21  mai,  épocpie  à laquelle  ce  ministre  nous 
prévint  qu’il  alloit , sur  cette  dépense,  consulter  l’Assemblée  Nationale, 
üC  nous  invitoit  à attendre  celte  déçision.  Cependant  les  ouvriers  ré- 
clamoient  toujours  : nous  récrivîmes  le  26  mai,  le  ministre  répondit 
le  premier  juin,  6c  ne  marqua  rien  de  positif.  Les  adjudicataires  pri- 
rent le  district  à partie;  iis  citèrent  cette  administration  au  tribunal 

D 


de  conciliation,  les  i6  juin  & 4 août' 1792.  Nouvelles  tentatives  d® 
notre  part  auprès  du  ministre  : le  6 septembre  suivant,  nouvelles  pro- 
messes de  sa  part,  & toujours  sans  effet  ; enfin  le  directoire,  vivmnent 
sensible  à la  situation  des  adjudicataires , en  lit  part  au  conseil , & 

celui -ci,  par  son  arrêté  du octobre  dernier,  emprunta  6000 

livres  , somme  égale  à celle  que  le  ministre  nous  avoit  fait  espérer 
par  ses  lettres  des  ii  juin  & 6 septembre  derniers.  Nous  vous  pré- 
venons , citoyens , que  cette  somme  a été  prise  sur  les  fonds  déposés 
dans  la  caisse  du  receveur  du  district  de  Niort,  provenus  des  comptes 
rendus  par  les  ci-devant  receveurs  particuliers  des  finances  de  l’im- 
position des  six  derniers  mois  de  1789.  Il  est  intéressant  qu’elle  soit 
promptement  rétablie,  afin  que  le  partage  en  puisse  être  opéré,  con- 
formément à la  proclamation  du  ci-devant  roi  , du  10  avril  mil  sept 
cent  quatre-vingt-onze. 

S E C T I O N V. 


Réunion  des  Paroisses. 

Nous  eussions  désiré  vous  présenter  un  travail  complet  sur  la  re'u- 
liion  des  paroisses  du  département  : plusieurs  difficultés  ont  retardé 
notre  marche  à cet  égard.  La  division  qui  a long-temps  existé  parmi 
les  habitans  de  la  ville  de  Melle  , les  oppositions  plusieurs  fois 
réitérées  par  l’évêque  du  département  aux  projets  de  circonscription 
adoptés  , & par  le  directoire  du  district  de  Saint -Maixent  , & par 
le  conseil  général  de  la  même  ville  ; la  trop  grande  latitude  proposée 
par  la  paroisse  de  Partenay , Tes  troubles  de  Bressuire  , la  nécessité 
de  commencer  cette  opération  par  les  villes  chefs-lieux  de  district  , 
la  lenteur  qu’ont  mise  les  directoires  dans  1 envoi  de  leurs  renseigne- 
mens , enfin  , tout  en  retardant  sur  notre  territoire  l’exécution  des  lois 
des  24  juillet  & 24  novembre  1790 , laissent  encore  à la  charge  de  l’état 
des  traitemens  considérables  dont  il  seroit  si  essentiel  de  le  dispenser. 
Maforé  toutes  ces  contrariétés,  nous  avons,  des  le  mois  de  mai  1792, 
fait  passer  au  ministre  de  l’intérieur  nos  travaux  sur  la  réunion  des 
paroisses  des  villes  de  Niort , Saint- M^aixent , Moelle  , Thouars  & Cna— 
tillon.  Partenay  fixera  sur-tout  votre  attention  : sans  y comprendre 
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ïin  desservant  ^ ôn  y compte  six  curés  ; chacun  de  ces  curés  reçoit 
un  traitement  de  2400  livres.  Cette  dépense,  en  grande  partie'inutile, 
fait  désirer  que  la  Convention  nationale  prenne  des  moyens  pour  di- 
minuer l’état  d’une  charge  aussi  considérable, 

SECTION  VI. 

Frais  de  Culte. 

§•  i“- 

Traitemens  des  Ecclésiastiques. 

Il  eût  été  sans  doute,  & avantageux  pour  vous,  & satisfaisant  pour 
nous  , de  vous  présenter  aujourd’hui  le  tableau  des  ecclésiastiques 
qui,  dans  l’étendue  de  notre  département,  sont  encore  à la  charge 
de  la  nation  : l’émigration  de  })lusieurs  prêtres  & la  mort  de  quel- 
ques autres  ont  opéré  de  si  grands  changeinens , que  , pour  vous  en 
donner  un  précis  , il  eût  fallu  , de  la  part  des  districts  , des  rensei- 
gnemens  qu’ils  ne  nous  ont  pas  toujours  exactement  fournis.  Par  notre 
lettre  du  3o  du  mois  dernier  , nous  leur  avons  témoigné  combien 
nous  désirerions  être  instruits  sur  cet  objet  important.  Plusieurs  di- 
rectoires ne  nous  ont  pas  répondu  ; d’autres  ne  nous  ont  rien  adressé 
de  positif,  & celui  ce  Bressuire  a été  le  seul  qui,  à cet  égard,  nous 
ait  fait  un  rapport  satisfaisant. 

Ne  pouvant  faire  mieux,  nous  nous  bornerons,  citoyens,  à vous 
donner  l’état  des  sommes  envoyées  par  le  gouvernement,  pour  le  paie- 
ment des  ecclésiastiques  de  ce  departement  ; cet  état,  à partir  du  3o 
septembre  1791  , époque  de  nos  derniers  comptes,  vous  présentera  le 
résultat  de  ce  qui  a été  versé  dans  la  caisse  des  receveurs  , ce  qui  a 
été  par  eux  payé  , 6c  ce  qui  restoit  en  caisse  au  jour  du  premier 
novembre  1792. 


§.  1 1. 

Traitemeiis  des  Sacristains. 

Le  conseil  du  département , à la  seance  du  9 décembre  dernier  ^ 

- délibérant  sur  la  nécessite  de  fixer  les  dépenses  du  culte  pour  1 année 
1792,  avoit  arrêté  que  le  traitement  des  sacristains  seroit  relatif  à 
la  population^  ôc  qu’il  seroit  tenu  compte  de.  48  livres  aux  paroisses 
de  campagne  , pour  le  pain  , vin  , luminaire  & autres  objets  né- 
cessaires au  culte  divin  ; qubnfin  il  seroit  accordé  a i église  cathé- 
drale du  département,  quatre  sacristains  ^ un  organiste  , «Scc.  &c. 

Le  conseil , en  autorisant  ces  dépenses  , n’avoit  sans  doute  pas 
prévu  toute  la  difficulté  d’y  pourvoir  ; il  n’avoit  pas  remarque  que 
les  revenus  des  fabriques  étoient  presque  par- tout  insuffisans  , & 
qu’en  cas  d’insuffisance,  il  n’avoit , pour  y suppléer  , aucun  fonds 
dont  il  put  disposer  ; il  savoit  à la  vérité  que  la  nation  s etoit  chargée 
de  pourvoir  aux  frais  du  culte;  mais  il  n’observoit  pa.s  que  les  lois 
des  5 novembre  1790  , 27  mars,  i5  mai  & 29  août  1791,  en  recon- 
noissant  cette  dette  , n’indiquoient  point  la  manière  de  l’acquitter. 
D’ailleurs  l’Assemblée  Nationale  ne  comprenoit  peut-être  pas  le  trai- 
tement des  sacristains  , dans  l’état  des  dépenses  dont  elle  se  char- 
geoit  ; quoi  qu’il  en  soit  , des  citoyens  ont  employé  leur  temps  dans 
î’espoir  d’-enr  être  dédommagés  ; quelques-iins  , après  avoir  fait  des 
avances  , sont  maintenant  réduits  à la  mendicité.  C’est  a juste  titre 
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qu'ils  nous  ont  adressé  leurs  réclamations  ; c’est  i juste  titte  qu’ils 
vous  diront  qu’on  les  a trompés,  & que , puisqu’on  ne  1?“  '' 

-paver,  au  moins  eût-il  fallu  ne  pas  le  leur  dure  esperer , & les  em- 
pêcher par-là  de  prendre  un  autre  état  qui  le^  eCu  fait  subsister  avec 
aisance.  Ces  plaintes  nous  ont  vivement  affectes  : ne  pouvant  es 
soulager  , nous  nous  sommes  adressés  au  ministre  Roland  , qui , par 
sa  lettre  du  3o  mars  dernier  , nous  annonça  que  son  predccesseiic 
avoit  soumis  à l’Assemblée  Nationale  un  mémoire  relatif  aux  üilie- 
rens  ob;cts  de  ce  genre,  & sur  lesquels  la  loi  n’avo.t  pas  prononce, 
& nous  promit  de  nous  instruire  quel  en  seroit  le  résultat,  e rece- 
vant point  de  décision , nous  fîmes  le  17  juillet  suivant , de  nonvej  es 
représentations  ; le  ministre  Cham.pion  nous  répondit  le  aS  du  meme 
mois;  il  nous  marqua  que  l’Assemlilée  n’avoit  encore  statue,  ni  sur 
le  traitement  des  sacristains,  ni  sur  la  manière  de  pourvoir  aux  frais 
du  culte  , mais  qu’il  nous  invitoit  à joindre  nos  instances  aux  siennes, 

pour  obtenir  une  prompte  décision. 

Les  réclamations  augmentant  de  jour  en  jour^  & nous  voyant  pri- 
vés des  moyens  de  les  faire  légalement  cesser  , nons  nous  détermi- 
nâmes à laisser  subsister  , sur  l’état  des  charges  locales  de  quelques 
municipalités  , les  sommes  quelles  avoient  portées  pour  cet  objet  de 
dépense.  Nous  en  prévînmes  aussitôt  le  ministre  de  rintérieur  , & 
lui  demandâmes,  par  notre  lettre  du  i8  octobre  dernier,  des  ren- 
seignemens  qui  pussent  faire  cesser  nos  doutes  à cet  égard  ; il  ne 
nous  a pas  encore  répondu.  Si  quelques  sacristains  sont  portés  sur 
l’état  des  charges  locales  de  quelques  communautés  , nous  savons 
que  plusieurs  autres  ne  le  sont  pas,  & que  ce  moyen  ne  peut  pins 
être  employé,  puisque,  dans  le  plus  grand  nombre  des  paroisses  du 
département,  les  rôles  sont  arrêtés,  & en  grande  partie  recouvres.^ 
Telle  est,  citoyens,  la  situation  déplorable  de  la  plupart  des  sacris- 
tains du  département  : leur  position  est  trop  malheureuse  pour  ne 
pas  fixer  votre  attention  , & c’est  avec  confiance  que  nous  vous  re- 
mettons le  soin  de  faire  cesser  leurs  justes  réclamations. 
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SECTION  T I I.-  ■ = •> 

: -U.’* 

Créances  ecclésiastiques. 

L’Assemblée  Nationale  ayant  , par  les  lois  des  5 novembre  1790 
6c  27  avril  1791  j déclm'o  dette  de  l’état  les  créances  sur  les  maisons, 
corps,  communautés  & établissemens  supprimés^  a,  par  les  mêmes 
lois  de  par  celles  des  ii  avril  & i3  septembre  1792  , indic^ué  la  ma- 
nière dont  cette  liquidation  devoit  être  opérée. 

' Plusieurs  réclamations  ont  successivement  été  adressées  au  direc- 
toire , qui  , après  un  sévère  examen  , les  a revêtues  de  son  avis, 
6c  renvoyées  aux  parties  , qui  ont  dCi,  pour  en  obtenir  le  paiement, 
les  soumettre  au  directeur  - général  de  la  liquidation.  Quant  aux 
créances  de3oo  livres  6c  au-dessous,  qui  avoient  pour  cause  les  salaL 
res  d’ouvriers,  fournitures  de  marchandises,  ouvrages  6c  autres  objets 
également  urgens  , le  directoire , après  en  avoir  reconnu  l’authenticité, 
avoit,  en  vertu  de  l’article  XVI  du  titre  de  la  loi  du  27  avril 
dernier  , arrêté  qu’il  en  seroit  payé  moitié  , 6c  que  les  titres  , avec 
une  expédition  de  sa  délibération,  seroient  envoyés  au  directeur- gé- 
néral de  la  liquidation,  qui  devoit  ordonner  le  paiement  du  surplus. 
Les  choses  en  étoient  ainsi , quand  la  loi  du  ii  avril  dernier  a au- 
torisé les  directoires  à liquider  entièrement  ces  sortes  de  créances  ; 
alors  les  pièces  sur  lesquelles  nous  avions  déjà  prononcé,  nous  ont 
été  renvoyées  apres  les  avoir  examinées  de  nouveau  : le  directoire  ' 
avoit  déjà  , en  conformité  de  l’article  II  de  la  loi  du  II  avril,  arrêté 
qu’il  seroit  délivré  aux  créanciers,  des  recormoissances  pour  toucher 
le  restant  ; lix  de  ces  reconnoissances  ont  seulement  été  expédiées  ; 
les  autres  étoient  sur  le  point  de  l’être.  Le  tableau  prescrit  par  l’art. 
III  de  la  même  loi  étoit  préparé,  lorsque  celle  du  i3  septembre,  en 
indiquant  iine  nouvelle  maiiière  d’opérer  sur  cet  objet , a suspendu 
nos  travaux.  Nous  nous  disposions  néanmoins  à nous  conformer  au 
nouveau  mode  exigé  , quand  l’administrateur  de  la  caisse  de  l’ex- 
traordinaire nous  a,  par  sa  lettre  du  17  octobre  dernier  , annoncé 
une  instruction  & des  imprimés  relatifs  à cet  objet,  6c  nous  invite  à 
différer  jusques-là  l’expédition  de  nos  reconnoissances  de  liquidation 
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Bc  l’envoi  que  nous  serions  dans  le  cas  de  lui  faire  de  ces  mêmes 
reconnoissances. 

Les  besoins  pressans  dans  lesquels  se  trouvoient  plusieurs  de  ces 
créanciers^  nous  ont  fait  voir  avec  douleur  les  retards  qu’ils  alloient 
essuyer.  Notre  sollicitude  n’a  fait  qu’accroître  à la  lecture  d’une  lettre 
en  date  du  8 de  ce  mois  , par  laquelle  le  citoyen  Amelot  nous  an- 
nonce que  les  difficultés  essentielles  à résoudre  pour  l’exécution  des 
lois  des  II  avril  & i3  septembre  dernier  , vont  nécessiter  un  nouveau 
décret.  Ces  créances  ne  peuvent  donc  encore  espérer  de  quelque 
temps  le  fruit  de  leur  labeur  ; 6c  c’est  avec  peine  que  nous  nous 
voyons  contraints  de  laisser  à nos  successeurs  , la  douceur  de  rendre 
à ces  citoyens  créanciers  la  justice  qu’ils  ont  jusqu’ici  vainement 
sollicitée. 

SECTION  VIII. 


T)  IX  me  s inféodées. 

Plusieurs  citoyens  ont  réclamé  l’indemnité  qui  , par  la  loi  du  5 
novembre  17^0^  leur  etoit  promise  pour  raison  de  la  suppression  des 
dixmes  inféodées  : à l’appui  de  leurs  demandes,  ils  ont  fait  différentes 
démarches  prescrites  par  les  lois  des  5 novembre  1790  , 28  janvier  , 
3o  mars  6c  ô aouc  179^  > ^ ces  démarchés  ont  nécessité  des  déboursés 
qu’ils  se  croyoient  autorisés  à réclamer.  Des  droits  de  timbre  ont  été 
perçus  , des  voyages  faits,  des  actes  passés,  des  plans  levés  , 6c  des 
experts  employés  : toutes  ces  dépenses  que  n’ont  pu  se  dispenser  de 
faire  des  propriétaires  qui  sollicitoient  de  bonne  foi  l’indemnité  que 
la  loi  sembloit  leur  accorder,  doivent-elles  rester  entièrement  à leur 
charge  ? 

Les  particuliers  ne  sont  pas  les  seuls  qui  , dans  cette  circons- 
tance, aient  employé  des  agens  ; les  directoires  de  district  ont  aussi 
nommé  des  experts  , 6c  ces  mêmes  experts  réclament  maintenant  le 
traitement  qu’on  leur  a promis.  Peut-on  sans  injustice  les  en  priver? 
En  le  leur  refusant , l’administration  ne  s’exposeroit-elle  pas  à n’en 
pouvoir  plus  trouver  ? L’aisance  n’est  pas  toujours  la  compagne  des 
talens  , 6c  on  perdroit  trop  en  n’employant  que  des  gens  aisés.  Le 
directoire  a senti  cet  inconvénient  : il  a considéré  d’ailleurs  , qu’il 
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serolt  tout-à-fait  injuste  de  faire  stipporter  à des  citoyens  dépouillés 
d’un  revenu  qu’ils  regardoient  comme  une  propriété , des  frais  indis- 
pensables pour  obtenir  l'indemnité  qu’on  leur  avoit  lait  espérer: 
d’après  ces  motifs , le  directoire  a 'pensé  qu’il  étoit  de  -sa  jusuce  de 
consulter  à ce  sujet  le  commissaire  de  la  caisse  de  1 extraordinaiie  , 

6z  ce  citoyen,  par  sa  lettre  du  5 de  ce  mois  , nous  informe  quil  se 
propose  d’en  référer  incessamment  à la  Convention  nationale. 

C H A P I T Pu  î:  III. 

• Ccl7iclI  d&  IcL  Rochelle  cl  ChcLtellei  aiid.. 

Parmi  les  différens  projets  qui , dans  le  cours  de  notre  administra- 
tion, nous. ont  été  présentés,  il  n’en  est  aucun  qui  promette  de  plus 
grands  avantages  que  celui  d’un  canal  de  la  E.ochelle  à Pans.  Tout 

ie  monde  sait  combien  cette  communication  désirée  depuis  long.- 

temps,  est  nécessaire  à ce  département,  soit  pour  se  procurer  a moins 
de  frais  les  richesses  étrangères,  soit  pour  le  transport  de  nos  super- 
flus, quiseroient  échangés  pour  des  objets  d’une  plus  grande  utilité, 
soltenlin  en  rendant  productifs  des  terreins  immenses  que  la  stagna- 
tion des  eaux  rend  pour  ainsi  dire  inutiles  à ceux  qui  les  possèdent. 
Outre  ces  ressources  dont  vous  sentez  tout  le  prix  , il  en  est  d’autres  , 
citoyens,  qui  Axeront  votre  attention , & ce  sera  avec  empressement 
que  vous  saisirez  l’occasion ‘de  diminuer  les  charges  de  ceux  qui  vous 
ont  confié  leurs  plus  chers  intérêts,  en  trouvant  le  moyen  de  moins 
fati'^uer  les  routes  qu’ils  sont  tenus  d’entretenir. 

Le  diréctoire,  toujours  animé  du  désir  de  travailler  au  bonheur 
de  ses  concitoyens,  sur- tout  lorsqu’en  s’y  livrant,  il  peut  encore  espé- 
rer de  concourir  au  bien  général  de  la  république  , a senti  le  prix 
d’une  communication  si  intéressante  , & a pesé  les  difficultés  & se 
flattant  de  pouvoir  les  surmonter,  il  a cru  ne  devoir  rien  négliger  pour 

en  hâter  l’exécution.  ^ , 

Ce  canal,  si  essentiel  sous  tous  les  rapports  , a vivement  ete  sollicite 

.varies  citoyens  delà  idlle  delà  Roclielle  ; ils  ont  l'ait  des  ddtnarchesqui 

vous  sont  connues;  nous  les  ayons  secondées.  Le  département  de  la 

yienne 
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Vienne,  intéressé  comme  nous  au  sujet  de  cette entrem-kp  c'  • 
a n„„».  Différentes  récla.nations  ont  été  snccessiven.en'^:  adr’eL 
1 Assemblée  nationale,  & au  pouvoir  exécutif-  c»  • 
toute  futilité  de  ce  vaste  projet,  nous  a auto;is“  à dl'ose;  dW 
somme  de  4000  livres  pour  en  constater  la  possibilité 

des  L;rs"ff:s;u:::7::fxrdr:::r' 

multipliées  remplissoient  alorlToul  ses  ilrnr'^T™-, 

patrie  ex.geoient  spécialement  sa  viollance  & il  ne”*^*  t^ngcis  de  la 

gliger  unepa.  tie  île  son  administration  , donner  rr'cr'’l“”'-''“‘ 

toute  l’attention  qu'il  sembloit  demander  Vp  t 
quirengagérent  ànommer  un  00  “im"  , ’^^reTde  f 

des  plans  & mémoires  relatifs  à cette  navigation 

rom  la  correspondance  qu’elle  alloit  exiger  f « ' t.t  , “ 

ingénieurs,  qui  na.ureüeleut  devoientTcha^er  d 7 

absolument  indispensables,  soi.  pour  le  nivellereurZ  f 
pour  la  confection  des  plans,  ils  se  voyotent  dans  1’^  -Tu’  ' 
remplir  les  vues  de  l’administration,  cls  r^clamatio 
dees , & le  directoire  arrêta  qu’il  seroit  écri't  à'  1 , P;“'“tcnt  fon- 

Sèvres  , alln  que , conjointement  avec  le  citoven  r'’“T““' 
acquisition  des  Instrnmens  demandés  par  leslgén°eurs‘''l', 
soins,  ces  mstrumensnous  sont  arrivés  troc  tard  ® "■  «os 

cette  année  à des  opérations  pour  lesquelL  il  eûtlur'’rd"'';""'  ' 
temps  , & des  grands  jours.  ^ 

ponare!:rémit“:fT/”“  ■- 

^artemen’s  voisinrsrt’  T;:::  dé- 
procurer ies  renseîpnernens  iuso  ’ ' -n”*  mais  encore  de  se 

d’accord,  le  succèsCTn:::::  ^“‘^rdat 

commissaü-e,  s’étant  concerté  avec  l’ingénieur  en  chef  7’“ 

departement  de  la  Vienne  nnp  ^ V ^ ^ ’ I^^'oposa  au 

E 


elle  pas  pcrcl.o  l’espoir.  diffé- 

génieur  en  chef  ont  ‘ néanmoins  vous  présenter  rten 

rentes  observations  qu  P 3;  les  autres  tonctions  qui 

d’absolument  certain  : ^ pas  mis  à même  de 

un  travail  qm  ne  vous  laisse  j ^ & que  conséquemment  on 

Eu  attendant  que  les  plans  -“‘^-^Vrtainl  le  plus  ou  le  moins 
puisse  VOUS  presenrer  ip  ^g^te  entreprise,  nous  nous  borne- 

de  probabilité  de  ^ ,,  résultat  de  nos  observations. 

rrÆ-rdt:cme.posé.nonsdlvlsero.^ 

•^TprCS::  comprendra  sa  direction  depuis  la  ville  de  la  Kochelle 
deul^ème  , depuis  la  ville  de  Niort-]Usqu  a celle  de  Sai 

Maixent.  înenu’à  la  Vône. 

La  troisième,  depuis  Saint  Mai  1 q 
Enfin  la  quatrième,  depuis  la  petite 

celle  du  Clain.  . t v?  t' 

premier  trajet. 

De  la  Rochelle  à Viort. 

SI  tous  les  points  du  canal  P-i;:^Xtn:irRtret\ 
d-exéention  que  la  ;i";  .y  de  vouloir,  pour  mettre 

de  Niort  , on  poiirroit  obstacles  qu’on  ne  puisse 

à sa  fin  cette  precietise  comm  ' , . jes  terreins  immenses  a 

Tr  ui^urprineT^tK^squ’iol.  mu^ 

1"  ;ULt  IVi^nce 

a.^:::r'X±:nir:;3  jùett  constatée,  ét  Une  vous  reste  quà 
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l’effectuer.  Deux  projets  à cet  égard  nous  ont  été  présentes  ; lésons  vou- 
droient  qtie  la  communication  lût  établie  par  un  canal  de  la  Rocbel  e 
à Marans , Ce  de  là  en  remontant  la  Sèrrs  , jusqu'à  la  ville  de  ïviori, 
d’autres  prétendent  qu’il  seroit  plus  avantageux  que  ce  canaU  partant 
de  la  Rochelle,  se  rendit  directement  à Da.npo.x,  & de  la  a «tort. 

Les  premiers  font  valoir  les  motifs  d’économie , l’intcret  de  Marans, 
les  ressources  à espérer  du  redus  de  la  mer.  qui  i.ourroit  se  porter, us- 
qu’à  une  petite  distance  de  la  ville  de  Niort,  si  l’on  détru.so.t  les  obs- 
tacles qui  dans  ce  moment-ci  l’en  erapéclient;  enfin  . les  avantages 
d’une  communication  qu’il  seroit  facile  d’ouvrir  avec  la  ville  de  Fon- 
tenay,  par  la  rivière  de  la  Vendée.  ^ 

Les  autres  vous  diront  que  le  canal,  se  rendant  directement  e a 
Rochelle  àDampoix  , offrira  d’autant  plus  de  célérité  , qu’il  parcourra 
moins  deterreins;  que  l’on  dessécheroit  plus  de  cinquante  mille  jour- 
naux de  marais  ; que  le  bénéfice  annuel  de  ce  dessèchement  seroit 
au  moins  de  600,000  livres;  que  l’on  reiidroit  salubre  un  pays  queues 
eaux  croupissantes  rendent  presqu’inhabitable,  tandis  qu’en  passant 
par  Marans,  on  dessécheroit  entièrement  un  terrein  qui  l’est  déjà  sut- 
fisamment,  «5c  que  ce  second  dessèchement  priveroit  en  ete  les  bes- 
tiaux de  la  ressource  de  pouvoir  être  abreuvés. 

Le  directoire  n’a  point  encore  assez  pesé  les  avantages  & les  mouve- 
mens  de  l’une  & de  l’autre  de  ses  directions,  pour  prononcer  quelle  est 

celle  qui  doit  être  préférée.  . q 

La  ville  de  la  Rochelle  paroît  préférer  la  direction  de  Dam  poix  ; 
sans  doute  que  vous  prendrez  en  considération  le  vœu  da  ces  bons 
voisins, qui  les  premiers  entrepris  un  projet  oublié  depuis  long-temps. 

deuxième  trajet. 

De  Niort  à Saint  Maiocent. 

Ce  n’esvpas  d’aujourd’hui  que  l’on  a conçu  la  possibilité  de  la  na- 
vmatlon  de  ce  trajet;  le  maréchal  de  la  Mellleraye  s’en  étoit  autre- 
fois occupé  . & sans  doute  qu’il  nous  l’eût  procuré  si  sa  mort  n’eût 
arrêté  l’exécution  de  son  projet. 

En  1740.  la  municipalité  de  Saint-Maixent  fit  de  nouvelles  tentatt- 
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ves  : des  experts  furent  nommés^,  des  mémoires  rédiges,  des  plans 
leves,  la  possibilité  constatée  & les  fi'ais  cslculés. 

; De  nouvelles  observations  faites  par  le  commissaire  du  directoire  & 
les  ingénieurs  du  département,  ont  confirmé  cette  possibilité:  il  a été 
reconnu  cpie  le  volume  d’eau  étoit  par-tout  suffisant,  que  la  pente  ne 
nécessiteroit  qu’un  petit  nombre  d’écluses  ; 6c  si  dans  quelques  en- 
droits il  se  rencontre  des  difficultés  , il  existe  en  même  temps  des 
moyens  infaillibles  de  les  surmonter. 

Ce  n’est  pas  sans  douleur  que  l’on  a vu  que  la  navigation  entraîne- 
roit  la  suppression  de  plusieurs  des  moulins.  On  sait  que  pour  la  plu- 
part ils  sont  d’un  excellent  revenu  ; mais  le  mal  sera  plus  que  remédié 
par  les  indemnités  préalables,  par  la  construction  des  moulins  à vent 
& par  les  avantages  précieux  de  la  navigation. 

Les  commissaires  de  1740  portoient  à 2i2,55o  livres  les  dépenses 
necessaires  pour  1 execution  de  ce  projet , & encore  comprenoient-ils- 
dans  cette  somme  les  indemnités.  Une  estimation  donnée  il  y a plus 
de  cinquante  ans,  est  sans  doute  trop  foible  maintenant;  mais  en. 
supposant  qu  il  fallut  même  la  doubler  , il  est  évident  que  ces  frais  [ne 
sont  rien  & absolument  rien  si  on  les  compare  aux  ressources  qu’ils 
vont  nous  procurer. 

L’acquisition  faite  du  château  parla  commune  de  Niort,  vous  fa- 
cditera  les  moyens  de  donner  au  port  de  cette  ville  toutes  les  issues 
qui  lui  sont  nécessaires,  soit  pour  le  chargement  des  bateaux,  soit  pour 
le  radoub  ou  la  construction. 

Vous  trouverez  les  mêmes  facilités  dans  la  ville  de  Saint-Maixenc. 
La  maison  des  ci-devant  religieuses  Bénédictines  offre  plus  de  terrein 
•qu  il  n en  l'aut  pour  donner  au  bassin  que  vous  y ferez  creuser,  tous 
les  av'antages  que  vous  pourrez  désirer. 

TROISIÈME  TRAJET. 

De  Saint-Maixent  à la  Vône. 

Les  citoyens  de  la  ville  de  la  Rochelle,  dans  le  mémoire  qu’ils  ont 
fait  imprimer , soumettoient  deux  directions  pour  l’exécution  de  ce 
trajet  ; l’une ^ partant  de  Saint-Maixent,  eût  suiyile  ruisseandu  Puits- 
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<}  Enier  jusqu  au  Gas-Gharbonnier  où  il  prend  sa  source  : alors  on 
eût  coupé  un  plateau  d’environ  cinq  cents  toises , qui  sépare  les  deux 
bassins.  ~ ,X 

Nous  aimons  à croire  que  ce  projet  n’a  été  ^conçu  que  sur  la 
carre  ; car  si  l’on  se  fût  transporté  sur  les  lieux,  on  eût  vu  l’impossi- 
bilité de  l’exécution  ; l’on  eûtreconnu  qu’au-dessous  du  Puits- d’En fer, 
l’eau  manque  absolument  pendant  plusieurs  mois  de  l’année;  & 
qu  en  supposant  que  l’on  pût  s’en  procurer,  soit  en  en  tirant  d’ail- 
leurs, soit  en  en  ménageant  celle  qui  s’y  perd  dans  les  terreins  , il  n’en 
est  pas  moins  constant  que  la  pente  est  si  rapide,  <5c  qu’en  conséquence 
il  faudroit  tellement  multiplier  les  écluses,  que  jamais  les  avantages 
de  cette  navigation  ne  pourroient  dédommager  les  frais  qu’elle  occa- 
sion neroit. 

Malgré  que  l’autre  direction  par  Palu  & Soudan,  offre  des  difficul- 
tés sérieuses,  on  ne  désespère  cependant  pas  de  les  vaincre.  Le  com- 
missaire &:  1 ingénieur  en  chef  ont  parcouru  exactement  ce  trajet,. 
& voici  le  résultat  de  leurs  observations. 

De  Samt-Maixenc  à Palu,  nuUes  difficultés  ; de  Palu,  suivant  le  cours- 
du  ruisseau;  de  Soudan  jusqu’à  la  source  de  ce  ruisseau,  l’eau  man- 
que,  plusieurs  écluses  seront 'indispensables , un  nouveau  lit  sera 
nécessaire;  mais  le  sol  est  si  aride,  que  les  indemnités  seront  peu 
conséquentes. 

Le  ruisseau  ne  pouvant  fournir  toute  l’eau  nécessaire , il  faudra 
chercher  ailleurs  les  moyens  d’y  suppléer.  L’étang  de  Poispouvreau 
peut  remplir  cet  objet,  sur-tout  si  l’on  a soin  de  retenir  dans  ceux 
des  Châtehers , de  quoi  l’alimenter  à mesure  & en  proportion  de  ce 
qu  il  pourra  perdre.  Il  faudra  donc  encore  des  écluses;  il  faudra 
donc  encore  écluser  un  canal  pour  communiquer  à celui  du  ruisseau 
de  Soudan.  Si  les  eaux  de  l’étang  de  Poispouvreau  ne  dévoient  four- 
nir qu  au  canal  qui  descendroit  à la  Sèvre,  certainement  on  oseroit 
assurer  que  rien  ne  pourroit  empêcher  la  navigation  de  ce  trajetq 
mais^  vous  n’auriez  absolument  rien  fait  : une  jonction  que  vous 
n opéreriez  qu’à  grands  frais,  deviendroit  inutile,  & tous  vos  travaux, 
en  pure  perte  si  la  navigation  n’éîoit  continuée  jusqu’à  la  Vône. 
Ne  vous  flattez  pas,  citoyens,  qu’après  ayoir  puisé  dans  l’étang  de 


tb 
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Boisponvreau  l'eau  nécessaire  au  canal  dont  on  vient  de  vous  parler, 
il  vous  en  reste  encore  asset;  pour  le  service  des  ^cluses  qu’il  sera  né- 
cessaire d'établir  pour  se  rendre  à la  Vône.  Des  négocians  de  la  ville 
de  Niort  assurent,  dans  un  mémoire  qu'ils  nous  ont  adresse , que 
l’étang  des  Châteliers,  qui  se  rend  en  totalité  dans  celui  de  Bois- 
ponvreau, contient  deua  cent  vingt-un  mille  toises  cubes  d eau,  & 
que  ce  volume  est  plus  que  suffisant  pour  le  passage  de  sis  bateaux 
par  jour.  Le  désir  du  succès  nous  fait  regretter  que  cette  assertion 
soit  démentie  par  des  observations  faites  sur  les  lieux  : il  paroit  au 
contraire  constant  qu’en  augmentant  môme  de  vingt  arpens  1 etendue 
de  ce  réservoir,  qu’en  élevant  en  proportion  la  cliaussee  qui  en  re- 
tient les  eaux,  qu’enfm  en  le  supposant  à l’époque  des  inondauons, 

prélèvement  fait  de  l’eau  nécessaire  au  service  des  ecluses  qui  se- 
voient  établies  du  côté  de  Soudan,  U ne  peut  contenir  encore  en  sou 
sein  de  quoi  fournir  à celles  qui  seroient  du  côte  delà  Vone.  D apres 
cette  insuffisance,  il  faudroit  donc  renoncerau  canal  si  l’on  ne  trou- 
voit  le  moyen  de  faire  rendre  de  nouvelles  eaux  dans  les  réservons 
communs.  Ce  moyen , nous  l’avons  conçu  ; il  ne  s’agit  que  de  faire 
ieter  dans  l’étang  de  Boisponvreau  quelques  ruisseaux  que  Ion  ren- 
contre entre  cet  étang  & le  Thoué , ou  tirer  de  la  parue  supérieure 
de  la  Vône  de  quoi  parer  à l’insuffisance  de  ces  réservoirs  : ce  der- 
nier  expédient  ne  sauroit  être  employé  avec  trop  de  précaution,  & 
ce  seroit  manquer  son  but  si,  en  voulant  faciliter  la  navigation  à 
Boisponvreau,  on ladétrnisoit  à Menigoute.  Nous  osons  espererqu 
le  premier  moyen  sera  suffisant  l’ingénieur  a parcouru  tous  les  en- 
virons jusqu’à^a  rivière  do  Thoué  , & nous  a donné  a cet  egard  les 

'’'De®rtot'g  rSouvreau  à la  Vône,  il  faudra,  dans  la  longueur 
d’environ  six  cents  toises , détruire  trois  moulins  d un  modique  revenu, 
& établir  sept  à huit  écluses  : les  pierres  sont  sur  le  heu  , le  sol  est 
aride,  & conséquemment  les  indemnités  seront  peu  conséquentes. 


Q U A T Pv  I ^ 

Trajet  de  la  Vône. 

^ 1 V^ne  OÙ  se  iette  le  ruisseau  de  Bolspouvreau  , jus- 

Du  pomt  ' ent,  vous  pouvez,  avec  le  secours 

qu’à  rextrémue  de  vot«  ^ navigation  continuée.  Vous 

de  quelques  ecluses,  d’un  modique  revenu; 

^irilTéra"  iTdTspTnsable  de  Zd^^l'coZ 

7dZl  5,'tnsTnrt^-;  conséquent,  retarderolent  trop  la  na- 

ient  la  certitude;  <1"'- “ Tetrltoire^  Nous  osons 
vrages,  toujours  en  se  rapprochant  3 de  dilïi- 

espérer  que , dans  ce  nouvel  examen , ils  ne  rencont  P 

cultés  insurmontables.  Rochelle  à Chd- 

Tels  sont  citoyens,  "qu’if irdm  smmonter  ; l’ingénieur 
telleraud;  telles  sont  les  ^ ^ - 1^3  circonstancié;  il 

enchefseproposede  vOTS  en 

::  “rl  CeTavecrntn^e  que  Lus  vous  en  avons  remis  1 ex  c 
tion  : votre  patriotisme  vous  en  fera  sentir  tout  le  prix  , & vos  con 
noUsances  en  feront  disparoitre  les  oppositions. 


SECONDE  PARTI Ë 

Contributions  publiques  et  Comptabilité. 

C H A P I T E.  E PREMIER, 
Contributions  publiques. 

S E C T I O N PREMIÈRE. 
Répartition.  & correction  des  Rôles, 


A R 


tigre 


premier. 


Rôle%  au  remplacement  des  droits  supprimés  en  inqo 

ous' auri^ons  désiré,  citoyens,  vous  présenter  le  travail  sur  la 
confectton  des  rôles  en  rentplacement  des  droits  supprimés  en  .,„o 
sous  un  pomt  de  vue  plus  satisfaisant , mais  la  difficulté  d’obtelré 
les  copies  des  rôles  des  impositions  ordinaires  de  la  même  année 

de  Niort,  Melle  &Sa.nt.Maixent,  qui  ne  les  ont  pas  encore  toutes  four- 

dî«  d ^ de  l'imposition  en  remplacement  des- 

dits  droits,  qui  ont  été  formés  par  les  dir.ectoims  de  département 
qui  comprennent  les  cbefs-lieua  des  anciennes  généralités,  nous  étant 

de  la  Cha  ente  inferieure  que  le  af  septembre  dernier;  celui  de 
Maine  & Loire  ne  nous  est  pas  encore  parvenu  pour  les  ;aroisses  1 
notre  administration,  qui  sortent  de  la  ci-deyant  généralité  de  Tours  : 

qu'au  p«„ter  uoveaibre  ly,! 

le 


l 40 

le^nombre  d’écrivains  qu’il  faut  pour  cette  opération  la  difficulté 
de  s’en  pourvoir,  attendu  que  dans  ces  momens  les  citoyens  ne  con- 
sidéroient  que  le  danger  imminent  où  se  trouvoit  la  patrie  , & qu’ils, 
voloient  aux  frontières  pour  la  sauver. 

Toutes  ces  raisons  nous  ont  infiniment  retardés  dans  ce  travail,  dont 
nous  sentions  toute  l’i.mpprtance , sans  pouvoir  vaincre  les  obstacles 
qui  se  présentoient  à chaque  moment;  en  sorte,  citoyens,  que  dans 
cet  instant  nous  n’avons  que  les  copies  des  rples  , qui  nous  ont  été 
fournies  pour  les  communautés  des  districts  de  Niort  j Bressuire  & 
Partenay,  de  préparées,  de  nous  .nous  proposons  de  les  expédier  de 
suite.  Nous  espérons  que  les  copies  des  rôles  des  autres  districts  se 
feront  avec  plus  de  célérité,  & pour  cet  effet  le  bureau  des  contribu- 
tions, publiques  u été  augmenté  de  trois  écrivains.  .Les  impositions 
en  remplacement  des  droits  supprimés  en  1790,  montent,  pour  tou  tes- 
les  communautés  du  département,  excepté  celles  qui  sortent  de  la  ci- 
deyant  généralité  de  Tours,  donc  cette  imposition  n’est  pas  encore 
connue,  à i33, 49a.  livres  9 sous  7 deniers, 

î î. 

Confection  des  matrices  & rôles  de 

Les  matrices  de  rôles  relatifs  aux  contributions  foncière  & mobilière, 
de  1791 , ne  sont  pas  encore  entièrement  terminés.  La  correspondance 
très-suivie,  tant  par  le  bureau^des  contributions  publiques  , que  par 
Je  citoyen  procureur  général-syndic;  les  divers  arrêtés. pris  à ce  su-, 
ÿet,  la  situation  des  districts  rendue  publique  par  la  voie  de  l’impres- 
sion, tout  a été  .mis  en  usage ,,  êc  il  vous  s,er.a  .facile,  citoyens,  de. 
vous  assurer  que  ce  travail  a fait  l’objet  de  nos  sollicitu<les  les  plus, 
particulières  , en  vous  faisant  mettre  sous  les  y:^eu;s  les  registres  de, 
correspondances  de  nos  arrêtés  des  aS  avril  .&  a,8  septembre  derniers  : 
néanmoins  le  district  de  Bressuire  est  le  seul  qui  ait  .fini  cette  opéra-., 
tion  sur  les  deux  contributions  ; celui  de  Niort  a consommé  ce  tra- 
vail sur  la  contribution  foncière  seulement,  en  sorte  qu’il  en  résulte^ 
le  t,ableau,ci-après.^,  ^ 


V ^ 


Situation  au  premier  novembre  2752,. 


noms 

NOMBRE 

Sur  la  contribution 
foncière. 

Sur  la  contribution  ' 
mobilière. 

1 des 

des 

districts. 

communal]  tés. 

Mal  rices 
dé[>osées 

Rôles 

expédiés. 

Matrices 

déposées. 

Piôles 

expédiés. 

i Niort.  ' 

1 Bressuire 

1 Saiiit-Maixent.  . . 

1 Melie 

1 Partenay 

Tliouars 

68 

56 

6a 

70 

56 

57 

68 

56 

6i 

6z 

35 

52 

68 

56 

56 

62 

3i 

45 

59 

56 

45 

3o 

2 

.45  ' ■ 

34 

56 

y> 

14 

TU 

36 

1 TOT  AT^X..  . . 

369 

^ ' 

334 

3i8 

237 

J 40 
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Patentes  ly^i. 

On  ne  peut  se  dissimuler^  citoyens,  que  cette  partie  des  ressour- 
ces de  la  république  n’ait  présenté , dans  son  établissement , des  dif- 
ficultés presqu’insurmontables,  & même  dans  ce  moment  il  n’y  a, 
dans  plusieurs  districts  , que  peu  de  rôles  mis  en  recouvrement  ; 
mais  plus  cette  partie  se  montroit  pénible  à mettre  en  activité,  plus 
nous  avons  clierclié  les  moyens  de  vaincre  les  entraves  qui  naissoient 
à chaque  instant , & nous  n’avons  rien  négligé  pour  que  cette  con- 
tribution n’offrît  les  ressources  sur  lesquelles  on  ayoit  compté.^ 

Les  lois,  les  instructions  & les  lettres  ministérielles  ont  été  trans- 
mises avec' célérité  , aux  directoires  de  districts  & aux  employés  à 
l’inspection  des  rôles , avec  invitation  d’en  suivre  ponctuellement  les 
dispositions;  enfin  l’arrêté  que  nous  avons  pris  le  2,1  février  dernier 
vous  fera  apercevoir  que  'nous  avons  tout  mis  en  usage  pour  faire 
verser  , dans  le  trésor  public  , les  sommes  sur  lesquelles  on  avoit  cal- 
culé ; néailmoins  après  avoir' essayé  de  toutes  les  manières  pour  don- 
ner de  l’action  à cette  partie,  nous  avons  vu  avec  peine  que  le  bor- 
dereau n*".  que  nous  a fourni  l’inspecteur-général  des  rôles,  n of- 


/ 
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fi'e  pas  un  résultat  satisfaisant  : vous  pourrez  vous  en  convaincre , ci- 
toyens, en  jetant  un  coup-d’œil  sur  le  tatleau  suivant. 


1 NOMS 

1 des 

NOMBRE 

des 

NOM 

B R E 

MONTANT  1 

des  rôles 

mis  en  recouvrement.  1 

DISTRICTS. 

municipalités. 

des  rôles 
expédiés. 

des  rôles 
en  retard. 

Niort 

68 

5o 

18 

1.  s.  d.  H 

20,121  i4  6 1 

Biessuire.  . . 

56  /' 

lO 

46 

2,017  7 9 i 

S.  -Maixeiit.  . 

63  / 

53 

10 

9072  4 3 j 

Melle 

67 

46 

21 

5,7S6  14  9 

Partenay.  . . . 

^7 

33 

24 

6,352  4 6 

4,389  18  9 

Thouars.  . . . 

56 

35 

21 

TOTAUX.  . . . 

3^7 

1 

227 

140 

47,840  4 6 1 

\ 

I V. 


ri.épartement  de 

Le  directoire  auroit  désiré,  citoyens,  exécuter  dans  toute  son  in- 
tégrité, les  dispositions  de  la  loi  du  14  octobre  1791  ; présenter  au 
conseil  du  département,  dans  sa  session  de  la  même  année  , le  ré- 
parieraent  des  contributions  foncière  6c  mobilière  de  l’année  1792,  6c 
faire  connoître  le  contingent  de  clia'cjue  district;  mais  arrêté  par  de 
grandes  difficultés,  il  les  soumit  au  conseil  dans  sa  séance  du  11  dé- 
cembre 4791,  6c  il  fut  arrêté  que  la  répartition  de  la  contribution 
foncière  se  feroit  pour  1792,  sur  la  même  base  adoptée  pour  1791, 
sauf  les  erreurs  ou  omissions  reconnues  , 6c  qu’on  ajouteroit  à cette 
base  le  produit  doublé  des  rôles  supplétifs^  des  six  derniers  mois 
1789. 

Ce  principe  adopté  a présenté  un  nouveau  travail  qui  exigeolt  des 
préliminaires  pour  l’exécution;  il  falloit  s’assurer  du  montant  des 
rôles  supplétifs  de  1789  de  cliacjue  communauté,  dont  plusieurs  n’é- 
toient  pas'  connus  ; il  étoit  nécessaire  de  rectifxer  quelques  erreurs 


TTj'jl  &<}toTent  glissées  clans  le  travail  de  1791^- telles 'qire  les  îrapo^- 
-tions  de  1790  de  la  communauté  de  Narsay,  district  de  Melle  , cpi 
n’avoient  pas  été  comprises  dans  la  base  du  répartement.  La  cominu- 
5iantédeSt.-Pierre-deS'Échaubrognes  y avoit  été  portée  commelaisànt 
jraniedu  pays^de  gabelle',  &,  par  cette  raison,  avoit  eu  une  portion 
de  l’impositibn  des  sels  d^la  ci-devant  généralité  de  Tours;  ce  €^01, 
en  augmentant  les  impositions  de  1790,  l’avoit-employée  pour  une 
somme  au-dessus  de  celle  f|u’elle  devoit  légitimement  supporter  pour 
1791.  11  afallu  aussi  déduire,  sur  les  vingtièmes  de  I790  de  quekjues 
paroisses  ,'  le'montant  des  ordonnances  âccordées  à des  propriétaires 
cjui  y étoiént  cotisés  pour  des  domaines  qu’ils  ny  possédoient  pas,  ou 
:pcmr  plus  de'biens  c^u’ils  n’y  en  avôîent,-  mais 's’il  étoit  de  justice,  de 

défalc|uer , sur  les  vingtièmes  d’une  communauté , les  ordonnances  de 
cette  nature,  il  l’étoit  également  de  prononcer  avant  le  répartement 
de  1792,  sur  les  réclamations  de  la  même  espèce,  à l’égard  des  paiti- 
'Culiers  c|ui  les  aboient  formées,  pour  c|ue  toutes  fes -communautés 
fussent  traitées  avec  uniformité. 

Tous  ces  moyens  de  rectification , quoique  paroissant  très-simples 
au  premier  aperçu  , entraînent  neanmoins  des  lenteurs  qui  ne  ])eu- 
vent  toutes  se  concevoir  que  par  le  travail,  & dont  cependant  on  se 
formera  facilement  une  idée  en  faisant  attention  ciuelamajeure  partie 
de  ces  renselgnemensne  peuveni-parvenir  au  dépafteraént  que  par  les 
districts,  . qui  doivent  les  obtenir  eux-mêmes  des  municipalités  i & on  ne 
peut  se  dissimuler  ici  que  si  quelques  districts  ne  se  donnent  pas 

toutes  les  peines  qu’il  convient  à un  objet  si  important,  d’autres 
^ aussi  ont  de  grandes  <lifficultés  à surmonter  pour  se  procurer  des 
municipalités,  les  pièces  qu’ils  désirent  ardemment  de  transmettre  à 
notre  administration  ; il  faut  aussi- convenir  que  ces  dernières,  dont 
la  bonne  volonté  est  si  généralement  l econnue,  mais  qui , livrées  a 
■leurs  travaux,  6c  ayant  peu  de  connoissances  administratives,  ne 
fournissent  pas , avec  l’activité  qui  seroit  nécessaire  , les  objets  qm 

leur  sont  demandés.  C’est  par  toutes  ces  raisons,  citoyens,  que  nous 
^ovons  été  retardés  dans  le  répartement  delà  contribution  foncière  de 
"x792,  qui  aété  expédié  au  ministre  des  contributions  publiques  dcaux 
^districts  le  premier  septembre  dernier. 
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•Le  répart^raent  delà  contribution  mobilière  de  la  même  année  a été 
expédié  le  même  jour  que  celui  de  la  foncière, 

lia  été  porté,  sur  les  communautés  désignées  dans  l’etat , une 
somme  de  i8,iio  liv.  en  raison  des  ressources  renfermées  dans  leur 
sein,  soit  par  les  foires,  mardi  es  , manufactures  ou  tous  autres  éta- 
blissemens  cpii  leur  donnent  un  avantage  sur  les  autres  communau- 
tés, en  portant  à un  plus  haut  prix  les  loyers  .des  maisons  : cette 
-somme  a été  répartio  en  prenant  pour  base  la  popidation  , distraction 
'faite  des  hameaux,  & dans  une  proportion  aritlunétique,  croissant  par 
chaque  cent  individus,  de  3o  liv. 

La  somme  de  100,314  liv.  a été  répartie  sur  les  citoyens  actifs,  à 
raison  de  2 liv.  5 sous  pour  chacun  , ôc  d’apres  les  états  fournis  par 
les  districts,  qui,  par  leur  réunion  , ont  porté  la  population  active  du 
département  ù quarante-quatre  mille  cinq  cent  quatre-vingt-quatre. 

Celle  de  3o,36«  1.  a été  portée  sur  les  fonctionnaires  puliiics  , dont 
'les  traitemens  réunis  se  sont  élevés  à la  somme  de  944)4°°  ce  qui 
a produit  pour  la  côte  d liabitatîoh  au  trois-ceiitièrae , 0,148  liv.  & 
pour  la  mobilière  au  vingtième,  47)2.20  liv.  , 

Enfin  la  somme  de  336, 008  liv.  a été  répartie  sur  la  population 
totale  du  département,  quia  donné  par  individu,  r liv.  7 s.  8 d. 


Li  réunion  de  ces  quatre  sommes  forme  celle  de  55j,ioo  liv.  , prin- 


cipal de  la  contribution  i 


,ci 55),  ICO 


A 


Deux  sous  pour  liv.  pour  les  décliargcs • 55,5io  » » f 

â — J 


^ 610,610 


S.  d. 
n » 


Principal  de  la  contriiiulion  foncière 2, 646,600 

Un  sou  pour  liv.  pour  les  décharges 


J) 

« „],2,673,825  3) 

J 

Dépenses  générales  à la  charge  du  département . 096,2^9  33 

Dépenses  générales'  à la  charge  des  districls. 

S A "v  o'  1 R.  : 

1.  s.  d."’, 

Niort "9,906  17  5 

Brcssiiirè  » ..'18,952  19  9 

Sàlnt-Maixent 10  9^  230,067  3> 

Melle 34,861  3)  3’ 

Partenay 38, 49e  19  2 

Tliouars 35,Co5  10  7j 

Total  des  principaux  des  contributions  foncière  & mobilière  , & sous  addilionneis  de  

Pannée  1792,  ci ^r9°9)74i 


11. 


IPI  '■ 


•»il 


■n.i 
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Dans  cette  somme  de  3,909,74^  ^iv.  ii  deniers,  il  a été  assigne  k 
ciiaqne  district^  d’après  les  bases  dont  il  vient  d etre  parle  ; 


S A V O I R : 


».  s.  d.> 


Niort. 


Principal  delà  contribution  foncière..  . 534,671  >3  11 

Un  sou  pour  liv.  pour  les  déchargés.  . . 26,733  11  3’J 

Principal  de  la  contribution  mobilière.  . 122,081  ^ ^ 819,291  lo'  9' 

I Deux  sous  pour  liv.  pour  les  décharges.  12,208  4 "j  ’ ' 


Charges  du  déparlement/ 
Idem  du  district.  . • • 


83,690  » 

39,906  17  5J 


Pressuire. 


l 

fPrincipal  de  la  contribution  foncière..  . 47^190^  ” ^400,700  5 » ‘ 

tuusou  pour  liv A795 

jpriiicipal  (le  la  contribution  mobilière.  . 87,836  i5  ^ 

' Deux  sous  pour  liv 8,783  i4 


707,111  16  9 


pour 

Charges  du  département. 
Idem  du  district.  . . • 


71 ,838  3 » 
38,952  19  9 


fPrincipal  de  la  contribution  foncière..  . 532,566  35 
' 26,628  6>3j^^9r»94 


I Un  sou  pour 


I Principal  de  la  contribution  mobilière.  . 106,446  13  4*1  oc.* 

Sain.-M.ai-n,.  -J  liv ,0,644  798,76»  >8  . 


81,429  12  33  I 
41,047  i3  9 


Melle. 


Charges  du  département 

^^dem  du  district 

Principal  de  la  contribution  foncière.  . . 34o,035  33  ^ 

Un  sou  pour  liv 17,001  5 33^  7î 

Principal  de  la  contribution  mobilière..  80,057  11  8*1  gg  ^^3  ^ g.  . 533^482  8 ti 

■ Deux  sous  pour  liv 8,oo5  i5  3»  f ’ 


Charges  du  département. 
Idem  du  district 


53,53i  17  33 


34,961 


-} 


2^858;  648  i4 


Partenay. 


Thouars. , 
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1.  S; 

Ci-contre.  ^,85',^s8  14  6 

Principal  de  la  contribution  foncière..  . 362,717  *•  <’• 

.rr  ..  11.1  Q etc  >3r  0,352  17  >1 

Un  sou  pour  hv.  pour  les  decLarges.  . . ib,ioo  ^7  ”j  ' 

Principal  de  la  contribution  mobilière.  . 80,721  18  4I  Sj.-oi  2 4 , f , a / 

J 11,1  O / ‘ ^ r ^54,647  8 6 

1 Deux  sous  pour  lÎY.  pour  les  decuarges.  0,072  4 

Charges  du  département 5'',5o7  10  r> 

du  district 38,492  19  2 

^Principal  de  la  contribution  foncière.  . 3oo. 

Un  sou  pour  liv.  , i5. 


J 


3 

” ” ^3i5,646  16  » 

16  55  J 

^ ^ L 85,760  1 3 4 

JO  «J 

1»  486,444  17 

' 

On.  ne  peut  s’empêcher  ici  de  convenir  que  cette  somme  de 
3,909,741  hv.  Il  deniers  est  beaucoup  au-dessus  de  celle  que  peut 
supporter  le  département;  c’est  ce  qui  vous  détermina,  citoyens^ 
dans  votre  séance  du  ii  décembre  dernier,  à arrêter  (ju’il  seroit  de- 
mandé un  dégrèvement  de  3oo,ooo  liv.;  mais  depuis  ce  temps,  ayant 
été  reconnu  que  cette  demande  seroit  insuffisante,  il  a été  fait  une 
adresse  au  Corps  législatif,  tendante  à une  diminution  de  378,097  1. 
1 sou  6 deniers  ; savoir  : sur  le  principal  de  la  contribution  foncière, 
100,000  liv.,  & sur  celui  delà  mobilière,  278,397  liv.  i sou  6 deniers. 
Le  citoyen  Lacroix,  président  de  l’Assemblée  nationale,  qui  a accusé 
la  réception  de  cette  pétition  le  28  août  dernier,  a annoncé  qu’elle 
avoit  été  envoyée  au  comité  de  l’ordinaire  des  finances,  pour  la  pren- 
dre en  considération  & en  rendre  cob-'pte  à i’Assembréc  nationale. 
Nous  pensons,  citoyens,  qu’il  est  indispensable  de  renouveler  cette 
demande  à la  Convention  nationale  ; car  il  est  impossible  que  les  ad- 
ministrés puissent  acquitter  une  masse  aussi  énorme  de  contributions, 
& particulièrement  la  mobilière  , dont  la  cote  d’habitation  excède  , 
dans  la  majeure  partie  des  communautés,  le  revenu  présenté  par  les 
loyers  d’habitations. 
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V., 

Pa  tentes  ^75)2,. 


La  confection  des  rôles  sur  les  patentes  de  l’année  1792,  ne  fait  pas  ,, 
de  grands  progrès  ; ôc  nous  voyons  avec  regret  le  résultat  suifvant , 
que  nous  présentent  les  états  de  l’inspecteur  - général  des  rôles. 


NOMS 

(les 

BISTE.1CTS. 

N O M B RE 

des 

municipalités. 

N 

0 M 



B R 

E 

MONTANT 

^ Des  rôlc's  expédiés. 

Des  rô 

les  en  retard. 

des  rôles 

Trimesties. 

ï 

•iiiief-tres.  '■ 

mis  en 

recouvremenî 

— -j 

Janv. 

Avril.' 

Juillet. 

héuv. 

Avril. 

Juillet.^ 

Niort.  . . . 
Bressiiire.  . 
St.-Maixent. 
Melle.  . . . 

Partenay..  . 
TJiouars.  . . 

68 

56 

63 

67 

57 

56 

? 

5.0 

46 

27 

V> 

yi 

7 

5 

n 

30 

33 

33 

6. 

5 

33 

1 1 

33 

68 
• 47 

10 

2 1 ' 
?o 

56 

68 

49 

58 

67 

.S7  . 

56 

68 

5o'' 

58 

67 

46 

55 

1.  s.  d. 

JJ  JJ  Jjf 

j-j72,7  JO  0! 
5,2%  19  30' 
2,532  12  6 

5,125  9 

37  3>  33^ 

— 

TOTAUX.  . 

1 ^^7 

i35 

22 

22 

3J3 

325 

.345 

% 

i4,652  11  10 

SECTION  IL 


'Perceptions. 

A Ïl  T I c I.  E P R E M ,I  E T.. 

Impositions  des  six  derniers  mois 

Le  produit  des  rôles  supplétifs  qui  ont  eu  heu  sur  les  ci-devant 
privilégiés  pour  les  six  derniers  mois  1709  , est  en  partie  versé  dans  la 
caisse  du  citoyen  pastour,  receveur  du  district  de  Niort,  6c  la  somme 
monte  à 35, 781  liv.  17  sous  , suivant  les  comptes  rendus  par  les  re- 
ceveurs particuliers  des  finances  des.  ci-deyant  élections  ci-après. 


Savoie,  i 
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Savoir: 


I.  s.  d. 


9 

3 

Aiigoulème 

9 

9 

Saint-Jean-d’Angély..  . 

. . . ► . 

. . 2,102  19 

9 

Richelieu... 

. . *353  2 

10 

Châtillon ». 

2 

» 

Montreull-Belay.  . . . 

9 

Total..  . . 

» 

Le  receveur  particulier  des  finances  de  la  ci  - devant  élection  de 
Poitiers  a envoyé  son  compte  le  20  août  dernier , pour  le  faire  arrê- 
ter; il  lui  a été  renvoyé  le  24  se])tembre  suivant,  à l’effet  d’y  rectifier 
quelques  erreurs.  Nous  pensons  que  ce  receveur  ne  tardera  pas  à nous 
l’adresser. 

Celui  de  Thouars  a aussi  envoyé  le  sien  le  20  octobre  dernier,  & il 
n’a  pas  été  arrêté  par  les  mêmes  raisons. 

Aussitôt  que  toutes  les  sommes  seront  rentrées  dans  la  caisse  du  re- 
ceveur du  district  de  Niort,  la  division  s’en  fera  entre  toutes  les  com- 
munautés de  notre  administration , au  désir  de  l’article  VIII  de  1:» 
proclamation  du  ci-devant  roi , du  10  avril  1791  ■ 

I I. 

Contribution  patriotique. 

Les  différentes  lettres  écrites  aux  directoires  de  district  concernant 
le  recouvrement  de  la  contribution  patriotique,  de  notamment  celle 
du  15  septembre  dernier;  celles  écrites  par  le  citoyen  Amelot^  adini- 
nistra^^eur  de  la  caisse  de  l’extraordinaire  , dont  nous  avons  fait  pas- 
ser copie  auxdits  directoires  ; les  lettres  que  cet  administrateur  a 
adressées  aux  receveurs,  les  instructions  qu’il  y a jointes^  toutes  ces 
choses  n’ont  pu  opérer  l’entière  perception  de  cette  contribution,  qui 

G 


r 
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s’élève,  d’après  les  rôles  connus  dans  le  département,  à la  somme  de 

6^6,171  liv.  9 sous  9 deniers;  mais  il  n’est  pas  possible  de  connoitre 

quelle  est  la  perception  qui  a été  faite  sur  cette  somme,  & celle qu 

reste  à recouvrer,  la  plupart  des  ci-devant  receveurs  particuliers  des 

finances  n’ayant  pas  rendu  leurs  comptes  sur  cette  partie  de  service  , 

ou  au  moins  ils  ne  sont  pas  tous  parvenus  au  département. 

Il  a été  délivré  des  crrdonnances  de  décharge  & -modérauon  sur 

cette  contribution,  depuis  le  premier  novembre  1791»  jusqu  au 

premier  novembre  1792 , pour  la  somme  de  8,906  1.  6 sous  9 c en  , 
\ /y  r:  ^ ^ 3 no61.  6 s.  9 d. 

Cl 

I ï I. 

Impositions  arriérées. 

Nous  ne  pouvons,  citoyens,  vous  faire  connoître  la  situation  des  per- 
ceiitions  arriérées:  les  receveurs  particuliers  des  finances  des  ci-devant 
élcctionsdela  Rochelle  & Saint-Maixent,  sont  les  seuls  de  quinous  re- 
cevons des  bordereaux  pour  l’année  1790,  & nos  invitations  réité- 
rées sur  ce  point  ont  été  infructueuses. 

Les  ordonnances  de  vingtièmes,  accordées  depuis  le  premier  no- 
vembre 1791,  jusqu’au  premier  novembre  1793,  s’élèvent  a la  somme 
de  1,399  liv.  16  sous,  tant  sur  1790  que  sur  les  années  anterieures, 
& néanmoins  toutes  comprises  dans  les  comptes  de  I790  , atten  u 

que  ceux  des  années  précédentes  étoient  rendus  , ci.  . L 99  * ‘ 

I V. 


' "Perceptions  de  179*’ 

Le  recouvrement  des  contributions  de  l’année  1791  a fait  le  principal 
objet  de  nos  sollicitudes  : il  vous  est  facile  de  vous  en  convaincre, 
citoyens,  par  nos  différons  arrêtés , & notamment  celui  du  conseil 
du  9 août  dernier,  & notre  lettre  aux  directoires  de  districts  du  2r  du 
même  mois;  mais  malgré  tous  nos  efforts,  il  ne  nous  a pas  ete  possible 
de  faire  faire  les  rentrées  suivant  nos  désirs  & les  besoins  de  la  républi- 
que; en  sorte  qu’au  premier  octobre  dernier,  il  n’a  été  perçu,  sur  les 
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Comrlbmions  de  kclite  année  , qni  s’élèvent  à la  somme  do 

3.854, î*77  liv.  a deniers,  ci 3,854,877  1.  2 d 

que  celle  de  i,64o,4oé  liv.  3 sous  .1  deniers. 

, S A V O I R ; 

Niort.  V . - J.  s.  d. 

Bressiiire.  . . 

Saint-Maixent. . 7 «l 

Meüp  278,52.5  i5  61  , , >•  s.  d.  1 . I 

Parten'ay.'  ‘ 283,273  11  3^640,406  3 11  1,640,406'  3 n 

Thouars..  . 213,933  5 51 

4 00,120  5 35  J 

Reste  à recouvrer ~ ' “ — 

2,314,470  i6  O 

S A V O I R : 

Niort , 

Bressuire.  ...  • . . . 420,277  i3  4 

Saint-Maixent..  38o,a85  9 6 

Melle ^'4,592  12  8 

Partenay.  ? 40 

Thouars.  ...  ' ^ 9 

25.7,773  7 2- 

“Sdo =,^.4,4-0  .6  lî 


V. 

Patentes  ?7^r.' 

Le  recouvrement  sur  les  patentes  de  l’année  1701  s’é- 
levoit  au  premier  octobre  dernier,  à la  sommé  de 
27,52,6  11 V.  5 sous  O deniers,  ci.  /- 

^ 27,526’ 

S -A.  V O I R 

Niort.  / e , 

Bressuire s-  ....  * f 

Saint-Maixent *38/^^ 

Melle ’Â ^ 

Partenay f 

Tliûuari ; 6 

Somme  pareille... ^7,5^'5~5 


3» 


J),667,932 


t • • • 


d. 

2 
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RepoTt  de  la  recette r 

V I. 

s..  produit  do  lu  rés-to  de  l'onrosistro.out  & ^ > 

pour  *75?** 

I.  «cetVeraUo  P- f « d; 

oi,.  au  premier  octobre  dernrer , a U som  ^ ^ ^ ^ 

^9,864  Uv.  i6  sousi  denier,  ci..-* 

S A V O I B.  : 

. 1.  s-  d, 

. 2o,124  8 2 

Niort. ii>i49  19  ^ 

, ^ 195690  10  6 

' ' ^ is,355  9 4 

Melle . 11,589  i5  9 

14,964  12  lO 

— - — 7- 

Somme  99i  ^ 

VII. 

Sur  la  vente  des  tabacs  nationaux. 

11  a été  versé  dans  la  caisse  ^"^Tsot^dentert 

Total  des  sommes  luo  i 769.547  livres 

pour  1791.  an  compte  u trésor  p ’ ’ 1,769,547  7 ” 

pectlves.  ^ 

Contributions  foncière  & mobiUère  de  179%: 

Citovens,  rien  vous  présenter  an  sujet  des 
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•U  foncière  & roobiUère  de  l’année  1792  •• 

ceptions  sut  les  contribntio  possible  que  cette  partie  de 

vous  sentez,  comme  nous,  q convaincrez  davantage  lors- 

service  soit  en  f des  districts  de  Niort,  Melle, 

que  vous  saurez  que  dir^^  é,,., 

Bressu.re  & St.-Mai«n  ics\ommunautés  de  leur  ressort  , 

de  la  répartition  qu  i s o contribution  foncière  de 

de  la  somme  qui  leur  a e n P Melle,  relativement 

ladite  année  , & nous  n’avons  reçu  que  celui  de  Mel  e, 

à la  contribution  mobilière. 

I X. 

patentes  de 

A Vr  octobre  dernier  , les  sommes  perçues  sur  les  patentes  dj 

Savoie.: 

1.  s.  d. 

3,4o4  1 ’> 

Niort » >5  3* 

Bressuire 4>7o4  * ^ 

Saint-Maixent • • i,499  7 4 

Melle 3;986  8 6 •‘f. 

; ■ ’ ■ ^ . 2,376  » « ' 

— 

Mil,  . . . 15,969  19  4 

Somme  pareille ^ 

Sur  le  produit  de  la  régie  de  Veureghtrement  Sr  droits  y réunis,  de 

Z 75a. 

Les  recouvremens  faits  au  premier  octobre 

le  produitde  iarégie  de  ^“^7^  1^^ 3 d ! Ôl  -AdM 

se  sont  élevés  a la  somme  de  12  ,4  7 --  ■ • 

Total  des  sommes  recouvrées  pour  le  tr,ésor  pu  ic 

sur  l’esercice  1792,  139,387  Uv.  .5  sous  7 d. , ci..  . ' 

La  somme  de  m3,4i7l--  “.“^"VaCdeT  receveurs  de 
de  l’enregistrement,  a été  versee  dans 

districts. 
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A V O I K 


Saiiit-Makciit Sn’fn  / 

Melle.  . . 37>  84  i3  6 

Tartei.av.  . . ! ^ 

Thoiiar'-  39,070  9 5 

18,563  13  ,0 

Soiiiine  é£ale 


123,4j7  x6  3 

X I. 

Les  sommes  vers&s  dans  les  caisses  des  receveurs  des  districts  du- 
epartement,  provenantes  de  la  vente  & de  la  régie  des  biens  natio- 
naur  , montment  au  premier  octobre  dernier,  pour  cinq  districts 

qn.na  point  fourm  de  bordereaux  depuis  cette  époque , malgré  les 
frequentes  demandes  qui  lui  en  ont  été  faites,  à 1»  a! 

6^004,011  liv.  i5  sous  2 deniers  ; 

S A v O r R : 


somme  de 


Niort. 


d. 

1 

2 
8 

7 

1 

J? 

2 


Biessuirê.'.  3.254,^17  ^7 

Saint-Maixent 5o^’nV  < 

Melle.  ...  i,5o5,o34  35 

Partenay.  

Thouars. 

6,004,811  i5 

chapitre  IL. 

Comptabilité, 

SECTION  PREMIÈRE.. 

FoTids  antérieurs  à 
Artig-xe  pre-mier. 

Fonds  disponibles. 

n restoit  à consommer  , suivant  le  compte  rendu  le  22  novembre 
I78t«  sur  les  fonds  disponibles  antérieurs  à ladite  année  «791 , la 


l 


ï 28,379  i5  » 
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somme  de  28,879  livres  i5  sous,  existante  , tant  dans  les  caissses  des 
ci-devant  recettes  générales  de  Poitiers  , la  Rochelle  , Limoges  & 
Tours,  que  dans  celle  du  trésor  public  ; 

. Savoir,; 

1.  f.  d. 

Poitiers.  . 17,389  19  5 

La  Rochelle 3,526  3 2 ■ , « ^ 

T • , >24,108  6 Q 

Limoges 36o  17  7 ( 

Tours.  a,83i  6 7 \ 

Et  dans  la  caisse  du  trésor  public 4,271  S 3 

I I. 

Dépense. 

10.  Pour  ordonnances  délivrées  sur  le  commis  à la  ci-devant  re-* 
cette  générale  de  Poitiers  , deux  mille  trois  1.  d* 

cent  soixante-huit  livres , ci 2,368  33  33 

20.  Autres  ordonnances  sur  celui  de  la  ci-devant 
recette  générale  de  la  Rochelle,  montant  à trois 
mille  cinq  cent  vingt-six  livres  trois  sou»  deux 
deniers  , ci.  3^526  3 2 

3°.  Autres  sur  Tours,  qui  s’élèvent  à la  somme  de 
deux  mille  huit  cent  huit  livres  quatorze  sous 
huit  deniers  , ci.  . . . • 


8,8i5  7 la 


4°.  Et  une  sur  Limoges,  de  cent  douze  livres  dix 


sous  , Cl. 


2,808  i4  8 


112  10  33 


19,564  7 2 


Reste  à employer  la  somme  de  19,564  liy.  7 sous  2 deniers , exis- 
tante dans  les  caisses  ci- après  ; 

S A V O I R : 

Poitiers  7 . i5^o2‘i  19  5 

Limoges 248  7 7 

. 22  11  1 1 

Dans  celle  du  trésor  public 4,271  8 3 

Somme  semblable.  ..... 


19,664  7 2 
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Nota.  Cette  somme  de  i5,oai  liv.  19  sous  5 deniers  , qui  parolt  être  dans  la  caisse 
de  Poitiers , a été  consommée  en  grande  partie , par  différens  mandats  tirés  sur 
le  citoyen  Daurillier  , commis  à ladite  recette  , qui  montent  à la  somme  de 
12,677  liv.  12  sous , relativement  aux  premiers  événemens  qui  ont  agité  le  district 
de  Bressuire  en  1791  : néanmoins  ces  mandats  ont  été  employés  en  dépense  sur 
les  sous  additionnels  d?  ladite  année  , & ont  été  compris  dans  le  dernier  compte 
que  nous  vous  avons  rendu.  Il  sera  à propos , lorsque  le  citoyen  Dauvillier  rendra 
son  compte,  & que  ces  mandats  seront  à la  disposition  dé  notre  administration, 
de  les  imputer  sur  les  sous  additionnels  de  1791  } alors  cette  somme  se  trouvera- 
à la  disposition  du  département,  & on  pourra  l’employer  de  la  manière  la  plus, 
avantageuse  pour  les  administres. 


III. 

Fonds  des  travaux  des  routes,  des  années  iy88  , ij8^  & iy^o\ 


11  restoit  à consommer  , sur  les  fonds  des  travaux  des  routes  & 
chemins  vicinaux,  des  années  1788,  1789  & 1790,  au  premier  novembre 
I79I , la  somme  de  38>689  livres  16  sous. 


Savoir: 


1 783 

1789, 

1790, 


I V. 


Dépense  sur  lesdits  fonds. 


lO,  Les  mandats  délivrés  sur  l’année  1788,  montent 
à la  somme  de  seize  cent  cinq  livres  , ci  . . . • 


20.  Ceux  sur  1789  s’élèvent  à la  somme  de  douze  cent 
vingt-huit  livres  , ci . . • 


3°.  Et  ceux  sur  1790  forment  la  somme  de  huit 
mille  cinq  cent  soixante -une  livres  dix -huit 


sous  un  denier , ci , 11  j 

Partant , reste  à consommer  vingt-sept  mille  deux  cent  quatre- 

vingt-quatorze  livres  dix-sept  sous  onze  deniers  j ci 27,294  17  11 


Savoir  ; 


( h ) 


s A V O I R : 


I.  *.  a. 


Sur 


1788 

1789 

1790 


Somma  conforme. 


‘V. 


Fonds  des  routes  de  lySy, 


Il  a été  délivré  sur  les  fonds  des  routes  de  l’année  1787  , trois 
mandats  au  citoyen  Pii  lot-la- Charlotrie,  le  3 juillet  dernier,  montant 
à 2,819  livres.  Il  n avoit  point  été  parle  d’adjudications  à payer  sur 
cette  annee , par  notre  dernier  compte , la  partie  de  route  sur  laquelle 
se  sont  executes  les  travaux  qui  ont  donné  lieu  à ces  mandats , étant 
sur  le  territoire  du  departement  de  la  Vienne  ; néanmoins  le  direc-» 
toire  de  ce  département  a invité  le  nôtre  à faire  payer  ledit  Charlo- 
trie,  attendu  qu  il  y avoit  des  fonds  de  1787  dans  les  caisses  des  ci- 
devant  receveurs-particuliers  des  finances , résidens  dans  notre  arron- 
dissement. 

Nous  vous  observerons  , citoyens,  que  ledit  la  Cliarlotrie,  en  rece- 
vant cette  somme , a renoncé  à celle  de  i,55i  liv.  qui  lui  restoit  due 
sur  son  adjudication , les  travaux  qu’il  auroit  pu  faire  sur  cette  partie 
de  route , ne  se  trouvant  plus  d’aucune  utilité.  Nous  pensons  que 
cette  somme  de  l,55l  livres  ne  peut  être  mieux  employée  qu’à  acquitter 
l’augmentation  due  au  citoyen  Bouchet,  pour  des  travaux  de  ladite 
année  1787  ; au  moyen  de  quoi  il  n’y  aura  plus  à prendre,  sur  les 
fonds  qui  ont  été  partagés  entre  les  départemens  qui  se  sont  divisé 
1 ancienne  province  du  Poitou,  que  1,2^9  livres  5 sous  , de  laquelle 
notre  département  supportera  sa  portion , à prendre  sur  celle  de  2,756 
livres  i3  sous  6 deniers , dont  il  est  parlé  au  compte  de  I791,  page  27. 


V 1. 


Fonds  des  Ateliers  de  Charité,  des  années  iy88 , & ly^o. 

Par  le  dernier  compte  que  nous  vous  ayons  rendu  , citoyens  , les 


H 


1 
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fonds  affectés  aux  ateliers  de  charité,,  des  années  I78B,  1789  & 1790  ; 
restans  à employer^  montoient  à la  somme  de  14,900  liyres. 

^ V . \ . • r s ' 

îi  ii  \ • * 

D A V O I R : 

■ ' ' ' • • • ■ ' ' ' 1.  ».  d. 

C 178S  . . .......  ...  . 4,820  » » 

Sur  < 1789  .„.  . . . r ..  .’.  • 7,65o  » „ ^ 14,900  » » 

^ 1790 3j43o  „ » 

VII. 

Dépense.  \ 

je.  Sur  1788  11  a été  payé,  depuis  le  premier  no- 
vembre 1791 , huit  cent  trente*trois  livres  , ci.  833  » » 

So.  Ordonnances  délivrées  sur  1789  , trois  cents  y 1,458  » ar 

livres,  ci.  . . 800  » » 

30.  Et  pour  1790,  trois  cent  vingt-cinq  livres  , d.  325  » » 

Reste  disponible,  treize  mille  quatre  cent  quarante-deux  livres, 

ci • 18,442  „ „ 

S A V O I R : 

1788 8,987  X.  » 

Sur  ^ 1789  ....  . . . . .-  7,85o  „ » 

1790 2,io5  » 

Somme  semblable.  .......  i3,44^  ” 


P(ota.  Le  projet  de  navigation  sur  la  rivière  de  Sèvre  & autres  , fiécessitant  des- 
dépenses préliminaires,  le  directoire  a arrêté  , dans  sa  séance  du  3 juin  dernier,  & 
d’après  la  lettre  du  ministre  de  l’intérieur  , que  4,000  livres  seroient  prises  sur  le 
reste  des  fonds  des  ateliers  de  charité  des  années  antérieures  à 1791  ; & la  somme 
d<e  833  livres,  qui  fait  l’objet  de  la  dépense  de  l’année  1788,  a été  employée  à l’achat 
des  instrumens  nécessaires  pour  s’assurer  de  la  possibilité  de  cette  opération  : le 
citoyen  Panvilliers,  député  à la  Convention  nationale,  s’est  chargé,  d’après  l’invita- 
tion du  directoire  , de  l’acquisition  & de  Penvoi  desdits  instrumens  que  nous  avons 

xeçus. 

Nous  pensons , citoyens , qu’il  seroit  k propos  de  se  concerter  avec 
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les  départemens  qui  ont  avec  nous  partagé  la  cl -devant  province 
du  Poitou  , pour  terminer  définitivement  tous  les  anciens  comptes. 
Neseroit-il  pas  nécessaire  de  faire  saisir  les  biens  du  sieur  de  Blossac, 
ci-devant  intendant  du  Poitou,  Sz  maintenant  émigré,  à qui  les  com- 
missaires nommés  pour  la  reddition  des  comptes  , demandèrent  le 
sien  ou  200,000  liv.  ? Si  vous  vous  décidez  à ne  faire  aucune  suite  de 
cet  article,  nous  sommes,  persuadés  qu’il  n’en  sera  pas  ainsi  pour  les 
autres,  & que  vous  allez  vous  occuper  de  faire  liquider  définitivement 
tous  ces  comptes,  pour  faire  verser  les  sommes  qui  reviennent  à notre 
administration,  dans  la  caisse  du  receveur  du  district  de  Niort,  & 
en  disposer  de  la  rnanière  que  vous  jugerez  la  pms  avantageuse 

pour  les  citoyens  du  département. 

. ■ ) 1 ■ ■ ' ■ 

Nota.  Depuis  que  ce  conipte  est  formé  , la  loi  du  3 septembre  dernier,  relative 
à la  liquidation  des  dettes  des  ci-devant  provinces  & pays  d’états,  nous  est  parvenue  j 
cette  loi  relate  le  déc  ret  du  3 juillet  préc^  d nt  , qui  ordonne  le  versement  au  trésor 
public,  de  tous  les  fonds  appartenans  aux  ci-clevant  provinces  j & par  l’article  VI  de 
ladite  loi  du  3 septembre  , les  dettfes  des  ci-devant  provinces  , antérieures  a l’annee 
1791  , sont  déclarées  à la  charge  de  la  nation;  ainsi,  d’après  ces  dispositions,  l’ad- 
ministration du  département  ne  peut  ordonner  aucun  paiement  sur  la  somme  de  19,564 
livres  7 sous  a deniers , restante  à consommer  des  fonds  dénommés  disponibles  ; nean' 
moins  il  ne  tombe  en  perte  de  cette  somme , que  celle  de  6,886  livres  i5  sous  2 den.  ^ 
attendu  que  12,677  livres  12  sous  ont  été  acquittés  sur  ces  fonds  , par  divers  man- 
dats relatifs  à la  première  insurrection  du  district  de  Bressuire  , & portes  en  dépense 
sur  les  sous  additionnels  de  l’année  1791  '•  ce  sera  donc  un  revirement  de  parti  à faire 
dans  le  prochain  compte  , sur  les  sous  additionnels  de  ladite  annee  179*  » forçant 
le  reste  à consommer  de  ladite  somme  de  12,677  livres  12  sous  ; en  sorte  , citoyens  j 
que  vous  ne  pouvez  faire  rendre  compte  que  des  fonds  concernant  les  routes  , che- 
fliins  vicinaux  & ateliers  de  charité. 

Persuadés  que  cette  manière  d’opérer  entreroit  dans  vos  vues , nous 
avons  entamé  ce  travail , pour  ce  qui  concerne  l’imposition  des  routes  , 
en  faisant  rendre  compte  au  receveur- particulier  des  finances  de  la 
ci-devant  élection  de  Niort  , de  cette  imposition  des  années  1788  , 
1789  & I790,  & il  s’est  chargé  en  recette,  comme  receveur  de  district, 
du  reliquat  de  ces  comptes,  qui  s’élève  à la  somme  de  dix-neuf  mille 

cinquante-une  livres  six  sous  neuf  deniers,  ci i9,o5i  6 9 

(Celui  de  la  ci-devunt  élection  de  Châtillon  a également  rendu  ses  comptes 


f é6  ) 

desdites  impositions  j pour  les  années  Ï788  & 17^0  ; irmis  quelques 
erreurs  qui  y existoient,  ne  nous  ont  pas  permis  de  les  arrêter,  ôc 
nous  les  lui  avons  renvoyés  pour  les  rectifier. 

Nota.  Le  compte  de  l’année  1789  doit  être  rendu  par  le  sieur  Laguerrmére  ; 
comme  vous  savez,  citoyens,  il  est  en  débet  sur  cet  article  de  24,417  livres,  ainsi 
qu’il  est  constaté  par  le  procès-verbal  du  district  de  Bressuire,  du  29  septembre  179O, 
en  observant  cependant  qu’à  cette  époque , il  y avoit  encore  à recouvrer  7,802  livres' 
ï4  sous  1 denier. 

Nous  avons  écrit  au  receveur  de  la  ci-devant  élection  de  Sainte 
Maixent  , pour  le  même  objet  ; il  nous  a répondu  le  6 septembre 
dernier,  qu’il  étoit  arrêté  dans  ce  travail,  par  la  non-confection  des- 
rôles  de  la  ville  de  Saint-Maixent , desdites  trois  années  1788,  1789: 
& 1790  ; que  ceux  de  l’année  1790-,  des  communautés  d’Azay  & Saint- 
Romans  de  Melle , n’étoient  pas  en  recouvrement , & qu’enfin  plu- 
sieurs autres  communautés  etoient  extrêmement  en  arriéré  dans  I0 
recouvrement  de  179®  » rôles  des  deux  derniers  cinquièmes  ayant 
été  formés  beaucoup- plus  tard  que  les  années  précédentes. 

Aussitôt  le  compte  des  six  derniers  mois  de  1789  ,,  du  recevour-par- 
tîculierdes  finances  de  la  ci-devant  élection  deThouars,  arrête,  nous 
le  stimulerons  sur  ceux  dès  impositions  des  routes. 

Au  surplus,  citoyens,  nous  pensons  qu  il^ny  a aucun  inconvénient 
à faire  reatrer  les  sommes  qui  sont  dans  les  caisses  des  ci-devènt  re- 
ceveurs-part'culiers  des  finances  , dans  celle  du  receveur  du  district 
du  chef-lieu  du  département , puisqu’en  dernière  analyse  si  la  somme 
qui  y sera  versée , excède  celle  qui  revient  à l’administration  , tant 
pour  finir  d’acquitter  les  adjudications  à notre  charge  , que  pour 
nous  remplir  de  la  somme  de  64,902.  livres  i5  sous  5 deniers  , pro- 
venante du  partage  des  fonds  des  routes  des  années  1788,  1789  & 
1790,  & qui  a été. jointe  à celle  destinée  au  paiement  des  travaux 
des  routes  de  l’année  1791,  nous-en  ferons  raison  aux  autres  départe- 
niens  , comme  si  elle  ne  suffit  pas  ; le  surplus  en  sera  fourni  par  les 
administrations  avec  qui  nous  avons  partagé  la  ci- devant  province 
du  Poitou. 


\ 

l 
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SECTION  I E 
Mandats  délivrés  sur  différentes  parties. 

A.RTICI.E  premier. 

Fourniture  de  bois , &c. 

%5  Janvier  1792  , le  citoyen  Girard,  pour  fourniture  de 
bois  , paille  & lumière  au  régiment  ci-devant  du  Roi  & 
à celui  ci- devant  Royal- Lorraine  , à leur  passage  à s. 

Melle - 56  .>  « 

I I. 

Convois, 

Il  a été  délivré  sept  mandats  sur  l’entrepreneur  des  con- 
vois militaires  à Poitiers , montant  à treiite-six  livres  , ci.  36  » » 

III. 

Objets  pa^és  par  les  ci-devant  Domaines  j maintenant  par  la  Régie 

de  V enregistrement. 

Délivrés  sur  la  régie  de  l’enregistrement  , neuf  man- 
dats qui  s’élèvent  à quatre  cent  quatre-vingt-dix  livres 
seize  sous  quatre  deniers  , ci.  .......  49*^  4 

I V. 

Sur  la  Réme  des  Domaines  nationaux, 

<D 

Pour  des  dépenses  relatives  à ladite  régie , délivre 
trois  mandats  qui  forment  la  somme  de  cent  livres,  ci.  îoo  35  >3 

V. 

Culte. 

Un  mandat  du  29  mars  1792  , au  citoyen  Barbier  , 
pour  desserte  de  la  cliapelle  Sainte-Catherine  en  1790  , 
montant  à soixante  livres  , ci 5o  33  « 

742  16  4 


\ 
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SECTION  I I l; 

Fonds  de  Vannée  y à la  disposition  du  département. 

Article  premier. 

i”.  Il  restoit  à disposer,  d’après  le  compte  arrêté  par  vous,  citoyens, 
le  22  novembre  1791,  sur  les  fonds  de  ladite  année,  la  somme  de 
339,996  liv-  9 sous  5 deniers  , laquelle  doit  être  composée  , tant  du  pro- 
duit des  sous  additionnels  de  la  même  année  , que  d’une  somme  de 
64,902  livres  l5  sous  ^ denie.rs,  qui  provient , ainsi  qu’il  a été  expli- 
qué au  compte  précédent,  du  restant  des  fonds  des  travaux  des  routes 
des  années  1788,  1789  & I790,  résiliemens  de  l’armée  1788  & rabais 
de  1790  , laquelle  dite  somme  de  64,902  liv.  i5  sous  5 deniers  a été 
jointe  aux  fonds  de  1791 , pour  être  employée  aux  1.  r <1. 

travaux  des  routes,  ci 389,996  9 ^ 

2°.  Les  fonds  disponibles  doivent  être  augmentés 
de  la  somme  de  10,667  livres  ii  sous  6 deniers  , 
qui  avoit  été  portée  en  dépense  dans  le  dernier 
compte , pour  nourriture  & entretien  des  enfans  ex- 
posés , cette  dépense  ayant  été  supportée  par  le  tré- 
sor public , ci . 10,667  II  6 

Total  des  fonds  disponibles  pour  1791»  trois  cent 
cinquante  mille  six  cent  soixante  - quatre  livres 
onze  deniers,  ci  ....  35o,664  » 11 


I I. 

Dépense. 

I®.  Pour  appointemens  des  ingénieurs  & conducteurs  des  ouvrages 
des  ponts  & chaussées,  paiemens  aux  cantonniers,  aux  adjudiçataires, 
^ dépense  sur  les  rabais  j 


U 


I 
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S A V O I R.  î 

1.  s.  d. 

AppointeiTiens.  (*)  •' 2,600  J 

Aux  cantonniers  ôc  pour  entretiens  f 

journaliers.  (2)  ...  7}?^^  ^ / 64,001  16  6 

Aux  adjudicataires.  (3)  . . • . . . 47)4^^  ^ 3 V 

Sur  les  rabais.  (4)  • 6,467  8 9 ^ 

2°.  Menues  dépenses  du  tribunal  criminel  , deux 
cent  cinquante-trois  livres  onze  sous,  ci  (5)  ...  . 253  il  » 

3°.  Pour  le  loyer  & réparations  des  casernes  de  la 
gendarmerie  nationale,  trois  mille  cent  vingt-trois  li- 
vres dix-neuf  sous  sept  deniers,  ci.  (6)  . 3^123  19  7 

4°.  Pour  rélève  à l’école  vétérinaire  d’Alfort,  neuf 

cent  quatre-vingî-cinq  livres,  ci.  (7) 985  » » 

5°,  Destruction  des  loups  en  1791  , soixante  - dix 

livres,  ci.  (S)  . • 70  3>  5> 

6°.  Au  citoyen  Dutertre,  pour  encouragement  re- 
lativement à la  manufacture  de  poudre  qu’ii  compte 

établir  à Niort,  sept  cents  livres  , ci.  (9) 700  3»  » 

7°.  Secours  extraordinaires  aux  hôpitaux,  huit  mille 

quatre  cent  cinquante-deux  livres,  ci.  (10) 8,462  » 

8°.  A la  nommée  Etur',  sage-femme  à Partenay  , 
pour  l’indemniser  des  dépenses  faites  pendant  son 
cours  d’accouchement  à Poitiers  , trente-six  livres, 

ci.  (il) 36  » 

9°.  Pour  arrêter  les  progrès  des  maladies  épizooti- 
ques dont  étoient  atteints  des  bestiaux,  quatre-vingt- sept 

livres , ci.  (12) 87  >5  » 

lo°.  Au  citoyen  Dalibet , pour  indemnité  relative 
à un  incendie  qu’il  a éprouvé  la  nuit  du  i3  au  ,i4 

septembre  1791 , cinquante  livres , ci.  (l3) 5o  » 55 

78,069  7 1 

(*)  Le  numéro  qui  est  à la  fin  de  chaque  article  de  dépense , est  le  même 
que  celui  porté  à l’état  où  sont  dénommés  les  citoyens  en  faveur  de  qui  ont  été 
délivrés  les  mandats  , lesquels  états  sont  à la  suite  de  ce  compte.  '• 


_ ^ _ _ 1.  s.  â. 

Report.  7 7V..- • .'  78;o59  7 i 

II®.  Frais  d’administration» 

S A V O I B.  : 

JDépenses  fixes. 

kw  citoyen  Piet-Charabelle , secré.taire-gënëral  , ponr 
les  appointeinens  des  administrateurs  du  directoire  ^ 

]>rocureur- général-syndic  & secrétaire- général  , pendant 
le  trimestre  d’octobre  179^  ^ quatre  mille^  trois  ^cent 

vingt-cinq  livres , ci.  (t4)  • • .•  • • • « 

Dépenses  variables. 

Trente-six  mille  deux  cent  trente-  > 4®}56i  19  3 

six  livres  dii-neuf  sous  trois  den. 

lO.  Frais  d’administration. (i5)6,5oo  » » > 

> 36,236  19  3 

2o.  Impressions.  (16)  ....  29,706  ig  0 y 

12°.  Loyers  & entretiens  des  pépinières,  huit  cent 

vingt-cinq  livres,  ci.  (17)  . . ' 824;  » » 

i3°.  Les  dépenses  imprévues  montent  à la  somme  de 

quatorze  cent  quarante-deux  livres  onze  sous,  ci.  (18)  . . 1,44211  » 

Total  de  la  dépense  sur  les  fonds  de  1791  , à la  disposition  du 
département  , cent  vingt  mille  huit  cent  quatre  - vingt-huit  livres 
dix-sept  sous  quatre  deniers,  ci.  120,888  17  4 

RÉSVLT  AT. 

Les  fonds  disponibles  de  179^  montent  a . . . . 35o,664  » n 
JEt  la  dépense  à 120,888  17  4 

Total.  . 239»77'5  ^ 7 

Partant , reste  à consommer  deux  cent  viugt-neuf  mille  sept  cent 
Boixante-quinze  Jlivres  trois  sous  sept  deniers. 

r T T 
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III. 

RÈsUTirÉ  du  Compte  cor.cernci'it  les  Fonds  de  ijgt , à lu.  disposit'on  du 


départemen  t. 


DENOMINATION 

DES  ARTICLES 

payables  avfc  les  fonds  de  1791. 


DEPENSE 


articles. 


Routes  ) 


( Sous  additionnels  1 

(de  1791» i5ocoo  35  33 1 1.  s. 

) j.214902  i5 

j Fonds  des  ancien-  | 

|nesadmnistrations.  64ç02  i5  ô) 


Acquisition  des  bâtiinens  de  l’adniiiistva- 

tion 

Entretien  & réparations  des  prisons  du 

tribunal  criminel 

* Casernement  de  la  gendarmerie  nationale. 
Entre' ien  d’élèves  à l’école  vétérinaire. 

Destruction  des  loujis 

Encouragement  aux  manufactures.  . . . 

Gratifications 

Enfuis  exposés 

Nota.  Pour  que  ce  compte  soit  juste  , 
il  faut  forcer  cet  article  de  10667  liv. 
11  sous  6 deniers,  qui  a été  en  dé- 
pense en  1791  , & en  recette  en  1792. 

Secours  extraordinaires  à quelques  lio- 

pitaiix 

Pour  détruire  la  mendicité  & le  vaca- 

boiidage 

Cours  d’accouebemens 

Ejiidémies  & épizooties 

Secours  aux  incendiés 

Secours  à administrer  aux  noyés 
Dépenses  du  tribunal  criminel. 

P''|)enses  fixes  de  l’administration 

Id  n , va  iables 

Dépenses  imprévues 


Totaux. 


1020  33  33 

1200  33 

10800  33  33 

1 200  33 

lOCO  33 
3000  33 

4000  33 

34667  1 1 


12000  33 

5cooo  33 
1 8co  33 
3coo  33 
1800  33 

606  33 

417)  33 

173cO  33 

02600  33 

12000  33 


427371  6 1 1 


du  compte 

du  compte 

TOTAL.  1 

de  1791. 

de  1792. 

i 

j 

I.  J.  d. 

I.  s.  d. 

).  s.  d.j 

6 1 02  33  33 

64201  16  6 

70400  16  6; 

i 

yy 

yy 

yy 

y> 

yy 

yy 

262  10  33 

3i23  19  7 

3386  9 7 

yy 

980  33  33 

985  33  33 

yy 

70  33  33 

70  33  33 

yy 

700  33  33 

7c  0 33  3. 

yy 

yy 

yy 

10667  11  6 

yy 

10667  11  6 

r 1 

yy 

8452  33  33 

8452  33  33  B 

yy 

yy 

yy  1 

yy 

36  33  33 

? 6 33  33 

yy 

87  33  33 

8-^  33  33 

yy 

5o  33  33 

5o  33  33 

yy 

yy 

yy 

yy 

2.53  11  33 

253  1 1 33 

12975  33  33 

422  5 _.33  33 

1 7800  33  33 

2''  26  1 33 

36236  19  3 

68963  .33  3 

10974  3 6 

2267  1 1 33 

16241  i4  6 

76707  6 33 

120888  17  4 

197596  3 4 

RESTE 


consommer. 


1.  S.  d. 

44498  18  11 


i320  33 

1 200  33 

74i3  10 

2 1 5 33 

03o  33 

23oO  33 

4 000  33 

2,000  33 


3-) 


1 6363  33  S 

4241  i4  ( 


2o6c4  i4  9 


3548  33  33 
5oooo  33  3^ 

1764  33  3-. 


606 


’5o'^79  18  4|i 
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T , , , , , 1.  S.  d. 

LiC  reste  a consommer,  suivant  le  compte  résumé,  est  de  ...  . 250,379  18  4 

L’excédant  de  dépense  , compris  dans  les  deux  derniers  articles, 


monte  à • . . 20,604  i4  9 

Reste  à employer 229,776  3 7 

Su-  cette  dernière  somme  , il  faut,  pour  les  routes, 18  11 

Pai  , reste ^ditpouible 15  7'>  4 8 


SECTION  IV. 

Fonds  des  Ateliei's  de  Charité. 

Ar  ï IC  LEPRE  M IER. 

Reste  des  3oyOgo  livres. 

Br  JT  des  sommes  payées  sur  les  8,200  livres  lo  sous,  3 den.  restons 
à employer  suivant  notre  dernier  compte  relatif  aux  2,0,000 
livres  accordées  à notre  département , par  les  lettres  patentes  du 
ci-devant  roi  , du  juin  ly^o. 


1 NOMS  V 

1 8cs 

1 IgISTRICTS. 

S 

RESTANTES 

à ])ayer 

depuis  le  premier 
novembre  1791. 

0 ]\  I M E 

^ — ^0PMB!Sir* 

PAYÉES 
depuis  le  premier 
novembre  1791  , 
jusrpPau  premier 
novembre  179''. 

3 

RESTANTES 

consommer. 

1 Niort 

1 Bressuire 

Saint-Maixent.  . 

Melle 

Partenay 

TLouars 

1.  s.  d. 

878  1 9 y> 

10  6 

2,048  7 4 

T, 461  10  3 

1,191  12  11 

1,157  10  3 

1.  s.  d, 

2210  » 

209  i5  33 

63o  8 4 

072  2 10 

1,087  ^7 

1 5o  4 

1.  s.  d. 

85 1 9 33 

1,267  i5  6 1 

1,417  19  33  1 

1,089  7 5 

1 o3  1 5 33 

1,007  ^ 8 

TOTAUX.  . . . 

8,3oo  10  3 

2,562  i3  1 

5,787  12  2 1 

■ " > 
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11.^ 

Puste  des  Sojooo  livres  jouit  aux  70^000 

Suivant  le  dernier  compte,  la  somme  restante  à payer  sur  les  80,000 
livres  accordées  au  département  , nar  le  décret  du  16  décembre 
1790  f étoit  de  36,5oo  livres.  Il  fut  arrêté  , dans  la  dernière  ces- 
sion de  conseil  , que  cette  somme  seroit  jointe  à>  celle  de  70,0000 
livres  accordée  à notre  administration,  par  la  loi  du  9 octobre» 
1791,  6c  ces  deux  sommes  réunies,  divisées  entre  les  villes  6c  can- 
tons de  notre  arrondissement;  mais,  entre  la  présentation  de  notre 
compte  6c  la  distribution  , il  a été  délivré  pour  2,2.5o  livres  d’or- 
donnances sur  la  somme  restante  des  80,000  livres  , en  sorte  qu  il 
n’y  a eu  de  joint  aux  70,000  livres  , que  34,2.5o  livres  , ce  qui  a 
formé  un  total  de  104,260  livres  , qui  a été  divisé  ainsi  qu’il 
suit  : 


s ( 68  ) ' 

SECTION  V. 

Mandats  délivrés  sur  autres  fonds  que  les  sous  additionnels  pour 

Article  premier. 

Frais  de  justice  criminelle. 

Quatre-vingt-douze  mandats  délivrés  sur  les  rece-  ; 

veurs  du  droit  d’enregistrement  ^ montant  à douze 
mille  huit  cent  trente- huit  livres,  quinze  sous  qnatre 
deniers  , ci  . , 12^838  i5‘  4 ' 

I I. 

Aux  Gardes  liarras  , pour  la  plus  value. 

Delivre  trois  mandats  , c|ui  forment  la  somme  de 
SIX  cent  dix  livres  , ci 610  3»  » 

III. 

Convois  militaires. 

A plusieurs  citoyens  y vingt  mandats  qui  s’élèvent 
a deux  cent  dix-sept  livres  dix  sous  , ci.  ......  2.17  i®  » 

I V. 

Fonds  de  la  Marine. 

Pour  1 habillement  de  quelques  soldats  de  la  marine 
retirés  quatre  mandats  qui  montent  à dix  huit  li- 

ci _ 18 

V. 

Subsistances  niilit  lires. 

Expédié  huit  mandats  , tant  pour  subsistance  que 
pour  fourniture  de  souliers  & bas,  cent  quatre-vingt- 
dix-sept  livres  dix  sous,  ci.  . 197  10  ^ 

i3,88i  i5  4 


( h ) 


1.  s.  d. 

Ci- contre 10,881  i5  4 

V L 

Soldes  & demi- Soldes . 

Un  inaTiclat  au  citoyen  Pastour , pour  le  rembourser 
de  ce  qu’il  avoit  payé  sur  cette  partie , six  cent  quatre- 
vingt-trois  livres  six  sous  liuit  deniers,  ci 68 j 6 8 

V I I. 

Sous  par  Ueiœ  aux  mendians. 

A la  municipalité  de  Partenay  , pour  avances  faites 
aux  mendians,  six  livres  dix  sous,  ci 6 10  » 

V I I L 

jippointemens  des  OJJlciers  de  la  Gendarmeiic  nationale . 

Aux  ofliciers  & secrétaire-greffier  de  la  gendar- 
merie nationale,  dix  sept  mandats  pour  leurs  appoin- 
ternens,  neuf  mille  soixante-dix-sept  livres  quinze  sous 

six  deniers,  ci 9>°77  ^ 

I X. 

dppointejnens  des  Employés  a l inspection  des  rôles. 

Délivré  six  mandats  aux  employés  à l’inspection 
des  rôles  du  departement  , pour  leurs  appointeiners , 
quatre  cent  quatre-vingt-onze  livres  treize  spus  c^uatre 
deniers,  ci 49^  4 

X. 

Culte. 

Pour  les  frais  du  culte,  expédié  huit  mandats  , trois 
ml 'e  six  cent  trente  - cinq  livres  (oiatorze  sous  huit 
deniers,  ci ‘ 3,635  14  8 


17,770  iO  6 


T- 
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'2.7,776  i5  6 


X L 


Suj'  la  vente  des  Domaines  nationaux. 


Délivré  quatre  mandats  sur  le  produit  de  la  vente 
des  domaines  nationaux , cinq  cents  livres  dix  sous  , ci. 


r 


000  10'  » 


X I L 


Sur  la  régie  des  biens  nationaux. 


Les  vingt-six  mandats  accordés  sur  cette  partie  , 
s’élèvent  à la  somme  de  quatre  mille  quatre  cent  dix- 
sept  livres  dix-huit  sous  quatre  deniers  , ci 


...  O 


4,417  18  . 4 


XIII. 

Arrérages  de  rentes  sur  le  ci- de\/ant  Clergé  de  France. 


Les  mandats  pour  cet  objet  , au  nombre  de  trois  ^ 
montent  à cinq  cent  soixante-cinq  livres  , ci  . . . . 


S65 


X I V. 


Sur  les  Recettes  provenantes  des  Revenus  des  Domaines  des 

Charitains  de  Niort. 


Un  mandat  délivré  auxdits  Charitains  , sur  le  ci- 
toyen Faure  , receveur  du  droit  d’enregistrement  à < 

Niort,  & chargé  de  la  recette  des  revenus  desdits 
domaines  , sept  cent  quatre-vingt-dix  livres,  ci.  . . 790  « » 


3q,o5o  3 lo 


( 7‘  ) 

é 

SECTION  VI. 

Fonds  de  Vannée  , à la  disposition, ^du  departement. 

Article  premier. 

Sommes  à recevoir  par  Je  produis  des  sous  additionnels. 

I®.  Pour  les  travaux '6c  ouvrages  publics. 

1. 

Confection,  eiitrollen  & répartement  des  routes  , ci.  . . i5o,ooo 
Prix  de  l’accjuisition  des  bàtimens  destinés  aux  séances;^  de 

Padminisiratioii  du  département , ci 6,000  j ^ ^ 

Pour  l'acquisitic)!!  des  bàtimens  du  jirétoire  criminel.  . . 4)000  }•  ^yo^QCO  33  j» 

Pour  entretien  ou  réparation  des  prisons  du  tribunal  cri- 
minel , tL  des  bàtimens  & établissemens  publics  à la 
charge  du  département 10,000  J 


2.°.  Pour  la  genJarrnerie  nationale. 

L «yer  & réparation  des  casernes 10,000 

Gratifications 1 ,COO 


Gratifications 

^9.  Pour  secours  d’humanité  6c  bienfaisance. 


,000 


J 


Enfans  exposés 2 1,000  ' 

Secours  extraordinaire  aux  hôpitaux 12,000 

Destruction  de  la  mendicité  & vagabondage 26,000 

Cours  d’accouchemens i ,800 


Secours  aux  incendiés 1,800 

Pour  les  épidémies  & épizooties 3, 000 

Secours  à administrer  aux  noyés 600 

Secours  pour  les  maisons  d’éducatitme 10,000 


1 1 ,000  33  33 


3°.  Pour  l’agriculture,  commerce,  arts  6c  manufactures. 

Entretien  d’élèves  à l’école  vétérinaire 3,000 

Destruction  des  loups 600  I 

Encouragement  aux  manufactures 3, 000  r 

'n  ! 


9,6co 


h 78,200  3»  )-> 


J 


268,800  a 


[é 
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5°.  Pour  les  dépenses  du  tribunal  criminel. 

Traitement 

I. 

Du  président 3, 600 

Des  juges  formant  le  tribunal..  . . . 5,4oo 

De  l’accusateur  public 2,700 

- I 

J 


I.  s.  «. 

268,800  » » 


^ ] 4^  1 00 


Du  greffier 2,400 


i5,()00  » 


1,800 


Menues  dépenses -du  tribunal 

6"-  Pour  les  frais  d’administration. 

Dépense  fixe. 

Aux  huit  membres  du  directoire..  . 12^800 

Au  procureur-général-syndic.  . • . 3, 000  > 17,300 

Au  secrétaire-général i,5oo 


Dépense  variable. 

Traitemens  des  cliefs  & commis.  . • lOj.'OO  ^ 
Fourniture  de  papier,  bois  & lu-  ! 

mlère 3, 000  ^ 

Frais  de  ports  de  lettres 1,200  ^ 

Frais  d'impressions 


^ 91,800  3»  3» 


143600 


60,000 


; 


”•  Pour  les  appointemens  ôc  gratifications  des  employés 
à l’inspection  des  rôles. 

Traitement 


De  l’inspecteur-général 1,200 

Du  visiteur-principal 6co  ^ 3,200 

Des  visiteurs  ordinaires.  ......  i,5oo 


^ 3,800  >3 


Gratifications. 


600  ) 


8»  'Pour  les  fonds  réservés  aux  dépenses  imprévues. 


14,9^9 


396,239  33  33 

Avance 
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Ci-contre, 


5®*  Avance  faite  au  district  de  Bressuire,  en  179X. 

Pour  réparations  au  tribunal  de  Bressuire,  avancé  en  1791  la  somma 
de  1,800  liv.  sur  les  sous  additionnels  du  département,  laquelle 
somme  est  portée  sur  l'état  des  dépenses  dudit  distnct  de  la 
présente  année  1792,  pour  être  à la  disposition  du  département.. 

Somme  totale  à recouvrer  par  le  produit  des  sous  additionnels  de 
l’année  1792,  trois  cent  quatre-vingt-dix-sept  mille  trente-neuf  i.ci. 

II. 


1,  s.  à' 

?ji^5,229,  » » 


J, 800 


397,089  » 


Dépense.' 

i®.  Pour  appoîntemens  des  ingénieurs  & conducteurs > & paiemens  des 

cantonniers  , onze  mille  cinq  cent  cinquante-six  livrés  sept  sous 

clix  deniers.  • ' 

. • S A V O I R : t'o  >; 

1. 

Appoîntemens.  (21). 

Aux  cantonniers.  (22) ” 


}. 


11,556  7 !• 


•2P. 


3». 


Loyer  5c réparations  des  càsernes'de  la  gendarmerie  na- 
tionale^ cinq  cent  trente-sept  1.  douze  s.  trois  d.  ci(23).  537  12  S 

Traitement  du  président  & autres  composant  le  tri- 
bunal criminel,'  menues  dépenses  dudit  tribunal  & - ^ 

réparations  à la  maison  de  justice , douze  mille  cent 
quatre-vingt-sept  liv.  neuf  sous  quatre  deniers. 


S A V 0 I R ;n 

\ 

Aux  président,  commissaire , ac-  j ^ 

% 

cusateur  public  & greffier, (24).  7î7®^  ^ 1 

Aux  juges  de  district  qui  ont  fait  | 

le  service  pendant  les  trimes-  ^ 

11,721  i3 

4 

très  de  janvier  , avril  & juil-  | 

t 12,187 

let  deniers.  (25) y>  \ 

J 

.}if  fiJ 

54  12 

Réparations  à la  maison  de  justice.  (27) 

. 411  4 

» 

1 

24,281  9 . 

K 
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Au  citoyen  Gabriel,  garde  à la  Cbapclle-Bâton , pour 
destruction  d’un  loup,  dijc  livres,  oi' . .... 

Cepenses  fixes  di  variables  de  l’administration  du  dé- 
partement, soixante-treize  mille  neuf  cent  tjente- 
neuf  livres  dix-neuf  sous  neuf  deniers. 


1.  s.  et- 
34j28i  Ç 5 


lO  » 


s A V O I R ; 


Dépenses  fixes.  (38). 


pense*  variables./^’'^'®  bureaux.  (29), 
^Impressions.  (3o)  . . 


!.  s.  d.  Y 

12,900  5J  33  I 


6". 


7'’. 


,i  -i  -7 


■ 9,o63  17  9 

.,5] ,976  2 » J 


j*  73)939  19 


Pour  les  maisons  d’instructions  publiques  , trois  mille 
trois  cents  livres  , ci.  (3i) 

Pour  ^oyer^^^^'^aiturc  des  pépinières,  cent  soixante  li- 
vres , C^.^v,..:i)  . , . , . , ..  t ...  V .......  iftO  r,  ,0  Y 


Pour  dépenses  imprévues , dêiix  cent  soîxân-  ^ 
te- une  livres,,  ci.  (33)  . . ...  . . . 26, 


3, 3ûo 


421  33  » 


Pour  la  portion  des  appouitemens  des  employés  à l’ins- 
pection des  rôles,,  imputée?  sur  les  sous  addition-  - 
nels,  deux 'mille  trois  cent  q-uatre-vingt-sixj  livres 
treize  sous  quatre  deniers,  ci.  (34)  .........  2,386  i3  4 

La  dépense  totale  sur  les  sous  additionnels  de  l’année 
1792  , qui.  El  été  acquittée  avec  le  prôdiiit  de  ceux  de 
1791,  m.onte  à la  somrne  de  cent  quatre  mille  trois 
cent  trente-neuf  livres  deux  sous  six  deniers,  ci  . . 104)339  2 6 

Compte  sommah^e  dès  sous  additionnels  de 

Lés  fônds  disponibles  montent,  à. __  .......  39^^079  33  33 

it  la  dépense  à.  , . . , . . , . . , . 104,329’  2 6 


aoTAX-; 


• 292, ^99  17  6 


» 


( 7^  ) 

Partant,  reste  à employer  la  somme  de  292,699  lir>  17  sors  6 dem 
hir  laquelle  il  y a à imputer  en  dépense , les  Irais  occasionnes  par 
l’Assemblée  électorale  qui  a eu  lieu  à Saint-Maixent , pour  la  no- 
mination des  députés  à la  Convention  nationale , & qui  doiverit, 
d’après  l’article  de  la  loi  du  12  août  dernier,  être  acquittés  sur  les 
sous  additionnels  du  département.  Il  seroit  sans  doute  à propos  de 
faire  venir  les  mandats  qui  ont  été  délivrés  pour  cet  objet,  par  le  di- 
rectoire du  district  dudit  Saint-Maixent , & les  convertir  en  un  au 
profit  du  citoyen  €arran , receveur  dudit  district , sur  Jui-même. 


« 


Résumé  du^ompte  relatif  aux  fonds  de  275^2,  à la  disposition  du  département. 


DENOMINATION 
d^s  articles  à acquitter 
avec  les  sous  additionuels  de-iyça. 


Travaux  des  routes.  . . v . . 

icquisilion  des  bàtimeris  destinés^aux  séances  du  dé 
tentent 

Idem  , des  bàtimens  du  prétoire  criminel 

lintretien  Sc  réparations  des  bàtimens  du  tribunal  cr 
nel 

•^joyers  & réparations  des  casernes  de  la  gendarm 
nationale.  

jtatilications  à la  gendarmerie  nationale 

ntretieii  d élèves  a l’ecole  vétérinaire. 

estruction  des  loups 

.tacouragernent  aux  manufactures. 

Gratifications 

mfans  exposés 

iecours  exlraordiLaires  aux  hôpitaux 

Oeslroction  de  la  mendicité  & du  vagabondage.  . 

Cours  d’accouchcmens 

Secours  aux  incendiés 

hpidémies  & épizooties.  ....... 

lecours  à administrer  aux  noyés.. 

’ecoiirs  ])Otir  les  maisons  d’éducations 

T aitemect  du  président  & autres  composant  le  tribi 
criminel.  

Menues  dépenses  dudit  tribunal 

Dépenses  fixes  de  l’administration  du  département., 
rais  de  bureaux..  ....... 

mpressions.  

' ppolntemens  des  employés  à rinspection  des  rôles. 
'^Matifications.  ......... 

Dépense-s  imprévues... ^ 

V prendre  sur  les  sous  additionnels  du  district  de  Br 
suire... 


Totaux. . 


Montant 

R E S 

T E 

des 

DÉPENSE. 

à 

articles. 

disposer. 

1. 

• i5o,ooo 

1 

11,556 

S. 

7 

d. 

10 

1 38,443 

S.,  d. 
12  2 

3' 

33 

» 

6,000 

» 33 

• 4jOOO 

y> 

33 

33 

4,000 

33  33 

. ~ 10,000 

4i  1 

4 

» 

9,588 

16  35 

P 

- 

10,000 

527 

12 

3 

9,462 

7 9 

• 1,000 

y> 

33 

>3 

1,000 

33  33 1' 

3,000 

n 

33 

33 

3,000 

33  33 

• 600 

10 

33 

33 

590 

33  33 

• 3,000 

>3 

33 

33 

3,000 

33  33 

• 3,000 

3> 

33 

'>'i 

3,000 

33  33 

• 24,000 

33 

33 

33 

24,000 

33  33 

12,000 

33 

3» 

12,000 

33  33  '• 

• 25,000 

» 

33 

33 

25,000 

33  33 

00 

0 

0 

33 

33 

33 

1,800 

33  33  . 

0 

0 

CO 

33 

33 

33 

1,800 

33  33  : 

. 3,000 

>3 

33 

33 

3,000 

33  3: 

600 

33 

33 

33 

600 

33  >3 

10,000 

3,3oo 

33 

33 

6,700 

33  33 

i4j  1 00 

1 1 ,721 

i3 

4 

'<3 

00 

6 8 

0 

0 

CO 

54 

12 

33 

1,745 

8 35 

0 

0 

CO 

12,900 

33 

33 

4,400 

33  33 

i4,5oo 

9,063 

17 

9 

5,436 

2 0 

60,000 

51,976 

2 

33 

8,023 

18  33 

3,200 

2,386 

i3 

_4 

8i3 

6 8 

600 

33 

33 

33 

600 

33  33! 

14,939 

421 

33 

i4,5j8 

1 

33  33 

0 

0 

CO 

33 

33 

33 

1,800 

33  33 

397,039 

104,329 

2 

6 ' 

’ 93,699 

7 6.'m 
/ 
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I V. 


Récapitulation  des  fonds  à la  disposition  du  département  j restans  à. 


consommer  ; 


Sur  les  fonâs  anté- 
rieurs à 179 


1.  $.  d. 

(1)  Fonds  disponibles 19,564  7 2 

Fonds  des  routes  & cbemins 


I..  s.  d,. 


^ ^ 6o,3oi  5 i 

1701.  I Vicinaux 27,294  17  11  f 

Ateliers  de  charité i3,442  » 


J 


Sur  les  sous  additionnels  de  1791 3 7 

Sur  les  3o,ooo  liv.  accordées  pour  ateliers  de  charité  en  1790.  . . . ^>7^7  12  2 

Sur  le  reste  des  80,000  livres  joint  aux  70,000  liv.  pour  ateliers  de 

charité  en  1791 92,796  6 »• 

Et  sur  les  sous  additionnels  de  1792 292,699  17  6- 

Total  des  fonds  à la  disposition  du  département,  restans  à 
consommer,  six  cent  quatre-vingt  mille  sept  cent  dix  l.  quatre 
sous  quatre  deniers",  ci 680,7x0  4 4 


SECTION  VII. 


Mandats  delivres  sur  autres  fonds  que  les  sous  additionnels , pour 

ArTICXE  PR  1ER. 

Vortion  des  appointemens  des  employés  à l’inspection  des  rôles 
payables  par  le  trésor  public. 

Pour  les  appointemens  des  employés  à l’inspection  des  rôles,  sept 

mille  trois  cent  soixante-onze  livres  treize  sous  quatre 

deniers,  ci.  . . 22/ 

' _ . * 75371  i3  4 

7,371  i3  4. 


(i)  Au  moyen  de  ce  que  l’administration  du  département  ne  peut  plus  consommer 
les  fonds  disponibles  antérieurs  à 1791  , montant  à 19,664  liv.  7 sous  2 deniers,  ceux 
a la  disposition  du  departement  se  trouvent  réduits  de  cette  somme,"  mais  aussi  en  con-- 
siderant  que,  sur  ladite  sommé  de  10,664  liv.  7 sous  2 deniers,  ila  été  acquitté  celle  de 
12,677  liv.  les  mandats  relatifs  à la  première  insurrection  de  Bressuire,, 

ainsi  qu’il  a été  expliqué  ci-devant  , il  en  résulte  qu’il  ne  faut  déduire  que  celle  de- 
6,886  liv.  10  sous  2 deniers,  & que  les  fonde  restans  à employer  s’élèvent  à 673,823.11V». 
9.;Sous  2 deniers.. 


ml 


* v: 


Report 


i ) 


I I. 


jippomtemens  des  officiers  de  la  gendarmerie  nationale. 

Expédié  quatre-vingt  trois  mandats  aux  officiers  de 
'la  gendarmerie  nationale , pour  leurs  appointemens, 
seize  mille  quatre  cent  soizante-dix  livres  j ci.  .... 

J 

III. 

'Jppolntemens  des  ^sous'offciers  & gendarmes  natio- 
naux. 

Délivré  au  profit  des  brigades  de  gendarmerie  na- 
tionale pour  leurs  appointemens^  & aux  anciens  gen- 
darmes pour  le  rappel  de  leursdits  appointemens  en 
1791,  sur  le  nouveau  pied,  soixante-dix  mandats, 
trente- cinq  mille  huit  cent  quarante-une  livres  huit 
fious  trois  deniers , ci 

I V. 

Gratification  de  la  gendarmerie  nationale. 

Un  mandat  en  faveur  du  sieur  Lasalle , colonel  de 
la  gendarmerie  nationale , pour  le  transport  de  la 
brigade  de  Mougon  à Vautebis  , à imputer  sur  les 
fonds  des  gratifications,  deux  cents  livres,  ci.  . . • 


Frais  pour  Venrôlement, 

Les  mandats  délivrés  aux  commissaires  nommés 
çour  le  recrutement  de  l’armée  , montent,  les  vingt, 

à unzecent-trente-quatre  livres  neuf  sous,  ci.  * 


■m 


7,^7 


i i; 


16,47® 


35,84a  8 3 


2&0  » J» 


i,i34  9 ^ 


,61,017  10  7 


Ch  cen  tre,  r 
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oifOiy  10  7 


V I. 

Trois  sous  par  lieue. 

Les  trois  sous  par  lieue  accordés  à chacun  des  vo- 
lontaires qui  se  sont  rendus  au  chef-lieu  du  dépar- 
tement, & à ceux  qui  en  sont  partis  pour  se  rendre  à 
l’armée  sans  étape,  montent,  ainsi  qu’il  est  justifié 
par  cinq  mandats^  a trois  mille  cinq  cent  soixante-trois 
livres  huit  sous,  ci 

V I I. 

Solde  des  volontaires  nationaux. 


Pour  la  solde  des  volontaires  nationaux,  cinquante- 
trois  mandats  , dix-huit  mille  sept  cent  quatorze  li- 
vres onze  sous  trois  deniers  , ci 

V I I L 

Tour  les  /zV.  accordées  à cJîaqjze  volontaire  par 
arrêté  du  conseil  du 

Cette  dépense  est  portée,  suivant  quatre  mandats 
delivres  au  nom  du  citoyen  Morand,  secrétaire-géné- 
ral  du  departement,  à dix-sept  mille  cinq  cent  cin- 
quante  livres  , ci 


Fournitures  faites  pour  les  volontaires. 

Délivré  sept  mandats  aux  citoyens  qui  ont  fait 
fournitures  pour  les  volontaires,  trente -sept  m 
Wixame-onze  livres  douze  sous,  ci  ......  . 


3,563  8 *- 


18,714  11  3i 


.i7>55o  » 


87,071  12  53. 


i 37,9 17 


1 lai 


(.  8o  ) 

J\eport,  ‘ • 

X. 


1.  ..  «• 
137,917  1 10 


Instruction  des  volontaires^ 

Un  mandat  a.ux  citoyens  Blanchard  & Jaimond , 
instructeurs  des  volontaires , soixante-douze  livres  , 


Frais  de  justice  criminelle.  . 

A plusieurs  citoyens,  quatre-vingt-cinq  mandats, 

urontant  à neuf  mille  sejrt  cent  quatre-vingt-quatorze 

livres  neuf  sous  cinq  deniers , ci 

XII. 

Convois  militaires. 

Expédié  à plusieurs  citoyens,  treize  mandats  sur 
les  entrepreneurs  des  convois  militaires,  cinq  cen 
cinquante- six  livres  quinze  sous  un  denier,  ci  . 

XIII. 

f t 

F, tapes.  . - 

A la  municipalité  de  Mauzé  , quatre  mandats  pour 
fournitures  d’étape,  six  cent  soixante-six  livres  huit 

SOUS , ci  . . . 

X I V. 


Sur  les  ^,000  liv. 
et  les  blessés 
Bressuire. 


accordées  pour  secourir  les  veuves 
dans  V insurrection  du  district  de 


Un  mandat  au  citoyen  Dubln  , blessé  à 1 affaire  de 

Bressulre,  cent  cinquante  livres,  ci 


7*  » T* 


9,794  9 ^ 


556  i5  i 


666  8 » 


il; 

i5o  « * 


149, i56  i4  4 

Ci-contre 


Ci-contre. 


( 8i  ) 


X V. 


I.  ».  d. 

j49)i56  i4  4 


Sur  les  zo 0,000  livres  accordées  pour  acquitter  les  dé- 
penses relatives  à V insurrection  du  district  de  Bres- 
suire. 


Expédié  trente-liuit  mandats  à plusieurs  citoyenSy, 
pour  avances  relatives  aux  troubles  du  district  de 
Bressuire , pour  solde  aux  troupes  qui  ont  été  dans 
ledit  district  rétablir  Tordre,  achat  de  denrées,  ôcc. 
quarante-neuf  mille  sept  cent  vingt-deux  livres  six 
sous  six  deniers,  ci  ..................  . 4^^722  6 6 

X V r. 

Culte. 

Les  trois  mandats  délivrés  sur  cette  partie,  montent 
à quatre  cent  quarante  livres,  ci 440  » 

XVII. 


Descente  transport  des  cloclies. 

Pour  les  frais  de  descente  transport  des  cloclies, 
délivré  quatre  mandats  qui  forment  la  somme  de  cent 
deux  livres,  ci  - . . 

XVII  L, 

Sur  la  régie  des  domaines  nationaux:. 

La  dépense  sur  cette  partie  est  de  cent  quatre-vingt- 
cinq  livres,  en  trois  mandats,  ci  . . 

X I X. 


\ 

ÎQ2  ?>  Xtj 


1 &5‘  53  , a 


Seizième  aux  municipalités  , pour  le  prix  de  la  re- 
vente des  domaines  nationaux-  qui  leur  ont  été 
aliénés. 

Deux  maiulats  aux  municipalités  deNiort  & Aiffres, 

199,60.5  33  103 

L 
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1.  «.  d 

iUjwf.  . . » 10 

dôme  raille  cinq  cent  quatre’vingt'Sept  livres  êxxsaus 

sept  deniers  , d 6 j 

XX. 


Dcpenses  pour  confection  des  rôles  de  la  conirihution 
patriotique. 

Aux  secrétaires-greffiers  des  municipalités  , pour  la 
rétribution  qui  leur  est  accordée , relativement  à la 
-confection  des  rôles  concernant  la  contribution  pa- 
triotique^ dix  mandats,  montant  a liuit  cent  onze 

livres  six  sous  trois  deniers,  ci 8.n  6 3 

XXI. 

Frais  concernajit  les  biens  des  émigrés. 

Délivré  vingt-un  mandats , relativement  aux  frais 
concernant  les  biens  qui  appartenoient  aux  émigrés  , 
deux  mille  quatre  cent  une  livres  sept  sous  quatre  de- 
niers, ci * • 7 4 

Total  des  mandats  délivrés  sur  autres  fonds  que 
ceux  provenons  des  sous  additionnels  , deux  cent 
quinze  mille  quatre  cent  six  livres  un  sou,  ci  . . 2i5,4o6  i 

SECTION  VIII. 

Fonds  versés  potr  le  trésor  public , pour  acquitter  les  dépenses  fxes 
& variables  du  culte,  & les  créances  & rentes  dues  parles  maisons 
relideuses  & autres  établissemens  ecclesiastiques  supprimes. 

Article  premier. 

Dépenses  fixes  & variables  du  culte.' 

Depuis  le  premier  novembre  1791 , il  a été  versé  dans  la  caisse  au 
citoyen  Pastour  , receveur  du  district  de  Niort , pour  acquitter  les 


I 
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tTepense» fixes  variables  du  culte,  la  soinrae  de  1,098,150  liv.;  cetre 

somme  a été  divisée  entre  les  receveurs  de  district,  ainsi  qu  il  suit  ; 


S A V O I R : 

1.  s.  d, 

Niort 201,175  » « 

Bressuire. . . . 89,425  33  33 

Saint-Maixent 196,550  n 33 

Melle 96,646  2 8 

Partenay i3r,5o6  n 4 

Thouars 383,84/  ^ ” 


TOTAL 1,098,150  33  33  y 


Le  directoire  du  district  de  Thouars,  ayant  formé  des  demandes 
pour  acquitter  les  dépenses  du  culte,  infiniment  au-dessus  de  ses^ 
besoins,  ainsi  qu’il  a été  constaté  par  les  bordereaux  du  receveur, 
& notanfment  par  celui  du  premier  août  179a  , qui  fait  apercevoir 
un  reste  en  caisse  de  181,871  liv.  2 sous  10  deniers. 

La  distribution  de  cette  somme  a été  faite,  cl  apres  la  lettre  du 
ministre  de  l’intérieur  du  18  septembre  dernier,  entre  les  six  districts 
pour  acquitter^  les  dépenses  fixes  & variables  du  culte  du  trimestre; 
d’octobre  de  la  présente  année , ainsi  qu’il  suit  : 


Savoir: 

I.  s.  d. 

Niort • îOjOOO  33  33 

Bressuire i5,ooo  33 

Saint-Maixent.  35,000  33  33 

Melle.  20,000  33  33 

Partenay 20,000  33  33 

Thouars 2 10 


Somme  égale * • • 181,871  2 lO 


Il  résulte  de  ce  dernier  partage  , qu’il  y a eu  en  derniere  analyse.- 
à. la  disposition  des  receveurs  de  district.; 


Niort.  .... 
Ijiessiiire.  . . 
Saint-M.tixent, 

Melle 

J’ai'ten.av 

Tliouurs 

Somme  pareille 
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Savoir: 
221,175  » 3> 

104,4^5  » 

33i,55o  ï> 

116,645  2 8 

i5o^5o6  1 1 4 

273,847  5 35 

1,098,150  33  33 


\ 


II. 

Créances  & rentes  dues  par  des  maisons  relîgîeusfs  & autres  étabUs^ 
se/neus  ecclésiastipies  supprimés. 

Nous  pensons,  citoyens,  qtt’il  est  à propos^  pour  répandre  , sur 
cette  partie  de  service,  la  clarté  qui  convient  à la  comptabilité,  de 
■rapporter  ici  le  montant  de  toutes  les  ordonnances  qui  ont  été  déli- 
vrées sur  Cet  objet  jusqu’au  premier  octobre  dernier^  en  y com- 
prenant même  celles  qui  l’ont  déjà  été  au  compte  que  nous  avons 
rendu  l’année  dernière,  & en  partant  de  ce  principe,  il  en  résulte 
le  compte  ci-après. 


NOMS 

i des 

DISTHICTS. 

ORDONNANCES  DÉLIVRÉES  | 

^-A_  — ^ 1 

Pour  moitié 
des 

créances. 

Pour  arrérages 
de 

rentes  en  1790. 

Pour  arrérages 
de 

rentes  en  1791. 

TOTAL.  B 

1 

Niort.  . . . 
îlressuirc.  . 
Si  .-r.Iaixfciit, 
Melle.  . . . 
Partenay..  . 
rriiouars.  . . 

1.  s. 

33  33  33 

1,326  18  7 
5,349  16  10 

33  33  33 

801  i5  6 

1.  s.  d. 
i48  1 8 

89  33  33 

i,25o  8 33 

901  3 11 

99  9 4 

443  8 9 

1.  s.  d. 

1.606  9 7 

2,374  1 9 
547  2 2 
8'i2  18  3 

1 i 8 1 4 » 
538  17  7 

1.  S.  d. 

1,754  ^ 1 ^ 

3,790  33  4 
7,147  7 33 

1,764  2 2 
218  3 4 • 
i,8o3  1 lO 

TOTAUX.  . 

7,478  10  11 

2,900  11  8 

6^068  3 4 

16,477  5 11 

( 85  ) 
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T)istrlüUtïon  des  fonds  cnvo^'és  per  la  trésorerie  nàtionalct 

Les  envois  faits  par  la  trésorerie  nationale , pour  acc|uitter  ces  ordonnances  > 
montent  à la  somme  de  seize  mille  quatre  cent  quatre-vingt-neuf  livres- <lix-neui 
sous  huit  deniers,  qui  a été  distribuée  entre  les  districts,  ainsi  qu  il  paroit  par 
le  tableau  ci-dessous. 


D A*  T E S 

des  distribu  lions. 


lo  Déc.  1791 . 
dudit  jour. 

4 Octobre. 

4 Novembre, 
dudit  jour, 
dudit. 

20  Décembre. 

dudit  jour. 

7 Janv.  1792. 
dudit. 

26  dudit. 

dudit. 

25  Février. 

9 Mars. 
i3  Avril, 
dudit. 

3o  dudit. 

dudit. 

3o  Mai. 
dudit. 

6 Juillet. 

dudit. 

17  dudit. 

18  Septembre. 
6 Octobre. 


MONTANT 
des  envois. 


^ 1.  s.  d. 

6,o3o 

oyj 

465 

80 

3oo 

675 

2o5 

4^0 

180 

i,56o 

65o 

420 

635 

iD 

335 
] 00 
120 
5j5 
1,045 

1 90 

475 

695 

175 

499  19  O 


TOTAUX.  . 


NOMS  DES 

D I S T R 

I G T S. 

N iort. 

Bressuire. 

S.  Maixent.' 

Melle. 

Partenay. 

Thouars. 

1. 

1.  s. 

1. 

I.  S. 

1.  S' 

» 

3> 

5,772  11 

33 

3) 

257  9 

33 

33 

33. 

39 

875 

33 

33 

465 

33 

33 

» 

33 

2i5 

60 

33 

33 

33 

33 

74 

33 

33 

6 

3) 

33 

3oo 

3> 

33 

33 

565 

33 

33 

1 1 0 

» 

33 

33 

33 

33 

» 

» 

2o5 

33 

3> 

33 

36o 

>3 

60 

33 

33 

33 

180 

33 

33 

127 

I,4i2 

33 

3> 

33 

21 

40 

535 

33 

33 

33 

75 

3io 

5 

33 

13 

33 

io5 

33 

03 

CO 

33 

53 

>3 

33 

1 0 

33 

33 

33 

33 

33 

2i5 

25 

33 

5o 

. 33 

46 

3> 

33 

33 

33 

33 

1 00 

33 

3> 

1 J 2 

8 

33 

33i 

33 

3) 

820 

25 

33 

280 

170 

585 

i5o 

20 

33 

130 

lÔ 

33 

33 

180 

33 

33 

1 90 

55 

5 

i65 

33 

60 

33 

5ço 

75 

3o 

33 

33 

111 

33 

33 

64 

33 

yi 

1 916 

33 

129  i5 

33 

219  10 

i4i 

1,757  1 3 

3,789 

7,i53  6 

^ 1 

219  10 

i,8oi  2 

Liquidations  de  créances  ecclésiastiques. 

Le  directoire,  conformément  à la  loi  du  ii  avril  17921^  a liquidé 
six  créances  ecclésiastiques,  de  trois  cents  livres  & au-dessous,  mon- 
tant à’  cinq' cent  quatre-vingt-treize  livres  quatre  sous  quatre  de- 
ci . . . 5,^  4 4. 

SECTIONIX. 

Jéchange  des  assignats  & de  la  monnoie  de  billon. 

Artici-e  premier. 

Échange  des  assignats  de  cinq  livres. 

La  trésorerie  nationale  a^  envoyé  la  somme  de  cinq  cent  treize  mille 
quatre  cent  quinze  livres  en  assignats  de  cinq  livres , qui  a été  des- 
tinée à acquitter  les  dépenses  du  culte,  mais  qui,  avant  d’être  ainsi 
employée,  a été  échangée  conformément  à la  loi  du  i5  décembre 
1791 , & les  distributions  en  ont  été  faites  entre  les  districts  de  notre 
administration,  par  nos  arrêtés  des  11.,  14,  27- janvier  & 8 mars  1792 
ce  qui  a mis  à leur  disposition  les  sommes  ci- après  , pour  êtrfi;' 
échangées. 

Savoir: 

-1.  s.  d., 

Ulort 111,080  » 33- 

Bressuire.. . . , 93,685-  3>  sî 

Saiîit-Maîxent 103,370  33  33.' 

Melle..  ...  . 70,  625  33  3>.  , 

Partenay 69,510  33  33. 

Lhouars • 65,245  33  ,33 

Somme  semblable,.  . ...  . • 5i3,4i5  33  33-, 

Nous  n’avons  reçu,  citoyens,  Jes  comptes  relatifs  à ces  échanges-y., 
que-  des  receLveurs  des  districts  de.  Bressuire  de  Ihouars,,  encore  celaL 
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■de  Bressuire  ne  présente- t-il  l’échange  que  de  '/3,oio  llv.,  tandis  que, 
défalcation  faite  du  huitième  qui  devoit  être  employé  aux  dépenses 
du  culte^  ponts  & chaussées , de  autres  do  radni'uûsti'atiqn,  il  devpit 
être  mis  en  circulation  81,975  liv.  . ' ; , 

Cet  échange,  conformément  à la  loi,  devoit  être  ouvert  en  faveur 
de  toirs  les  particuliers,  Sz  notamment  des  cultivateurs,  fabricaus  & 
chefs  d’ateliers;  mais  il  paroît  que,  clans  le  district  de  Bressuire,  le 
nombre  de  ceux  qui  auroient  du  y participer,  n’a  pas  été  aussi  con- 
sidérable comme  il  auroit  pu  l’être  , attendu  quiil.'y  a eu  beAucoup  de 
citoyens  qui  en.  ont  reçu  chacun  pour  une  somme  considérable,  de- 
puis 600  liv.  jusqu’à  2, 4oo  liv^ 

L’ecbange  fait  ])ar  le  directoire  du  district  de  Thouars , paroit  avoir 
mis  les  assignats  de  cinq  livres  à la  disposition  d’un  plus  grand  nom- 
bre de  citoyens.  ' ' ' ' ’ , , 

Il  y a apparence  cjue  les  receveurs  des  cjuatre  autres  districts  ont 
cru  être  dispensés  de  rendre  ce  compte , ou  qu’ils  n’av'oient  pas  opé- 
ré d’une  manière  assez  régulière  pour  pouvoir  le  présenter , puis- 
qu’aucun  ne  nous  est  parvenu.  Nous  apercevons  cependant , -aaris 
le  compte  du  directoire  du  district  de  Niort  du  2 octobre  dernier  , 
que  l’échange  des  assignats  a eu  lieu  suivant  nos  arrêtés,  en  en  met- 
tant la  majeure  partie  à la  disposition  des  percepteurs  des  commu- 
nautés. Il  est  possible  que  cette  manière  d’opérer  ait  produit  de 
bons  effets;  néanmoins  ce  directoire  ne  doit  pas  dire  que  l’échange 
a été  fait  en  conformité  de  nos  arrêtés , lesquels  ont  été  pris  d’après 
la  loi,  qui  n’accprdoit  aucune  préférence  aux  percepteurs  des  .con- 
tributions. ' ■ „ : 

IL  \ . 

échange  des  assignats  de  lo  , i ^ sous. 

Le  premier  envoi,  montant  à 35, 000  llv.  a été  fait  par  le  citoyen. 
Amelot,  le  27  septembre  dernier,  en  assignats  de  10  & i5  sous;  le 
deuxième,  le  8 octobre  suivant,  a été  de  200,000  liv.  en  assignats 
de  même  valeur  ; mais  dans  ce  dernier  envoi , il  s’en  est  trouvé 
d’avariés  pour  2,270  liv. , ainsi  qu’il  est  constaté  par  le  procès-verbal 
que  nous  en  avons  dressé  le  i5  du  même  mois. 


O 
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La  loi  (în  2,4  août  dernier,  relative  à la  réj3artition  desdits  assignats 
& au  mode  d’échange  , ne  nous  étant  parvenue  que  le  19  octobre 
dernier,  nous  avons  été  obligés  de  suspendre  la  répartition  de  ces 
deux  envois , montant  à la  somme  de  deux  cent  trente-deux  mille 
sept  cent  trente  livres  en  assignats  non-avariés  , jusqu’au  20  du  même 
mois,  que  nous  en  avons  arrêté  la  distribution  ^ & quia  ete  faite  ainsi 
qu’il  suit  : 


f;' 


NOMS 

PES  DISTRICTS. 

< 

ASSIGNATS  1 

1 

r 

de  10  sous. 

de  iS.sous. 

T 0 T A R.  1 

Bressiiire 

Siiiiit-Maixeiit, • 

1. 

19,647 

1 6,423 
i'8,4d3 

1 2,870 
»3,2ô6 
11,8.32 

1. 

29, '^12 
24,879 
27,963 

19,548 

20,128 

17,990 

1. 

49,359 

4i,302 

46,445  1 

32,418  1 
33,384  ■ 

29,822  i 

1 TOTAUX . 

92,5*0 

140,220 

282,730  f 

Èchan^re  de  là  Monnoi'e  de  cuv/re. 

. !_■  ' O > 

ta  monnoie  de  cuivre  que  nous  avons  reçue  de  Fhôtel  de  là^monnoîè 
de  laFochelle,monteàlasommede  i5,oi4 livres,  laquelle  a été  divisée 
entre  les  districts,  suivant  le  nxode  indiqué  par  la  lettre  du  ministre 
des  contributlcns  publiqu.es,  du  12  août  179.1.,  ainsi. que  vous  pourrez., 
le  voir  , citoyens,  par  nos  arrêtés  des  7 février,  3 avril  , 29  mars  & 
28- juin  de  la  présente  année  ; cette  somme  de  i5,oi4  livres  a été  ré- 
duite à celle  de  14,846  livres  8 sous.  Les  frais  de  transport,  de  iV 
Rochelle  û Niort  , des  deux  dernières  sommes  , qui  se  sont  élevés  à 
167  livres  12  sous  , ayant  été  supportés  par  les  districts , en  sorte  que 
chacun  a,  obtenu  par  les  différentes,  distributions  , ainsi  qu’il  suit 4 

S A V.  O I a r: 
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Savoir; 


Kîort 

Bressuire  . . . . 
Saint-Maixent.  . 

Melle ’ . 

Partenay  . . . . 
Tliouars 

Total 


r 

o,?.ei  r2  »> 
2>5'77  lo  >• 

2,898  i3  6 
2,174  17  >» 
1,904  14  ” 

2,069  ^ ^ 

7^46  8 « 


îl  faut  observer  que,  les  directoires  de  district  a^aut  payé  le  trans- 
port  de  ladite  raonnoie,  de  cette  ville  en  celles  de  leurs 'résidences  , 
ils  n’ont  pas  échangé  en  totalité  les  sommes  mises  à leur  disposition  • 
ce  qui  se  prouve  par  le  compte  du  citoyen  Tocqué,  receveur  du  dis- 
trict de  Bressuire,  qui  porte  le  net  à échanger  de  la  somme  de  2,677 
livres  10  sous  qu’il  a reçue  , à celle  de  2,460  livres  ; mais  ce  qu’il  y 
a d’extraordinaire , c’est  qu’à  l’époque  du  20  septembre  dernier,  jour 
de  l’arrêté  du  compte  dudit  receveur,  il  n’y  a eu  de  cette  monnoie 
mise  en  circulation,  que  pour  la  somme  de  3o5  livres,  <5c  (lu’il  lui 
restoit  en  caisse  celle  de  2,166  liv’res. 

Les  autres  receveurs  n’ont  rendu  aucun  compte  sur  cette  partie;  <5c 

nous  pensons  , citoyens,  qu’il  est  très- nécessaire  de  connoître  leur 
Situation  sur  cefc  objet. 


Aoto.  Nous  avons  délivré  lo  a octobre  dernier,  „„  nrandat  sur  le  citoyen  Tronsrd 
rayenr-genoral  du  dep.rleo,e„t , en  faveur  de  l’I.ôpital  do  Niort.’do  la 

& de  laquel  e son,„e  ledit  payem-général  sera  remboursé  sur  les  fonds  \ ac 
corder  par  le  gouvernement  audit  hôpital,  ci.  . . / 

^ ’ 6,000  hv» 

S a P P L É M E N T. 

Nous  pensions,  citoyens,  prusenter  nos  comptes  iis  le  comroen 
cernent  de  noveinbre  dernier , & c'est  ce  <,ni  nons  détermina  à ne 
por  er,  dans  le  chapitre  des  finances,  que  les  mandais  deliyrds  ius 
qu  au  premier  du  même  mois  exclusivement  ; mais  la  loi  du  ro’ 
octobre  precedent  ayant  reculé  cette  époque  , nous  nous  sommes 
occupes  d en  former  un  autre  pour  les  mandats  délivrés  dans  le 
couratu  dudrt  mors,  & c'est  ce  qui  va  faire  l'objet  do  ce  supplér^ent 


( 90  'J 

Article  premier. 

Soz/s  additionneh  de  Vannée 

„ .«toit  à consommer  au  premier  novembre  dernier , sur  ce.  obiet, 

U sV^me  de  deux  cen.  vins.-neef  mUle  sep.  cen.  sc-  ^ . 

sante-tiuinxe  livres  .rois  sous  sep.  deniers  , ci  . . • 

Les  mandats  délivrés  pendant  ledit  mois  , montent  a la 
somme  de  trois  cent  soixante  livres. 

Savoie- 

.s.  Sur  les  fonds  destinés  aux  dépenses  extraor-  ^ „ 

ao.  Sur  ceux  affectés  à la  destruetLon  d&s  loups.  . 4o  ” ) — — 

Partant , reste  à employer  deux  cent  ^ ^^5  3 j. 

cluatre  cent  quinZie  livres  trois  sous  sept  deniers  , - _9^ 

II. 

, . nnn  /ivres  destinées  pour  être 

S’ur  les  80,000  livres  réunies  aux  7 > . j 

„„ployées  en.  Ateliers  de  change. 

Au  premier  novembre  dernier  , il  restoit  à cont^mmer  sur  ces. 

Ponds  Aa'somme  de  quatre-vingt-douze  mrUe  -t 

tre-vingt'Seize  livres  SIX  sous  , ci.  . . ^ 

Les  ordonnances  délivrées  pendant  - 

,ent  à la  somme  de  douze  cent  quatre-v.ngt.qnatorze  ^ 

livres,  ci — 

Reste  à disposer  celle  de  quatre-vingt-dix  mille  nen^  ^ 

çept  douze  livres  SIX  sous.  Cl — ■ 

I I I.  • ' 

Sous  additionnels  de 

Restoit  aupremlernovembre  deux^^^^^^^ 

Rouze  mille  six  cent  quatre-vingt-dix  neut  1 v ^ ^ ^ ^ 

sept  §ous  six  deniers  »,  ci-  • • • 


I 
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- . nr.?c  üiLlle  cent  nnc 

. Il  a été  consommé  , depuis  cette  p-  i-'  > 

livres  dix  sous  dix  deniers  ; 


Savoir: 


î.  s.  d. 

55  Ji  1 N 
864  •)>  )> 

38  ,,  ,, 

84  D >1 


10.  Appointemens  des  ingéft.eurs,  

3°.  Aux  cantonniers 

. 3o.  Casernement  de  la  gendarmerie  nationale.  . . • 

4o,  Destruction  des  loups ‘ ' 

5o,  Au  ci-devant  commissaire  du  tnbuna  cnmi 

. . , 

60.  Menues  dépenses  du  tribunal  crunmel.  . . . 

(Appointemens  fixes.  j3  17  9^  ^ 

yo.  Frais  d’ad- de  bureaux.  . i>8oo 
œinistralion.  / i^jp^cssions 8,oco  „ „ ) 


200  V 

4-^  ^ V 


7 9 


î.  s.  <!-• 

1 l^lOl  ,10  10 


Reste  à en, ployer  deux  cent  qn.ntre-vingt-nn  ,niUe 
cinq  cent  quatre-vingt-dU-hnlt  livres  s,,  sous  Iru.t  ^ ^ ^ 

niers , ci - . — 


I V. 


Récapitulation  des  Fonds  dont  le  département  peut  disposer. 

^ ,CRoutes&  chemins  vicinaux.  27,294171^7  40,7^61711 

Fonds  anterieurs  \ i3.442  ” C 

à , 1 . -J  Ateliers  de  chante ^ 


ii5  3 


242,092  iS 


1;  rrT"  1 ‘ 
J,/0/  1 


Sous  additionnels  de  Fannee  

A ajouter  à ces  fonds,  pour  des  mandats  qui  y 
ont  été  portés  en  dépense  , lesquels  ont  ete  ac>  ^ . 

.vec  les  fonds  disponibles  .n.enonrs  1 

S„,  les  30,000  livres  accordées  P»"'  ”„tstour  tta.  '• 

Sur  les  80,000  livres  & les  70,000  ivi  

Sur  les  sous  additionnels  de  Fannee  1792.  • • • • 

Total  des  fonds  appartenans  au  département, ^je.ans  à-— 

au  premier  décembre  1792  , SIX  cent  soixan  e 661,07718  4 

sept  livras  dix-huit  sous  quatre  deniers  , ci 


90,912  6 » 

281,598  6 8 
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V. 


II  a ëté  délivré  des  ordonnances  & mandats  pendant  le  mois  de 
novembre  dernier,  sur  les  fonds  du-  trésor  public  de  l’année  1792  ^ 
excepte  ceux  accordés  pour  les  dépenses  relatives  à l’insurrection  du 
district  de  Bressuire  , pour  la  somme  de  soixante-seize  mille  cent 
vingt- trois  livres  dix-neuf  sous  deux  deniers. 

S A V O I R : 

I . Appointemens  des  employés  à l’inspection  des  rôles, 
a**.  Idein^  des  officiers  de  la  gendarmerie  nationale.  . 

O . Ide?7i  J des  sous- officiers  & gendarmes  nationaux.  18,576  5 8 

4 • Pour  1 armement  de  la  gendarmerie  nationale.  . . 1,152 

d . Pour  1 enrôlement  des  troupes 355  ^ ^ 

6°.  Sol  de  des  troupes 19  i 

7°-  Pour  les  3o  livres  accordées  à chaque  volontaire. 

-e°.  Pour  fournitures  faites  aux  volontaires.  ..... 

5 . Aux  instructeurs  des  volontaires 

10.  Pour  le  chauffîge  en  argent  des  cavaliers  en  dé- 
pôt à Niort.  

II®.  Frais  de  Justice  criminelle 

12°.  Étapes 

10®.  Sur  les  fonds  destinés  à la  fabrication  des  pi- 
ques  ^ 

i4°-  Sur  la  régie  des  domaines  nationaux.  ..... 

^ i5°.  Sur  les  revenus  des  biens  qui  appartenoient 


émigrés. 


aux 


16°.  Pour  le  recouvrement  des  matières  d’or  & d’ar- 


1 

825 

y> 

. d 

3> 

2,866 

4 

18,576 

5 

8 

1,i52 

35 

3» 

366 

3 

3> 

6,810 

19 

\ 

912 

3> 

3> 

17,875 

33 

33 

255 

33 

33 

7 

to 

4 

3,239 

18 

4 

252 

7 

5 

3,128 

33 

33 

78  10 

33 

1,746 

2 

3> 

gent. 


17®.  Sur  le  seizième  aux  municipalités  , pour  les  do- 
maines qui  leur  ont  été  aliénés 

Total  soixante-^eiise  mille  cent  vingt-trois  livres  dix-neuf  sous  deuT 
deniers  » ci. 


32 


LO  SC 


18,000  T> 


76,1^3  19  2 


( 53  ) 

V I. 

Les  fonds  accordés  par  le  gouvernement  , relativ^ement  à l’insiir- 
rection  du  district  de  Bressuire  , montent  à la  somme  de  deux  cent 
trois  mille  livres  ; 

S A V O I n : 

1.  s.  d. 

Pour  les  dépenses 200,000  « « ) i-  i. 

Pour  secourir  les  veuves  & les  blessés 3,ooo  » » j 2o3,ooo  » » 

Il  a été  dépensé  sur  ces  fonds  ; 

S A V O I R : 


Jusqu’au  1 Ç Sur  les  200,000  I.  49,722'  6 6) 

nov.  1792.  I Sur  les  3,ooo  1.  i5o  „ 


Pendant  le  mois  de  novembre,  sur  les  200,000  1.  i5, 868 


65, 740  7 6 


Partant , reste  à éonsommer  cent  trente-sept  mille  deux  cent  cin 
quante-neuf  livres  douze  sous  six  deniers,  ci 


VIII. 


Échange  des  Assignats. 


ous  avons  reçu  de  la  caisse  de  l’extraordinaire,  depuis  le  premier 
novembre  dernier  , la  somme  de  deux  cent  dix-huit  mille  cinq  cents 
vres.  Le  citoyen  Amelot  nous  avoit  annoncé  l’envoi  de  220,000  liv. 
par  ses  lettres  des  20  octobre  «Sc  5 novembre;  mais  dans  le  premier, 
1 s est  trouvé  i,5oo  livres  de  moins;  & encore,  sur  ladite  somm'e  de 
1 ib,6ooliv.,  il  y avoit  des  assignats  avariés  pour  celle  de  790  liv.,  ainsi 
que  e tout  est  constaté  par  les  procès-verbaux  du  14  novembre  der- 
nier,  en  sorte  qu’il  n’a  été  distribué  entre  les  districts,  en  assignats 
10  i5  sous,  que  la  somme  de  deux  cent  dix-sept  mille  sept 
cent  dix  livres  , ainsi  que  le  présente  le  tableau  ci-après. 


1 


totaux 


assignats 


(le  lO  sous. 


de  i5  sous. 


Total. 


217^710 


39,810 


177,900 


Il  vient  ci  être  déposé  dans  la  caisse  du  citoyen  Pastonr  . receveur 

lu  district  de  Niort,  une  somme  de  200,000  livres  en  ass.pats  t e 
,0  & i5  sous,  sur  latiuelle  il  s’en  trouve  pour  jjS  livres  d avan  . , 
Isi  qull  est  porté  au  procès-verbal  du  27  novembre  dernier  , de 
manière  qu’il  vous  restera  à distribuer,  entre  les  districts  de  votre 
arrondissement , 199,800  livres.  ^ 

I O directeur  de  la  monnoie  de  la  Roclielle  nous  a annonce  , par 
sa  lettl  du  16  novembre  dernier  , que  l’administration  de  notre  de- 
nartement  peut  faire  prendre  dans  sa  caisse  une  somme  de  0,996  hv. 
18  soias  8 deniers  en  monnoie  de  cuivre. 

Nous  pensons  qu’il  seroit  urgent  de  prendre  les  mesures  les  p us 
pi-omptes  pour  faL  rendre  ceUe  somme  dans  la  caisse  du  receveur 
du  'district  de  Niort,  pour  en  faire  les  distributions. 


8,445 

7,0  iS 

' 7^950 
5,540 
5,710 
5,100 


45,170 


7,728 


38,636 


,571 


I 


43,448 


35,498 


30,326 


24,786 


3i  ,200 


25,520 


27,897 


>797 


Bressuire.  . . . ■ 

Siint-Malxent.  . . 
IMelle 


Partenay, 

Tliouars, 
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T R 


I S I È M E PA  R T I E. 


CHAPITRE  P E.  E M I E R. 

I ; 

Article  -pREMï^^- 

I 

Travaux  des  routes, 

A,,  • flîrprtolre  vous  a.  donne  1 état  no- 

voTRE  dreniere  session  , déDartement  ; il  vous  a rendu- 

^ 1 r T^lol  des  fonds  affectes  aux  travaux  des  routes  des 

compte  ,,,, Heures  , & de  leur  situation.  Nous 

NXpUre  de  la  comptabilité  , avec  les  états  numérotes  . ^ 

voT  indlcpteront  sulfisanCtnent  , & letat  de 
les  sommes  dui  ont  ete  p y , Peiuploi  & de  la  situation  des 

l^nnrti;^  iustptau  prendernovem 
& nous  vous  entretiendrons  des  grandes  routes  a ouvni  t-  . 1 

tionner  dans  votre  territoire.  ^ ^ „ rWrm- 

Le  conseil  du  département  ayant  arrête  a sa  «eance  ( , 

bre  de  l’année  dernière  , que  la  somme  de  i5o,ooo  livres  , p 
t soL  aTditionnels  de  179°.  -roit  employée  à 0°  ê--  ^ - 

vaux  , le  directoire  l’a  distribuée  , conlormément  audit  arrête , 

qu’il  suit  : „ 7 7 > 

^ Fonds  accordes. 

. . 60,000'  1»  ” 

Entretiens _ 

^ c ...  57,Xoo  3«  ->■ 

Ouvrages  nenis  . •.  . » ' 

,,  . 20,000  » 

Travaux  d arts 

Appointemens  & irais  oe  conduite  . . , . ^ 

■ ' Total.  ’ ’^°’°°°  ” ”■ 


( 9^  ) 


M'.. 


ttisTRicTs.  ^o7ids  pour  entretiens.  ’ 

Niort .J  Route  No.  3.  De  Paris  à la  Rochelle. . o©  36o*l  i 

Route  N°.  9.  Communication  de  Bordeaux  à Nantes.  . ii’sSS  j ^"'743' 

r Route  No.  3.  De  Paris  à la  Rochelle ~Ië^^ 

S.  Maixent.  Route  No.  3.  De  Poitiers  à Bordeaux 2^§io  ! 

j RouteNo.il.  Communication  de  l’Anjou  avec  l’Angou-  ^ r*  i4>56S 

t mois  (emploi  journalier  ) . J 

/ en  Espagne  (emploi  journalier).  . 288 

^ Route  N°,  2,  De  Poitiers  à Bordeaux | *°j499 

r Route  No.  4.  De  Poitiers  à Nantes , entre  la  Ferrière  & "j 

Partenay,  ..  J Partenay | 

. Route  No.  Communication  de  l’Anjou  (emploi  jour-  ^ 

l.  )}  entre  Loucherie  & Partenay Siç  J 

Route  No.  13.  Entre  la  dale  de  Richeteau  & Montreuil-Bélay 

-Remploi  journalier) 

‘ 2,000 

Total  des  entretiens.  . , Z 

00,000  6o,ooai 

Ouvrages  Jicufs. 

r Route  No.  4.  Terrassemens  & chaussées  entre  la  Fer-  ’i 

Partenay...  J ^ière  et  Bressuire 25  000  I 

j Route  No.  4.  Perfection  de  cette  route  dans  la  partie  ^ 32,8oo 

des  Boissonnières ^ 0^^  J 

Bressuire.  , f 4*  Terrassemens  & cliaussées  entre  Bressuire  & 

( Chàtillon 

L ■ • • . z5,ooo 

Total  dos  oo.rag.s  „e„fa . g— 

Travaitcc  d’art.  ' 

Réparation  & construction  à neuf  de  plusieurs  pontceaux  & 
arjueducs  compris  dans  les  différens  districts.  . 

• 20,000  20,000 

-A PP  O in  terne  ns  * 

Pour  trois  ingénieurs,  dont  un  chef,  trois  conducteurs  & un  géo- 
graphe, un  secrétaire,  frais  de  bureau  & gratification 

° 1 2-, 200 

Total  pareil  à la  somme  accordée r5o,ooo 


SITUATION 


» \ 


Xai  ^ 

'TOire  département. 


W1STE.ICTS. 
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Distribution  des  Fonds  pour  entretiens. 


Niort ^ Route  No.  3.  De  Paris  à la  Roclielle 30,3^o*  l i- 

Route  N“.  9.  Communication  de  Bordeaux  à Nantes.  . n’sSS  j ^'^743 

[ 14, 568 


r Route  N°.  3.  De  Paris  à la  Roclielle 11,282  1 

S.  Maixent.  Route  N°.  3.  De  Poitiers  à Bordeaux 2,819 


Route  N°.  11.  Communication  de  l’Anjou  avec  l’Angou- 


mois  (emploi  journalier  ) 
^ Route  N°. 


467  J 


J Route  N°.  1.  De  Paris  en  Espagne  (emploi  journalier).  . 288  ^ 

^ Route  N°,  3.  De  Poitiers  à Bordeaux.  . 10,211  ^®j499 

r Route  N®.  4.  De  Poitiers  à Nantes,  entre  la  Perrière  & 1 

Partenay.  ..  J ^artenay.  . 

I ‘Rmifia  Mo 


. Route  N°.  11.  Communication  de  l’Anjou  (emploi  jour-  " y 
I nalier),  entre  Louclierie  & Partenay 3,^  J 

Route  No.  11,  Entre  la  dale  de  Richeteau  & Montreuil-Bélay 
Remploi  journalier) 


870 


Total  des  enlretiens. 


2,000 

6d,ooo 


Partenay. 


Ouvrages  neufs. 

f Route  N°.  4.  Terrassemens  & chaussées  entre  la  Fer- 
rière et  Bressuire 


1 


25,000 


Route  No.  4*  Perfection  de  cette  route  dans  la  partie  ^82,800 

des  Boissonnières 7,800  J 


Bressuire.  « f N°.  4-  Terrassemens  & chaussées  entre  Bressuire  & 


Chàtillon. 


Total  des  ouvrages  neufs,  .......... 

Travaitcc  d’art. 

Pieparation  & construction  a neuf  de  plusieurs  pontceaux  8c 
arjueducs  compris  dans  les  différens  districts 

-dppointeinens* 

Pour  trois  ingénieurs,  dont  un  chef,  trois  conducteurs  & un  géo- 
graphe,  un  secrétaire,  frais  de  bureau  & gratification. 

Total  pareil  à la  somme  accordée ‘ 


60, 009! 


57,809 


20,000  20,000 


13,200 

i5o,ooo 


SITUATION 


"X 


Total  pareil  a la  soniaie  accordée ’ 


13,200 

150,000 


SITUATION 
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Quoique  cette  partie  de  radiuinistration  soit  arriérée  , le  direc- 
toire n’a  rien  négligé  pour  qu’il  y fût  mis  plus  d activité  ÿ mais  dil- 
férens  obstacles  s’y  sont  opposés.  Les  devis  estimatifs  des  travaux 
de  charité  ont  absorbé  , aux  ingénieurs  , un  temps  considérable  : 
la  mort  du  citoyen  Cauvin  ii’y  a pas  peu  contribué.  L’insurrection 
du  district  de  Bressuire  a aussi  occasionné  beaucoup  de  retard. 

Nous  vous  diron  > cej.cu  !aut  que  les  routes  faites  sont  en  assc?; 
bon  état  ; qu’elles  ri’exigcnt  ([ue  des  entretiens  journaliers , & que 
les  ap[)rovisionnenie3is  se  font  avec  beaucoup  d’activité  depuis  quel- 
que temps. 

I L 

Routes  à ouvrh'  & à perfecûoniier. 

Maintenant,  citoyens,  nous  allons  vous  entretenir' dea  routes  c[ue 
nous  croyons  devoir  fixer  principalement  votre  attention.  Celle  de 
Poitiers  à Nantes  doit  être,  sans  contredit,  mise  au  premier  rang: 
elle  est  d’une  utilité  généralement  reconnue  ; elle  traverse  le  dépar- 
tement dans  toute  sa  largeur  : d’ailleurs,  vous  ouvrez  la  commu- 
nication entre  le  district  de  Bressuire^  où  il  seroit  si  intéressant  de 
propager  l’esprit  public  , 6c  le  moyen  le  plus  efficace  seroit  d’éta- 
blir des  relations  journalières  entre  les  districts  voisins.  Vous  ouvririez 
de  plus  un  débouché  pour  les  denrées  de  ce  district,  6c  le  mettriez 
conséquemment  à même  de  payer  l’impôt  dont  il  est  grevé  dans 
ce  moment. 

Celle  de  Limoges  à Niort  n’est  pas  moins  nécessaire.  Les  dépar- 
temens  voisins  la  sollicitent  avec  instance  : elle  procureroit  des  avan- 
tages considérables  aux  villes  de  Niort,  Saint-Maixent , Partenay  6c 
Thouars  , 6c  serviroit  de  communication  avec  les  départemens  mé- 
ridionaux. 

Vous  aviez  chargé  le  directoire  de  solliciter  auprès  du  départe- 
ment de  Maine  6c  Loire ^ la  confection  de  la  Lacune^  connue  sous 
le  nom  de  Pont  Fleuriau  , entre  Thouars  6c  Montreuil-Bélai  : cette 
•Lacune , au'  plus  de  mille  toises  , empêche  le  roulage  de  traverser 
Tüire  département,  ^ r 


( 9'*'^  ) 

D’après  les  renseignemens  qne  le  directoire  s’est  procurés , le  dé- 
partement de  Maine  & Loire  a déjà  affecté -quelques  fonds  à cette 
partie  de  route.  Il  est  essentiel  que  vous  en  sollicitiez  l’entière  con- 
fection , parce  qu 'alors  vous  pourriez  établir  des  relais  de  poster  sur 
toute  cette  route,  qui  sera  parachevée  sur  votre  territoire  dans  le 
courant  de  l’année  1793,  les  adjudications  étant  sur  le  point  d’être 
passées  pour  ce  qui  reste  à finir. 

Il  est  encore  quelques  routes  qui  doivent  attirer  votre  attention  : 
celles  de  Thouars  à Poitiers  , de  Saumur  aux  Sables  , qui  traver- 
seroient  les  districts  de  Thouars,  Bressuire,  Niort  & Partenay,  par 
Champdeniers  , sont  de  ce  nombre  ; mais  ce  ne  sont  des  routes  que 
du  second  ordre. 

D’après  l’expérience  que  nous  avons  de  l’immensité  de  détail 
qu’occasionnent  les  travaux  des  routes,  nous  ne  pouvons  nous  em- 
pêcher de  vous  dire  qu’il  est  impossible  qu’un  seul  ingénieur  fasse 
ce  service.  Deux  ingénieurs  seroient  à peine  suffisans  , & ü faudroit 
de  plus  quatre  conducteurs  instruits  & un  conducteur  en.  chef. 

I I 1. 

Ateliers  de  Charité. 

Quelques  soins  que  se  soit  donnés  le  directoire,  pour  mettre  à exé- 
cution votre  arrêté  du  5 décembre  1791  sur  les  travaux  de  secours  , 
il  ne  lui  a pas  été  possible  d’en  remplir  entièrement  les  dispositions 
avec  autant  de  célérité  qu’il  l’auroit  désiré.  Peu  de  temps  après  il 
fit  la  répartition  entre  les  six  districts  , des  fonds  accordés  par  la 
loi  du  29  octobre  précédent,  & de  ceux  restans  à consommer  de 
l’année  1790  ; il  chargea  l’ingénieur  en  chef  de  faire  rédiger  les  plans 
& devis  des  ouvrages  à exécuter  sur  les  chemins  vicinaux  par  vous 
indiqués  ; opération  qui  a emporté  un  temps  considérable  aux  ingé- 
nieurs, & causé  beaucoup  de  retard  au  service  des  routes. 

Ces  devis  ont  été  soumis  à l’approbation  du  pouvoir  exécutif , qui 
ne  l’a  faite  qu’au  mois  de  mars  de  la  présente  année , mais  à la  charge 
que  tous  les  ouvrages  y portés  seroient  donnés  au  bail  au  rabais  , 
quoique  vous  eussiez  arrêté  que  les  municipalités  des  cbffs-Ueux  de. 
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cantons  serolcnt  chargées  de  la  direction , de  la  surveillance  des  tra- 
vaux, de  tenir  un  journal  de  dépense,  dcc.  ^ 

D’après  cela  le  directoire  s'est  donc  vu  contraint  de  changer  , a 
cet  égard , les  dispositions  de  votre  arrêté  , mente  celle  tint  metto.t 

.0,000  livres  à la  disposition  des  villes  de  nié 

Partenay,  Bressuite,  Châtillon,  Thonars  & Melle  : rl  a adresse  copte 
des  devis  aux  six  districts,  avec  des  formulaires  d’ad|udication  a passe 
dans  les  chefs-lienx.de  cantons,  en  présence  des  J"  "" 

nommés  .-il  y joignit  une  circulaire  aux 

inviter  à se  rendre  elles-mêmes  adjudicataires  , afin  d en  tirer 
l’avantage  possible,  en  procurant  du  travail  aux  mahieureux  e 
carapac^ne  dans  les  te.mps  où  ils  en  raanquenf. 

Trois  districts  seulement,  ceux  de  Niort , Melle  & Salnt-Maixent 
ont  envoyé  à l’administration  des  extraits  des  ad|udicauons  qui  ont 
été  faites,  sur  lesquelles  il  y a eu  quelques  rabais  , & les 
sont  en  activité,  ainsi  que  vous  le  verrez  par  1 état  de  situation 

qui  vous  sera  présenté. 

Nous  ignorons  si  les  différentes  lettres  écrites  avec  les  plus  vives 
instances  aux  autres  districts , ont  eu  quel<iues  succès  , n en  ayant 
reçu  aucune  réponse. 

En  conformité  de  votre  arrêté  du  3 décembre , H a été  écrit  aux 
districts  , afin  qu’ils  eussent  à demander  aux  mumcipahtes  de  leur 
territoire  , si  elles  étoient  dans  l’intention  de  satisfaire  aux  soumis- 
sions qu’elles  avoient  faites  en  .787.  *788  & .789  , pour  obtenir  les 
fonds  de  charité  accordés  par  la  ci-devant  commission  intermediaire. 

Quelques  communes  & particuliers  ont  persisté  dans  leurs  soumis- 
sions : le  résultat  est  établi  au  tableau  numérote  4 . ainsi  qu  au  cha- 
pitre de  la  comptabilité  relatif  aux  fonds  de  secours. 

Vous  vous  occuperez  sais  doute,  citoyens , de  cette  partie  intéres- 
sante de  l’administration  , & vous  aviserez  dans  votre  sagesse  aux 
• moyens  les  plus  propres  de  faire  jouir  la  classe  indigente  des  bien- 
faits  du  gouYornement. 
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C H P I T R E I E 
Article  premier. 
Agriculture  & Commerce. 


Le  directoire , convaincu  que  Je  commerce  & l’agriculture  sont  les 


principales  sources  de  la  prospérité  des  empires  & les  plus  propres  à 
les  faire  fleurir,  ii’a  laissé  échapper  aucune  occasion  d’encourager  les 
cultivateurs  &*les  manufacturiers. 

Le  citoyen  Dutertre  ayant  formé  le  projet  d’établir  à Niort  un 
moulin  à poudre,  nous  l’avons  secondé  par  tous  les  moyens  qui 
étoient  en  notre  pouvoir.  Un  premier  essai  de  sa  poudre  ayant  été 
fait  avec  succès  le  26  janvier  dernier  , par  les  officiers  de  l’artillerie 
a Rocliefort , en  présence  des  deux  commissaires  que  nous  y avions 
envoyés,  le  16  mai  suivant  il  en  fut  fait  une  épreuve  en  grand  , à la- 
quelle assistèrent,  sans  désemparer  jusqu’à  l’entière  fabrication  de  la 
poudre,  deux  membres  de  l’administration  & deux  officiers  munici- 
paux. On  envoya  des  échantillons  de  cette  poudre  au  ministre  de  la 
guerre  & au  colonel  de  la  marine  , directeur  de  l’artillerie  à Roche- 
fort  , pour  en  faire  un  nouvel  essai. 

Des  différentes  épreuves  qui  ont  été  faites  , il  en  est  résulté  que  la 
portée  commune  de  la  poudre  de  guerre  , fabriquée  par  le -citoyen 
Dutertre  , est  de  ii5‘°.  qP'.  9?°.  , tandis  que  celle  de  la  régie  à Saint- 
Jean-d’Angély  , n’en  a que  107'°.  ce  qui  fait  une  différence 

de  7'°,  üP'.  7?°.  i. 

Apres  avoir  reconnu  les  avantages  que  présentpit  la  fabrique  de 
pûLulie  de  ce  citoyen  , nous  avons  appuyé  la  demande  qu’il  a faite 
auprès  de  1 Assemblée  Nationale  & du  pouvoir  exécutif,  & nous  avons 
vu  avec  plaisir  qu  il  a obtenu  1 autorisation  qu’il  désiroit  pour  former 
cet  établissement. 


Nota.  Tous  les  procès-verbaux  & pièces  y relatives  sont  déposés  aux  archives 


du  département. 


Le  ministre  de  U guerre  ayant  adressé  le  2.0  novembre  1791  ^ à 
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tous  les  directoires  de’  département  , une  circulaire  pour  qu’ils 
eussent  à lui  donner  des  détails  ôc  des  observations  utiles  sur  les 
nroyens  d’améliorer  le  commerce  Sc  l’agriculture  , celui  des  deux 
Sèvres  ^ après  avoir  consulté  les  négocians  les  plus  expérimentés  de 
son  arrondissement  , lui  a fait  passer  le  2.1  avril  dernier  , un  mé- 
moire raisonné  que  nous  croyons  devoir  remplir  le  but  proposé  : il 
y est  sur-tout  question  du  projet  si  utile  de  réunir  l’Océan  à la  Seine  , 
par  un  canal  qui  doit,  partant  de  la  Rochelle  , passer  par  Niort  , 
Saint-Maixent , Poitiers  & Cliâtelleraud. 

II. 

Pépinières. 

A sa  séance  du  3o  novembre  1791  , le  conseil  du  département,  ayant 
considéré  que  les  deux  p(ipinières  existantes  dans  son  territoire  , 
étoient  plus  onéreuses  qu’avantageuses , avoit  arrêté  qu’elles  seroient 
supprimées  (5c  les  baux  résiliés,  6c  que,  pour  encourager  les  cultiva- 
teui's  à la  plantation , il  seroit  accordé  à chaque  propriétaire  rive- 
rain des  grandes  routes  , une  somme  de  dix  sous  par  pied  d’arbre 
qui  sera  planté  sur  lesdites  routes  ; mais  le  ministre  de  l’intérieur 
ayant  annoncé  au  directoire,  par  sa  lettre  du  17  mai  dernier,  qu’il 
conviendroit  d attendre,  avant  de  mettre  à exécution  cet  arrêté,  que 
l’Assemblée  Nationale  eut  fait  connoître  ses  intentions  sur  cet  objet, 
nous  II  av'ons  pu  en  remplir  les  dispositions  : les  pépinières  dont  il 
s’agit  existent  encore  , & la  dépense  qu’elles  onc  occasionnée  , est 
portée  au  chapitre  de  la  comptabilité. 

CHAPITRE  III. 

Article  pe.emier. 

V olontaires  nationaux  & recrutement  de  l'Armée  de  limie. 

O 

Nous  vous  rendîmes  compte , à la  session  dernière  , de  la  forma- 
tion du  premier  bataillon  de  volontaires,  & du* zèle  des  citoyens  à 
voler  4 la  défense  des  frontières.  Vous  vîtes  quç  leur  jiQuibrs  excédoit 
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de  beatrcoup  celui  exigé  par  la  loi  du  29  juillet  1791  ; vous  verrez:, 
a.;ec  le  même  plaisir  , mais  sans  étonnemeut,  qiie  toutes  les  fois  que 
la  patrie  a eu  besoin  de  défenseurs , le  directoire  s’est  presque  tou- 
jours trouvé  dans  la  nécessité  de  retenir  le  zèle  des  citoyens.  Déjà 
votre  département  a fourni  deux  bataillons  complets  , plus  de  3oo 
recrues  pour  la  troupe  de  ligne , une  compagnie  franche  sous  le  nom 
de  chasseurs  & quatre  compagnies  de  volontaires  , sont  organisés 
pour  la  formation  d’un  troisième  bataillon  : tout  ceci  produit  un  ré- 
sultat de  2,200  hommes , excédant  de  beaucoup  le  contingent  qui  lui  étoit 
assigné  , &:  nous  ne  craignons  pas  de  vous  dire  que  vous  avez  dans 
votre  département,  autant  de  soldats  que  de  citoyens. 

Ceux  qui  n’ont  pu  offrir  leurs  bras  pour  la  défense  de  la  patrie, 
l’ont  servie  par  des  sacrifices  pécunfaires,  dont  il  nous  est  impossible 
de  vous  donner  le  montant  dans  cet  instant , n ayant  pu  nous  le  pro- 
curer des  districts  jusqu’à  ce  jour.  Ces  dons  civiques  ont  été  destinés 
à accorder,  à chaque  volontaire  , une  somme  de  3o  livres  en  four- 
nitures , pour  pourvoir  à leurs  besoins  les  plus  pressans  ; & , pour  que 
chaque  homme  pût  recevoir  cette  somme  , dans  le  ciis  ou  ks  dons 
patriotiques  ne  seroient  pas  suffisans  pour  l’acquitter  , le  directoire 
arrêta  que  le  surplus  seroit  pris  sur  les  fonds  du  trésor  public.  Cet 
arrêté  ainsi  que  toutes  les  autres  dispositions  prises  par  l’administra- 
tion pour  la  formation  du  bataillon  de  volontaires  nationaux  , ont 

été  approuvés  par  le  conseil  executif.  ^ 

Rien  n’a  été  négligé  pour  l’armement , l’équipenaent  & 1 habille- 
ment de  ces  volontaires.  Plusieurs  lettres  ont  été  écrites  à cet  effet 
au  ministre  de  la  guerre  : il  nous  a fait  espérer,  depuis  long-temps  , 
que  nous  recevrions  incessamment  des  étoffes  pour  l’habillement  du 
troisième  bataillon  ; mais  la  saison  rigoureuse  dans  laquelle  nous  en- 
trons, ne  permettant  pas  de  laisser  des  soldats-citoyens  vêtus  dun 
simple  sarrau  de  toile  , l’administration  a tiré  des  manufactures  , 
les  draps  nécessaires  à leur  habillement , <5c  nous  avons  1 esperance 
de  voir  les  volontaires  habillés  dans  les  premiers  jours  de  ce  mois. 

Il  n’est  aucun  de  vous,  citoyens,  qui  n’ait  été  témoin  du  zèle 
mis  dans  le  recrutement  -.adresses  énergiques,  envois  de  commissaires, 
rien  n’a  été  négligé. 


( ^OD  ) 

Toutes  les  pièces  relatives  à la  comptabilité  des  dépensés  qu  ont 
occasionnées  les  volontaires,  sont  déposées  au  secrétariat,  dans  le  car- 
ton intitulé  : pièces  concernant  le  bataillon. 

I I. 

Gardes  nationales. 

L’administration  ayant  reçu  officiellement,  an  mois  de  novembre 
Ï791  , la  loi  du  14  octobre  précédent,  relative  à l’organisation  de  la 
garde  nationale , & le  5 mars  suivant,  une  lettre  du  ministre  de  1 in- 
térieur, explicative  des  principales  dispositions  de  la  loi  conceinant 
la  formation  des  bataillons  par  canton  , & des  légions  par  district, 
le  directoire  s’empressa  de  la  faire  mettre  a execution. 

Il  a été  secondé  avec  ï^èle  par  tous  les  districts  , a 1 exception  ne 
ceux  de  Bressuire  & Partenay  , ou  cette  loi  est  restee  sans  effet  ^ en 
ce  c|ui  concerne  les  cliefs  de  légion  cpai  ont  tous  ete  nommes  des  les 
jjjojs  dg  mars  & d avril  derniers,  dans  les  cjuatre  autres  oistricts  , de 
les  gardes  nationales  ont  rempli  jusqu’à  ce  jour  leurs  fonctions  avec 
tout  le  zèle  possible. 

. . . I I I-  . . . 

Gendarmerie  nationale.  , 

Le  directoire  du  département  rendit  compte  au  conseil  , a sa 
cession  dernière,  des  difficultés  qu’il  éprouvoit , relativement  è l’or- 
ganisation de  cètte  partie  de  la  force  armée.  Malgré  les  efforts  réi- 
térés qu’il  avoit  faits  auprès  du  ministre  de  la  guerre,  pour  en  obtenir 
la  prompte  organisation  , elle  ne  piut  s’effectuer  qn  à 1 époque  du 
mois  de  mars  179a. 

L’étendue  du  département  se  trouvant  alors  entièrement  dénuée 
de  troupes  de  ligne  , & le  départ  de  notre  premier  bataillon  de  volon- 
taires étant  très-prochain  , il  étoit  du  devoir  du  directoire  de  ne  pas 
laisser  le  département  sans  force  publique  *,  en  conséquence,  il  arrêta 
â sa  séance  du  de  concert  avec  le  citoyen  Dumouriez , 

alors  commandant  la  douzième  diyision  militaire  , le  citoye» 
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Lasalle , colonel  de  la  gendarmerie  nationale , d’inviter  le  comman- 
dant  de  ce  corps  , de  mettre  de  suite  en  activité  quinze' brigades. ^ 
Cet  arrêté  fut  envoyé  de  suite  au  ministre.  On  procéda  de  suite  au 
placement  des  brigades  , & les  districts  furent  charges  de  ,se  con- 
certer avec  les  officiers  de  la  gendarmerie  , pour  la  location  des 


casernes. 


Cette  mesure  a eu  le  plus  heureux  succès.  Depuis  cette  époque, 
ce  corps,  recommandable  par  sâ  tenue  & son  exactitude  pour  le  ser- 
vice, a parfaitement  rempli  le  but  de  son  irlstitutiori.  ^ ‘ 

La  loi  du  119  avril  1791  » qui  fixoit  définitivement  l’organisation  Sc 
le  placement  des  quinze  brigades  déjà  existantes  , changea  la  rési- 
dence de  la  brigade  que  le  directoire  avpit  placée  a MoUgon  j & 
la  transféra  k Vautebis.  La  même  loi  en  àccordoit  une  seizième  qui 
fut  fixée  à Argenton-Château  de  manière  que  les  seize  brigades  sont 
défihitivemeut  placées  aux  lieux  ci-après  désignés.  ‘ 


) 


Lieux  de  résidence  des 
Brigades.' 


Prix  du  loyer  annuel  des 
Casernes. 


Niort 

Mauzé 

Bauvoir.  . . . 
Saint-Maixent. 
Vautebis.  . . . 


45o' 

5oq 


45  O 


Champdeniers.  . . . 
La  Motte-Saint-Heraye. 


Melle 

Sauzé-V  aussais. 
Chef-  B outonne . 
Partenay,  . . 


280 

380 

400 


Bressuire.  . . . 
Thouars.  . . . 
Airvault.  . . . 


Châtillon.  . . 


400 

3oo 

3oo 

3oo 


Argenton-Châteàu. 
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A peine  la  loi  du  26  août  dernier  fut-elle  connue,  que  le  di- 
rectoire s’empressa  de  la  mettre  à execution  : elle  portoit  cpae  quatre 
gendarmes  par  brigade  se  réuniroient  dans  la  ville  du  département 
la  plus  voisine  de  Versailles,  & s’y  rendroient  de  suite  dès  le  la 
septembre  suivant.  Cinquante-huit  gendarmes  se  sont  rois  en  route 
pour  Versailles;  un  autre  citoyen,  à qui  il  a ete  fourni  un  cncval 
d’émigré  , est  aussi  parti  ; ce  qui  fait  un  total  de  cinquante-neuf 
hommes. 

Le  directoire,  autorisé  par  l’article  IIÎ  de  la  loi  citée,  à nommer 
des  sujets  en  remplacement  de  ceux  partis  pour  la  frontière  , n’a  pas 
perdu  un  seul  instant  pour  la  renovation  de  ce  corps  si  nécessaire  à 
la  sûreté  publique;  aussi,  dès  le  29  septembre,  les  nouvelles  brigades 
étoient  en  activité.  Quelques  gendarmes,  depuis  cette  époque,  ayant 
donné  leur  démission,  on  a procédé  de  suite  à d’autres  nuînmations , 
6c  maintenant  toutes  les  brigades  sont  au  complet.  Il  étoit  nécessaire 
de  pourvoir  à .leur  armement  : les  lenteurs  apportées  à celuiyde  la 
première  gendarmerie  ayant  .fait  craindre  encore  des  retards,  ii’.igno- 
rant  pas  les  difficultés  que  le  gouvernement  éprouvoit  pour  se  pro^ 
curer  des  armes  , le  directoire  chargea  le  citoyen  Poupard  , président 
de  l’administration,  de  faire  l’emplette  de  quatre  canons  pour  le  dé- 
partement , & de  procurer  des  armes  aux  gendarmes.  11  a acheté 
soixante-quatre  sabres  6c  autant  de  ]>aires  de  pistolets  : cinquantediuit 
paires  ont  été  distribuées  aux  gendarmes,  les  six  autres  paire»  sont 
déposées  au  secrétariat.  Les  sabres  doivent  arriver  incessamment.  Le 
délai  pour  :1a  livraison  des  canons  n’est  pas  encore -expiré.. 

C H A p'  I .T  R E V. 

* f , 

t 

' ■ ''‘Piques^  -, 

L’Assemblée  Nationale  ayant  ordonné  qu’il  seroit  mis  à la  dlsr 
position  du  ministre  J de  jl’intérîeur  , ''une  ^mme  de  cinq  .raillions 
pour  fabriquer  des  piques  ^ à l’effet  _ d’en  armer  les  citoyens,  le  dé- 
partement des  deux  Sèvres  y^  a été  compris  pour  une  somme  de  cin- 
-qiiante  mille  cinquante-deux  livres. 

üès  que  cette  loi  du  3 août  lui  est  parvenue  cfliciéllémeiit,  il  a 

O 


passé  un  marché  potm  3oo  modèles  ; ces  modèles’ ont  été  envoyés 
dans  les  dlfférens  districts  : ii  leur  a été  ordonné  d’en  fabriquer  de 
suite,  & de  veiller  à ce  que  les  municipalités  missent  la  plus  grande 
circonspection. dans  la  distribution  qu’elies  en  feroîent. 

Le  tableau  suivant  vous  indiquera  la  portion  afférente  à chaque  ' 
district,  dans  la  somme  qui  a été  accordée  au  département. 

Pœpartlt-on  faite  par  le  directoire  du  département  des  deux  Sèvres  ^ 
entre  les  six  districts  de  son  ressort , d’api'ès  la  base  de  popida-^ 
tiony  d'une  somme  de  ^0,0^2.  livres , provenante  de  la  distribution, 
des  cinq  millions,  qui  , aux  termes  de  la  loi  du  3 août  dernier  ^ 
doivent  être  employés  pour  une  fabrication  de  piques. 


S A V O I R : 


Au  district  de  Niort 

A celui  de  Saint-Maixent.  • 

A celui  de  Partenay.  

A celui  de  Melle. 

A celui  de  Thouars. 

A celui  de  Bressuire. 


9,509 

n ^^0. 


6,918 

8,289r 


Somme  pareille 

CHAPITRE  y. 

, Émigrés. 


Dés  qne  la  loi  du  9 février  179a  nous  fut  parvenue,  le  directoirtr 
arrêta  que  le  procureur-général-s7ndic  , poursuite  & diligence  des- 
procureurs- syndicé  des  districts,  feroit  saisir  de  suite  tous  les  biens 
des  Français  absens,  dequi,  par  ce  seul  fait , se  trouvoient  dans  le  cas. 

d-’être  supposés  émigres.  - 

La  loi  du  8 avril  suivant^  qui  détermine  la  manière  dont  les  biens 

des  émigrés  , mis  sous  la  main  de  la  nation  par  le  décret  dh  9 fé- 
vrier, seront  administrés,  & qui  les  met  sous  la  surveillance ‘des  corps, 
administratifs  , a été  réimprimée , & adressée  aux^istrlcts , ainsi  que 
toutes  les  lettres  & instructions  y relatives  j aussitôt  leur  réceptiam 


officielle. 
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Le  directoire,  sentant  comlden  il  importoit  de  mettre  la  pins 
crande  activité  dans  cette  partie  de  l’administration,  & de  faire  en- 
Lr  sans  délai , dans  les  caisses  nationales,  dos  sommes  qui  dévoient 
indemniser  la  nation  des  dépenses  qu’occasionnoit  une  gi.errc  inten- 
tée par  des  rraiicais  rebelles  aux  lois  de  leur  patrie,  arrêta  des  le  7 
mai,  défaire  affermer  de  suite,  & vendre  les  récoltes  provenantes 

des  biens  des  émigrés. 

Nous  pouvons  vons  assurer  que  cette  partie  de  radminisuaüon  a 
reçu  une  surveillance  particulière;  déjà  la  vente  du  mobilier  s opéré 
dans  les  districts;  la  liste  des  émigrés,  ainsi  que  celle  (les  domaines 
qui  leur  appartenoient , sont  Imprimées  & prêtes  a aificlier  dans  tou  e 
l'éteiuluc  du  département,  sauf  les  listes  supplémeiuau  es  qu  il  con- 
viendra  de  faire. 


Le  directoire  ne  pouvant  se  dissimuler  les  lenteurs  qu  il  eprouve- 
roit  de  la  part  de  quelques  municipalités  ^ s il  attendoit  que  Ics^  listes 
des  émigrés  <5c  de  leurs  biens  fussent  complettes  pour  en  Aure  1 envoi 
au  ministre  des  contributions  publiques,  & aux  regisseuis  & direc 
leurs  du  droit  d’enregistrement , a eu  1 attention  de  les  leur  faire 
parvenir  exactement  au  fur  & à mesure  qu’il  les  a reçues.  Tous  ces 
états  seront  cotés  numéros  5,6,7,8,9&io. 

Plusieurs  difficultés  ayant  arrêté  le  directoire  pour  prononcer  sur 
des  questions  importantes  relatives  sux  droits  des  femmes  &z  des  en- 
fans  des  émigrés  , écrivit  à différentes  fols  au  ministre  de  l’intérieur, 
& ce  dernier  y a répondu  par  les  lettres  cotées  ii  : tout  a été  envoyé 
aux  districts  , en  les  invitant  de  s’y  conformer  dans  leurs  décisions. 

Le  département  ayant  reçu  des  ordres  du  ministre  de  la  guerre, 
pour  réunir  les  clievaux  & mulets  des  émigrés,  qui  pourroient  êiriÿ 
utiles  au  service  des  armées,  les  a transmis  de  suite  aux  districts, 
6c  ces  chevaux  se  trouvent  dans  ce  mmment  réunis  à Niort  , au 
nombre  de  quatorze.  Tous  les  autres  chevaux,  & généralement  tout 
le  bétail  qui  n’étoit  pas  absolument  nécessaire  à l’agriculture  , ont 
ont  été  vendus,  tant  à Niort  que  dans  les  autres  districts.  Nous  ne 
pouvons  vous  procurer  le  résultat  de  toutes  ces  ventes  , les  districts 
ne  nous  en  ayant  pas  encore  fait  connoître  le  montant  j mais  non» 


croyons  pouvoir  vous  assurer  qu’on  en  a tiré  tout  le  parti  possible , 
les  ventes  ayant  reçu  la  plus  grande  publicité. 

Fait  , clos  & arrêté  par  nous  Administrateurs  composant  le  di- 
rectoire du  département  des  deux  Sèvres,  à Niort,  ce  3o  novembre 
1791,  l’an  premier  de  la  République  française. 

Signé,  Barré,  Dorreuille,  Coüstis  , Sauzseau,  J.  B.  MoujsriER;, 
J.  J.  PaoA  , J.  C.  Jard,  Pii,  Mounier  , Noürrv. 


r.p 

1 


“DU  D É P A K.  T E M E N T 

DES  DEUX  S È V U E S. 


Séance  du  io  déceinhre  l’an  preniie]'  de  la. 

République  Jrançaise^ 


I_J  A Comlnission , cliargée  d’exswniner  les  comptes  cfe  l’an- 
cien directoire^  a fait  son  rapport.  Ces  comptes,  sur  ce  le 
prociirenr-général-syndic  entendu,  ont  été  approuvés  & ac- 
ceptés, & n’ont  fourni  que  quelques  légères  observations  qui 
entrent  naturellement  dans  l’ordre  du  travail  général  de  l’ad- 
ministration. 

Il  a également  été  arreté  que  ces  comptes  seront  imprimés 
^vec  les  tableaux  indiquant  la  quotité  & la  nature  de  chaque 
espèce  de  dépense. 

Pour  expédition. 

Signé  , POÜPARD  , pj'ésidcnt, 
Morakd  , secrétaire- général. 
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ÉTATS  des  Mandats  délivrés  par  le  Directoire 
du  Département  des  deux  Sèvres  ^ sur  les  sous 
additionnels  de  l année  • 


Appointcmeiis  des  Ingénieurs.  N®,  i 


DATES. 


noms 

DES  CITOYENS. 


PRÉCIS  DES  MANDATS 


fiSNov.  1791  • Le  sieur  Cauvin, 
ingénieur. 

3 Janv.  17^2.  , L ■ sieur  S. -Maïc, 
cnnclucteiir. 

Le  sieur  leCoi rite, 


Diulit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 


idem. 

Le  sieur  Giniat  , 
idem. 

Le  sieur  Cauvin  , 
iugénifuir. 

Le  sieur  Deiuelz , 
idem. 


i'r.Nov.1791. 
4 dudit. 
Dudit. 

3 Décembre. 
I Dudit. 


Cantonniers.  2. 

Les  cantonniers  États  des  cantonniers,  pendant  le  mois 

deS.-Maixent.  d’octobre  dernier.  . . . . • • • • • 
Idem  , de  Niort.  Idem  , de  Niort  , pendant  lé  meme 

mois • 

Idem  , de  Melle.  Idem  , de  Melle , pendant  le  meme 

mois ’ 

Idem  aUdem.  Idem  à' idem  , du  mois  de  novembre 

dernier • 

Idem , de  Saint-  Idem  , de  Saint-Maixent  , du  meme 
Maixent.  • mois. 


Pour  scs  aiipointemens  du  trimestre  de 

juillet  dernier • 

Pour  idem  du  trimestre  d’octobre 
dernier 

Vowr  idem , même  trimestre 

Pour  idem,  même  trimestre 

Pour  idem  , meme  trimestre 

Pour  idem  , meme  trimestre 

TOTAL 


DATES. 

3 Déc.  1791. 

i Janv.  1793. 

8 dudit. 

20  dudit. 

8 Pé^  'lier. 

14  dudit. 

1 6 dudit. 

5 Mars. 

8 dudit. 

Dudit. 

7 Avril. 

1 1 dudit. 

] 6 dudit. 
Mai. 

5 dudit. 

8 dudit. 

1 1 dudit. 

9 Juin. 

21  Nov.  1791 . 

Dudit. 
Dudit. 
Dudit. 
Dudit. 
Dudit. 


NOMS 

DES  CITOYENS. 


liCS  cantonniers 
de  Niort. 

Idem  , de  Saint- 
Mainoiit. 

Idem , de  Niort. 

Idem,  de  Melle. 

Idem,  de  Niort. 

Idem,  de  Melle. 

Idem,  de  Saint- 
Maixenl . 

Id.em,  de  Melle. 

Idem , de  Saint- 
IMaixerit; 

Idem,  de  Niort. 
Idem  à' idem. 

Idem  , de  Saiiit- 
Maixent. 

Idem  , de  Melle. 

Le  sieur  Antoine 
Leclerc. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


Les  cantonniers 
de  Niort. 

Idem , de  Melle. 
Idem , de  Saint- 
Maixent. 

Idem , de  Niort. 


Jean  Maye. 

Pierre  STorineau. 
J.  P.  Fenaiilt. 

J.  B.  Cosse. 

Jean  Rocquet. 
Franc.  Rocquet. 


Report 

Etats  di  s cantonniers  de  Niort, 
mois  de  novembre  diunier. 

Idem,  de  Saint-Maixent^  du  mois  de 

décembre  dernier 

Idem , Ae,  Niort,  du  mois  de  décein- 

l)re  dernier 

Idem,  de  Melle,  du  même  mois.  . 
Idem  , dt>  Niort  , du  mois  de  janvier 

dernier ' 

Idem,  de  Melle,  du  même  mois.  . . 
Idem  , (le  Saint-Maixent , ji(:iidant  le 

même  mois.  . . 

Idem,  de  Melle,  du  mois  cîe  février 

dernier 

Idem,  de  Saint-Maixent  , du  même 

mois 

Idem,  de  Niort,  du  même  mois.  ..  . 
Idem  d idem  , du  mois  de  mars  dern 
Idem,  de  ^/Saint-Maixent , du  même 

mois 

Idem,  dé  Melle,  du  même  mois.  . . 

1 our  neuf  mois  de  l’entretien  de  treize 
cents  toises  de  longueur  de  la  route 
de  Paris  en  Esiiagne  , à raison  de 
i3  sous  6 deniers  par  toise,  pour 

l’année  entière 

Etat  des  camonniers  du  , district  de 
Niort , du  mois  d’avril  dernier.  . . 
hiem,  de  Melle,  du  même  mois.  . . 
Idem  , de  Saint-Maixent  , du  même 

mois 

Idem  , de  Niort,  du  mois  de  mai  dern. 

Entretieij.s  j ournaliers , 

A compte  d’une  adjudication  pour  en- 
tretien journalier.  . . . 

A compte  comme  dessus. 

A compte,  comme  dessus. 

A compte  comme  dessus. 

A compte  comme  dessus. 

A compte  comme  dessus. 


1.  s.  d. 

188 


252 


48 

252 

370 


48 

270 


658 


6,5i5  2 6 


( 1»1  ) 


DATES. 


j'H  Nor.  J 791  - 

Diidit. 

Dudit. 

i6  Jrtnv.  1 793. 
Dudit. 
Dudit. 

S ]\'îcii'S. 


NOMS 

DFS  CITOYENS. 


DATES. 


17 Janv.  1793 

Dudit. 
Dudit. 

Dudit. 
Dudit. 
Dudit. 

Dudit. 

Dudit.’ 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 


Franç.  Rocquet. 

Jacq.  Fauclier. 
F’raïuo's  Nigot. 
Ml  cil.  Mor  ineau. 
Jean  Fcnaiilt. 
Jean  Maye. 

Le  sieur  Fauclier 
& autres. 


PRECIS  DES  MAPJDATS. 


SOMME  S. 


Ci-contre 

A compte  d’une  adjudication  pour  en- 
tretien journalier 

A compte  comme  dessus 

A compte  comme  dessus.' 

A compte  comme  dessus 

A compte  connus  dessus 

A compte  comme  dessus 

A compte  comme  dessus . 


TOTAL. 


Atyiidicadons  da  routes.  N".  3. 


NOMS 

DES  CITOYENS. 


NOMS  DES  ROUTES. 

NUMEROS  ET  ATELIERS. 


Jean  Boyer. 

André  Faliien. 
Matliieu  Filaire. 

Antoine  Berger. 
EtieiinePorleron. 
Fr  an  ç . Vi  1 loge  r . 

René  Laurentin. 

François  Bréant. 

L.  Cacault. 

François  Bréant. 

Claude  Maicliaiii. 

Pierre  Main. 


Route  de  l’Angoumois  à l’An 
1 I , atelier  . . . . 


]ou  , N° 


No 


Route  à'idem,  No.  n . ateliers.  . 
Route  de  Poitiers  à la  Rochelle , N‘ 

3 , atelier  3 

à'idem , N°.  3,  ateliers..  . 
Route  à'idem.,  N°.  3,  atelier  i«.  . 
Route  de  Poitiers  à Bordeaux^  No.  2 

atelier  

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle 

3,  atelier  5 

Route  de  Bordeaux  à Nantes^  N®,  ç 

atelier  

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle,  N 

3 , atelier  

Route  de  Bordeaux  à Nantes,  N°.  9 

atelier  ' 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle 

3 , atelier  6 

Roule  de  Boideaux  à Nantes 
atelier  3 


, N® 

, N°.  ç, 


1. 

s. 

6,3 1 5 

2 

92 

2.^-2. 

ICO 

4^ 

J 4 

56 

i 6 

14 

677 

7,782 

6 

S O MMES 


800 


00 


5oo 

480 

190 

4io 

1,180 

48 

85o 

T 12 

700 

43o 


6,420 


0. 
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DATE 


R C. 


noms 

DES  CITOYENS. 


NOMS  DES  ROUTES, 

numéros  et  ateliers. 


SOMMES. 


i7Janv. >795. 

Diiilit. 

DiuUt. 

Dudit. 

Diid  t. 
Dudit. . 

31  dudit. 


i3  Mars. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

20  dudit. 
E)udit. 
Dudit. 

Dwdit. 

Dudit. 

Dudit. 

31  dudit. 


llepori 

Léon  Angevin.  1 Route  de  Poitiers 


à lu  Rochelle  , 


Dudit. 
Dudit. 
23  dudit. 

Dudit. 

Dudit. 


Andrélsnnibert. 
Jean  Beaudouin. 
François  ilréaut. 

René  Liurentin. 
OhiudeMaichain. 
Le  sieur  Giniat  , 
conducteur. 


95 


Le  sieur  Mathieu 
Pilaire. 

Le  sieur  Antoine 
Berger. 

Le  sieur  Portron. 
F-anç.  Villeger. 

Jean  Baboux. 
Jacques  Barraud. 
Jean  Guïot. 

Jean  Baboux. 

Jacques  Barreau. 
René  Richard. 
Léon  Angevin. 

François  Bréant. 

René  Laurentln. 

Idem. 


Pierre  Main. 
ClaudeMaichain. 
Jean  Beaudouin. 

Cl'aiftdeMaichain. 
François  Bréant. 


3 , atelier  8. 

Route  èHdem  , N°.  3,  atelier  7.. 
[Route  d'idem,  No.  3,  atelier  4. 
i F.üiite  de  Bordeaux  à Nantes,  No 

atelier  4 ‘ ' 

Route  didcin,  N°.  9 , atelier  3..  . . 
Route  dideni.,  No.  9,  atelier  5.  . . 
Pour  les  ouvriers  employés  sur  les 
routes,  aux  frais  de  François  Bréant, 
Claude  Maichain,  Jean  Beaudouin 

& André  Isambert 

Route  de  Poitiers  à là  Rochelle,  N°. 


6,420 


,2CO 


3,  atelier  3. 

Route  d’/t/era.  No.  3,  ateliers. 


Route  didem  , N°.  3 , atelier  . 
Route  de  Poitiers  à Bordeaux  , N°. 

3 , atelier  

Route  d’zWtv«,  N°.  3 atelier  3.  . . 
Route  dTt/ew,  N°.3,  atelier  3.  . . 
Route  de  Paris  en  Espagne,  N°. 

atelier  • 

Route  de  Poitiers  à Bordeaux , N . 

3 , atelier  

Route  d'/VcTO,  N®  2,  atelier  3.  . . 
Route  dhWeOT,  N°.  2,  atelier  4.  . 

Route  de  Poitiers  a la  Rochelle  ^ N • 

3,  atelier  8 

Route  de  Bordeaux  à Nantes,  N . 9: 

atelier  4'"  ‘ ‘ 'Aq' 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle,  N . 

3 , atelier  5 ô ’ ’ 

Route  de  Bordeaux  à Nantes,  N®.  9, 
atoli0ï*  *2/*  •••••••••** 

Route  d’/rÉer;î,  N°.  9,  atelier  3.  . . 
Route  d’z£^e/5i,  N*".  9,  atelier  5.  . . 
Route  de  Poitiers  a la  Rochelle  , N . 

3 , atelier  4 

Proute  didem^  N°.  3,  atelier  6..  . . 
Route  de  Bordeaux  à Nantes  , N®.  9, 
atelier  . . 


3oo 

400 

345 

130 


100 


45o 

1,095 

370 


19,21 


( ) 


‘DATES. 


|22Mars  17 
5 M i. 


Dud  t. 
Dudi!". 
Dudit. 


> O M S 

1 

DES  CITOYENS.  I 

I 

! 

André  Isambert. 
Jacques  Çarraud. 
Jean  Baboux. 

Jacques  Bichard. 

Jean  Diot, 


noms  des  routes, 

numéros  et  ateliees. 


SOM  MES.I 


Dudit. 

André  Fabien.  j 

Dudit. 

Antoine  Berger. 

Dudit. 

Jean  Boyer. 

Dudit. 

Franc.  Villeger. 

Dudit. 

Mathieu  Pilaire. 

Dwdit. 

7 dudit. 
Dud.t. 
Dudit. 
Dudit. 
Dudit. 
Dudit. 
Dudit. 

ÉtiennePorteron. 
L.  Cacault. 

Léon  Angevin. 
André  Isambert. 
Claudehlaichain. 
Pcené  Laurentin. 
Jean  Beaudouin. 
ClaudeMaichain. 

Dudit. 

Dudit» 

Dudit. 

Dudit. 

0,1  Mai  1792. 

François  Bréant. 
Pierre  Main. 

René  Luirentin. 
François  Bréant. 
Le  sieur  Berger. 

12  Juillet. 

Le  sieur  Boulin. 

Dudit- 


Jean  Beaudouin. 


Report ■ 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle  , N 

3 , atelier  7. . . . 

Roui^  de  Poitiers  a Bordeaux , N 

3 , atelier  3 

Même  route  & N®. , atelier  2..  . . 
Même  route  & N®, , atelier  4..  . 
Roule  de  Paris  en  Espagne,  N®.  1 

atelier  , ’ " 

oute  d’Angournois  à l’Anjou  , I 

11,  atelier  1'^'^ 

oute  de  Poitiers  à la  Rochelle,  1S!°. 

3 , atelier  a 

Route  de  PAngoumois  à l’Anjou,  N°. 

. . , atelier  • • 

Route  de  Poitiers  à Bordeaux,  No.  2 , 

atelier  * 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle  , No. 

3,  atelier  

Même  route  & N®. , atelier  1".  . • • 

Même  route  & N°.,  atelier  9 

M'uiie  route  & N°.  , atelier  8 

Même  route  & N°.,  atelier  7.  . . . 

Même  route  & N®.  , atelier  6 

Même  route  & No.  , atelier  5 

Même  route  5c  N®. , atelier  4 

Route  de  Bordeaux  à Nantes  , No.  9, 

atelier  

Même  route  &,  No. , atelier  4 

Même  route  & No.,  atelier  3.  . . • 
M.êiiie  route  & No.  , atelier  2..  . . 
iVIétiie  route  & No.,  atelier  i^r 


3 , atelier  6 

Année  1790,  route  de  Poitiers  à Nan- 
tes, N°.  4,  1,000  liv.  en  remplace- 
ment de  pareille  somme  (juî  a été 
acquittée,  avec  les  fonds  de  1790, 
pour  des  ouvragesqui  dévoient  l’être 

avec  ceux  de  1791 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle*  Nq. 


3-  atelier  4- 


143 

43.0 

743 


592 


45o 


3oo 


3)0, 4i: 


/ 


{ “4  ) 


D ATES. 


12  Juil.  1792. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 
Dui  it. 

Dudit. 
Dudit., 
Dudit. 

Dudit. 
Dudit. 


Dudit. 
Dudit. 
27Septembre. 

5 Octobre. 

Dudit. 

Dudit, 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 


O 


NOMS 

DES  CITOYENS. 

Louis  Cacault. 

Pierre  Main. 

ClaudeiVIaicLain, 

André  Isnmbert. 
J.  B.  Cosse. 

René  Laurenlin. 
Franç^ois  Bréant. 
René  Laurentin. 

Léon  Angevin. 
François  Bréant. 

Franc.  Villeger. 

EtiennePorteron. 

Jean  dit  Fabien. 

Mathieu  Filaire. 

Le  sieur  Berger. 
AntoineBerger. 
Le  sieur  Richard. 

Le  sieur  Bau- 
douin. 

J.  B.  Cosse. 

Clau  deMaichain . 
Jacques  Barreau. 

Jean  Baboux. 

Jean  Diot. 

Pierre  Main.  ' 

René  Laurentin. 
ClaudeMaichain. 
François.  Bréant. 


NOMS  DES  ROUTES,! 

NUMEROS  ET  ATEEIERs 


P.çport 

Route  de  Poitiers- à la  Rochelle,  N°. 

3,  atelier  g 

Route  de  communication  de  Bordeaux 
avec  Nantes  , No.  9 , atelier  3.  . .. 
Route  de  Poitiers  à la  Rochelle,  N°. 

3 , atelier  6. . 

Même  route  & N°.,  atelier  7. 

Route  de  Bordeaux  à Riantes, ^No.  9, 
atelier  6 


S OMMES 


S.  d 

6 


N°. 


Même  route  & N»,,  atelier  2.. 
Même  route  & N'*.  , atelier  4.. 
Route  de  Poitiers  à la  Rochelie, 

3 , atelier  5 

Même  route  & N°. , atelier  8.  . . 
Route  de  Bordeaux  à Nantes,  N°.  9 
atelier  ’ 


Route  de  Poitiers  à Bordeaux  , N?. 
2 , atelier  i^r. 


Route  de  Poitiers  à la  Rochelle  , N®. 

3,  atelier  

Route  de  l’Angoumois  en  Anjou  , N°. 
1 1 , atelier  


Route  de  Poitiers  à la  Rochelle,  N°. 


3 , atelier  3 


Même  route  & N°.  , atelier  2.  . . , 
Même  route  & No.  , atelier  2.  . . . 
Route  de  Poitiers  à Bordeaux,  N°.  2, 

atelier  4 . . 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle , N'^. 

3,  atelier  4 . 

Route  de  Bordeaux  à Nantes,  N®.  9, 

atelier  6..  . . • 

Même  route  & No, , atelier  5,  . . . 
Route  de  Poitiers  à Bordeaux  N°. 
2 , atelier  3.  . . . 


Même  route  & No.  , atelier  2 

Route  de  Paris  en  Espagne,  N®,  , 

atelier  

Route  de  Bordeaux  à Nantes,  N®.  9, 

atelier  3 

Même  route  & N®. , atelier  2 

Même  route  & N°.  atelier  5.  . . . 
Même  route  & N®.  atelier  1".  . , 


3o,4i2  2 

200 

2g6 

4oo' 

3oo 

592 

33o 

244.  17/ 
824 

1,187 

394 

•200 

■ 181 

160 

927 

200 

472 

3oo 

5y0 

592 

226  10  9 

274 

79 

85 


200 

216 

3i9  9 

256 


39,898 


( ) 


N 0 M S 

NOMS  DES  ROUTES, 

1 

DATES. 

I)£S  riTOAT'ENS. 

NUMÉROS  ET  ATELIERS. 

SOxMMES.  1 

50ct.  1792. 

' 

Ci- CO  litre 

].  S.  d. 

39,898 

Léon  Angevin. 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle,  N'’. 

3 , atelier  8 

J ,456 

Dudit. 

André  Isambert. 

Même  route  & N°.  atelier  7.  . . . . 
RQute  de  Poitiers  à la  Puichelle,  N°. 

1 , 1 3o 

Dudit. 

Ilené  Laxirenliii. 

Dudit. 

3,  atelier  5 '. 

733 

François  Bréant. 

Route  de  Bordeaux  à Nantes , N°.  9, 

atelier  4 

3oo 

9 dudit. 

Philer  dit  Berger. 

Route  de  Poitiers  à la  Rochelle  , N*^. 

1 Dudit. 

3 , atelier  3 

940 

Antoine  Berger. 

Même  route  & N°.  , atelier  2 

âoo 

1 16  dudit^ 

Le  citoyenFillon. 

A compte  sur  la  somme  de  2,45o  liv. 
montant  de  l’adjudication  des  ou- 
vrages de  la  réparation  & construc- 

1 

tion  du  pont  de  Guillebault,  situé 

600  1 

1 1 Septembre. 

Le  citoyen  Guil- 

sur  la  route  de  Niort  à Coulonges.. 
Pour  reste  à acquitter  des  ouvrages 

Ion. 

faits  au  pont  de  '1  houars  y qui  mon- 

toient  à 7,890  liv.  1 sou  3 deniers, 
ledit  Guillon  ayant  reçu,  par  les 
mandats  du  district,  la  somme  de 
6,000  liv.  pour  quoi  il  lui  revient 

celle  de 

1,890  1 3 

TOTAL 

47,452  A 3: 

i 

• 

Rabais*  N®.  4. 

1-'  J». 

DATES. 

NOMS 

PRÉCIS  DES  MANDATS. 

DES  CITOYENS. 

SOMME  Sj 

i 

10  Dec.  1791 . 

Le  sieur  Gervais 

Indemnité  pour  la  non-jouissance  de 

Phelippon. 

son  moulin , depuis  le  28  août  der- 
nier jusqu’au  27  octobre  suivant , 
inclusivement,  à raison  de  72  liv. 

par  jour,  au  sujet  de  la  réparation 
du  pont  de  Thouars 

1,738 

l 

1 1728  1 

I 


DATES. 


NOMS 

DES  CITOYENS. 


PRECIS  DES  MANDATS. 


K24Déc.  1791 . 

Le  sieur  Genton, 
adj  udicatairedes 
travaux  des  rou- 

13 Janv.  1793. 

tes. 

Le  sieur  Saint- 
Marc,  idem. 

i'*".  Février. 

La  veuve  Gelé. 

, 1 6 dudit. 

Le  sieur  d’Hu- 

gonneau. 

Dudit. 

; 

Le  sieur  Gîon. 

Dudit. 

La  veuve  Liniers. 

1 24  dudit. 

Le  sieur  Cauvin. 

1 5 Mars. 

6 dudit. 

Le  sieur  Bastard, 
horloger. 

Le  sieur 
adj  udicatairedes 

1 . 

réparations  du 
batardeau  de 
PEntole. 

1 2 1 du  dit. 

Le  sieur  Richard 
Lecointe , en- 

1  24  dudit. 

trepreneur  des 
ponts  & chaus- 
sées. 

Le  sieur  Putavi. 

SOMMES. 


Report. 

Pour  augraenfation  d’ouvrages  qu^il  a 
faits  relath'finent  à son  ajudication 
des  travaux  neufs , sur  la  route  4^ 

l’Angoumois  avec  l’Anjou 

Pour  augmentation  d’ouvrages  sur  son 
adjudication  de  1788  , entre  Vinier 

& la  Cliarrière . . . . 

Pour  fourniture  de  bois  employés  aux 
réparations  du  pont  de  Saint-Gelais. 
Indemnité  pour  perte  d’un  terrein  pris 
par  la  grande  route  de  Poitiers  à 

Partenaÿ.  

Idem  pour  idem  > qui  se  trouve  com- 
pris dans  l’alignement  de  la  chaus- 
sée du  pont  de  TLouars 

Idem  pour  des  achats  faits  par  le  siejir 
Guignard , adjudicataire  des  travaux 
de  la  route  de  Poitiers  à Partenaÿ , 
sur  des  terres  de  la  métairie  du  Pui- 
Bobinet,  paroisse  de  la  Pairatte..  . 
Gratification  à lui  accordée  pour  cour- 
ses extraordinaires 

Pour  indemnité  d’un  terrein  , &c. 

près  du  pont  de^  Ponthiou 

Pour  le  tiers  de  la  somme  de  486  lir. 
5 sous  4 deniers  des  réparations 
faites  pour  rétablir  le  batardeau  de 
i’Entole  sur  le  cours  de  la  Sèvre  à 
Marans  , laquelle  doit  être  suppor- 
tée par  égale  portion  entre . les  dé- 

{larteraens  de  la  Charente  inférieure, 
a Vendée  & les  deux  Sèvres.  . . 

Pour  ouvrages  faits  à la  réquisition  de 
la  municipalité  de  Chey , pour  le 
retenement  à Pierre  Sèche , d’envi- 
ron trois  cents  toises  de  longueur 
de  canal  longeant  la  nouvelle  route. 
Pour  'augmentation  d’ouvrages  faits 
sur  la  route  de  Thouars  à Poitiers , 
aux  abords  de  Tezé 


1,7.50 

i,4ao 

180 

79 

i5 

i5o 

6 

600 


162 

iSj 

^44 


^ 91 


3 9 
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DATES. 

NOMS 

flfis  ejT0ifïî?â, 

PEÉCIS  DES  MANDATS. 

SOMMES. 

• 

Ct^çantre, , 

!,  s.  d. 

5,323  8 9 

l-,e  sieur  Nue),  8(1- 
ludirataire  des 
travauxdes'rou- 
tes, 

Pour  la  t'oristruclion  faite  aux  environs 
de  la  Saint-Michel  1790,  d’unpont- 
ceau  sur  un  fossé  au-dessus  de  la 
rivière  du  Jarson,  sur  la  route  de 

Pàrlenay  à Poitiers 

i5 

9 Mai, 

La  veuve  Barail- 
leaii. 

Pour  dédommagement  de  !a  terre  prise 
dans  son  préj  pour  barrer  le  cou- 
rant de  l’eau  de  larivièredu  Thnuer, 

• 

lors  de  Pécroulement  de  l’arche  du 

33  Juin, 

pont  de  Tljoiiars 

100 

Jean  Fourré, 

Pour  à-compte  sur  la  réparatron  du 
pavé  de  la  traverse  de  la  ville  de 
■ Niort ' . 

190 

Dudit. 

Idem, 

Pour  idem  , sur  la  réparation  du  pavé 
dans  la  traverse  des  ponts  de  la  ville 

' de  Niort 

780 

U Septembre. 

Le  sieur  Ingtand, 
chirurgien. 

Indfemnit'é  pour  un  terrein  (|u’il  aperdu, 

' & qui  fait  partie  de  la  grande  route. 

deBèauvoir  à la  Charière. 

TOTAr..  

léo 

6,467  8 9 

JViGnues  dépenses  dit  tribunal  criminel.  N®.  5. 

4 Mai  179'î. 

Le  sisuv  Vien  , 

Pour  menues  dépenses  dudit  tribünal, 

greffier  du  tri- 
bunalcriminel. 

portées  dans  l’état  arrêté  le  3o  avril 
dernier  , imputé  sur  les  sous  addi- 

tionnels  de  1791 

253  1 1 

; Loyers  & 
\ 

réparatio7is  des  casernes  de  la  gendarmerie  na- 
tionale. N®.  6. 

16  Déc.  1791. 

Le  sieur  Girault , 
gendarme. 

Pour  son  logement  pendant  les  trois 
premiers  triruestfes  de  la  présente 
année,  à raison  de  5o  liv.  par  an. . 

37  îO 

[ 

37  10 

R 

X)  ATES. 


7 Janv.  1792- 
9 Février. 

3 Mars. 


NOMS 


Le  sieur  Mounet. 


I.e  sieur  Casimir 
Barbûtin. 


LaveuveGautier. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


SOMMES. 


^ dudit. 

Lé  sieur  Barillot, 
couvreur. 

Dudit. 

Le  Sr.  Guilbault, 
maçon. 

Dudit.. 

Le  sieur  Moreau. 

10  dudit. 

Le  sieur  Paris  , 
lieutenant- 

r4  dudit. 

Le  sieur  Cous- 
seau-l’Épinay. 

27  dudit. 

Le  sieur  Morand. 

22  dudit. 

Le  sieur  Branger. 

Reporta  

Pour  six  mois  de  loyer,  échus  du  pre- 
mier de  ce  mois  , de  la  maison  ser- 
vant de  caserne  à la  maréchaussée 

de  Chef-Boutonne 

Pour  neuf  mois  de  loyer , en  l’année 
1791  , échus  de  la  Saint-Miciiel, 
d'une  maison  occupée  par  la  brigade 
de  gendarmerie  nationale  à Mauzé , 
à raison  de  120  liv.  par  année.  . . . 
Pour  une  année  de  loyer  , échue  de  -, 
fêtes  de  Noël  dernières.,  de  la  mai- 
son qui  a servi  de  caserne  à la  bri- 
gade de  la  gendarmerie  nationaie  de 

Partenay.  

Pour  réparations  locatives  à la  maison 
occupée  par  la  brigade  de  la  gendar- 
merie nationale  de  GIief-Bou  tonne. . 
Pour  le  premier  à-compte  de  son  ad- 
judication des  réparations  à faire  à 
une  maison  située  à Airyault,  des- 
tinée au  logement  de  la  brigade  de 
la  gendarmerie  nationale..  ..... 
Pour  Je  loyer  des  neuf  premiers  moisi 
de  Pannée  1791  , d’une  maison  oc- 
cupée par  un  gendarme  de  la  bri- 
gade de  Mauzév  » , ► . ...  ,.  ..  . 

Pour  son  logement  pendant  les  six 
premiers  mois  de  Pannée  1791  » à. 
raison  de  1 5o  liv.  par  année.  . . . 
Pour  loyer  & réparations  locatives  y 
à raison  de  la  maison  qui  a servi 
. de  caserne  à la  brigade  de  la  gen- 
darmerie nationale  à Châtillon. . . 
Pour  une  année  de  loyer,  échue  du 
premier  janvier  1792,  de  la  maison 
occupée  par  la  brigade  de  la  gen- 
darmerie nationale  à Melle.  . . , . 
Pour  neuf  mois  de  loyer,  échus  du 
premier  janvier  dernier,  de  la  mai- 
son occupée  par  la  brigade  de  la 
gendarmerie  nationalfe  de  Saint- 
Maixent. 


200 


90 


zoo 


4 »cf- 


247”  4 


§7  10 


75 


ZzS 


i'87  10 
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DATES. 


22  Mars  1792. 

z3  dudit. 


27 


dudit. 


Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 


29  dudit. 

i4  Avril. 


2 Juin. 


NOMS 

DES  CITOYENS. 


Le  sieur  Sauquet. 


Le  sieur  Paris. 


La  demoisselle 
Rosteau. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


SO  MMES. 


450 


Le  sieur  Dupont 
& sa  femme. 

Le  sieur  Manien 
& sa  femme. 

Le  sieur  GuiotSc 
sa  femme. 

Le  sieur  Devalée, 
secrétaire  du 
district  de  St.- 
Maixènt. 

Le  sieur  Hilairet , 
couvreur. 


Le  sieur  Devalée, 
secrétaire  du 
district  de  St.- 
Maixent. 


Le  sieur  Guil- 
bault , maçon. 


i3  4 


12, 


108  i5 


79 

60 


4 q 


Ci-contre • 1,816  lo  4 

Pour  une  année  de  loyer , échue  du 
premier  janvier  dernier  , de  la 
maison  occupée  par  la  brigade  de 
la  gendarmerie  nationale  de  Niort. 

Pour  son  logement  des  vingt-huit  pre- 
miers jours  de  juillet  dernier  , en 
qualité  de  sous-lieutenant  de  la  ma- 
réchaussée  • 

Indemnité  à elle  accordée,  en  qualité 
de  locataire  de  partie  de  la  maison 
du  sieur  Ferruyeau , destinée  à lo- 
ger la  brigade  de  gendarmerie  na- 
tionale à la  résidence  de  la  Motte- 
Saint-Héraye , pour  raison  du  quart 
du  temps  restant  à expirer  du  bail 

qui  lui  a été  consenti 

Idem , même  qualité  de  partie  de  la- 
dite maison  , à raison  à' idem,  . . . 

Idem  , même  qualité  de  partie  de  la- 
dite maison  , à raison  iSJidem,  . . 

Idem,!  même  ej^ualité  de  partie  de  la 
dite  maison,  à raison  ài'idem,  . .■ 

Frais  faits  contre  les  sieurs  Guiot 
Magnien,  Dupont  & Rosteau ,.  poul- 
ies contraindre  .à  Céder  ladite  maison 
du  sieur  Ferruyeau,  destinée  à loger 

ladite  brigade. 

Pour  le  tiers  de  son  adjudication  du  16 
de  ce  mois,  des  réparations  à faire 
à la  caserne  de  la  gendarmerie  na- 
tionale à la  résidence  de  Thouars.  . 

Po-ur  avances  faiteS'  des  frais  d’enre- 
gistrement & pour  le  papier  de  six 
expéditions  des  baux  à ferme  des 
maisons  servant  de  casernes  aux 
brigades  de  la  gendarmerie  natio- 
nale, résidentes  à la  Motte-Saint- 
Héraye  , Mougon  & diarajideniers. 

Pour  final  paiement  de  son  adjudica- 
tion des  réparations  à une  maison 
située  à Airvault,  destinée  au  loge- 
ment de  la  brigade  de  la  gendarine- 
lie  nationale.  . 


20 


02 


TOTAL,.’  .........  3,123 


23  10 


495  6 8 


19  7 


École  vénérinaire,  N? . 


D AT  1 S. 


[?  ! Janv,  J792. 


Dudit. 


26  Avril, 


• NOMS 

SSâ  fiiïô.ïfiKS,. 


Le  sieurCliabert, 
directeiir  del’é- 
cole  vétérinaL 
re  d’Alfort, 

Le  sieur  Petit  , 
élève  derécoie 
vétérinaire 
d’Alfort, 
•Jdçm, 


paÉ€is  DIS  Mâi^bati. 


Pour  la  pension  alimentaire  dxi  sieur 
letit,  elève  entretenu  àladite  école 
vetennaire  pendant  Pannée  J79J. 

Frais  de  voyage  pour  s.e  rendre  de  la» 
. dite  école  vétérinaire  à I^iort,  , 

Pour  le  mettre  Àméme  de  se  procurer 
un  uniforme,  des  livres  & instru- 
mens  relatifs  il  son  état. , , , 


tota'I,.  . 


Destruction  des  loups,  N®.  8. 


3 Mai  1792. 


Le  sieurGibouin, 
secrétaire  du 
district  deNiort. 


Pour  remboursement  des  sommes 
payées  par  le  directoire  du  district 
de  Niort  ^ à ceux  qui  ont  tué  des 
loups  en  1791.. 


E/icouragernent  aux  manufactures,  1^. 


fa  Avril 


1792. 


3i  Mai. 


LesieurDutertre, 

salpêtrier,. 


Idem. 


Pour  avance  à lui  accordée . à l’effet 
, rle'faâre  un  essai  pour  la  fabrication 
i de  la  poudre  à canon , à la  charge  , 
par  ledit  sieur,  du  remboursement , 
si  son  établissement  n’étoife  pas  au- 
torisé , ou  si  le  conseil  ne  voulait' 
pas  en  tenir  compte  au  directoire,  . 
Pour  raison  de  frais  de  voyage  à - 1 
ris  , à Feffet  d’obtenir  l’établisse-  ' 
ment  d’une  manufacture  de  poudre 
de  guerre  à Niort 


( 121  ) 


Secours  extraordinaires  aux  kâpitaux.  NP.  lo. 


DATES. 

NOMS 

DFS  CITOYENS. 

PRÉCIS  DES  MANDATS. 

1 

SOMME  S.' 

SoMai's  1752. 

7 Avril. 

25  Mai. 

Le  sieiif  Alexis- 
Paul  Clievalle- 
reau  , maître 
en  pharmacie  à 
Niort. 

Les  administra- 
teurs de  l’hôpi- 
tal de  Niort. 

Le  sieur  Aubert , 
receveur  de 
l’hôpital  à 
Thouars, 

Pour  fourniture  de  cinquante  - neuf 
boites  médicamenteuses,  en  vertu 
de  l’arrêté  du  conseil  du  départe- 
ment, en  date  du  28  novembre 

„ 

Paur  secours  accordés  par  le  conseil 

, en  vertu  du  même 
arrêté  ci-dessus.  . • . . 

Pour  idem^  eu  vertu  du  même  arrêté. 

i. 

2,600  :■ 

5,o52 

800 

TOTAL 

8,452 



Cours  d^accouchemens,  N®,  n. 

3 Fév.  1792. 

La  nommée  Etur, 
sage-femme  à 
Partenay. 

Indemnité  sur  ses  dépenses  pendant 
son  cours  d’accoucitemens  à Poi- 
tiers. 

36 

Epidémies 

<5*  épizooties,  12. 

25Nov.  1791. 

3 Fév.  1792. 

Le  sieur  Texier , 
artiste  vétéri- 
naire. 

Idem, 

Pour  un  voyage  à la  réquisition  du 
district  de  Saint-Maixent,  pour  vi- 
siter & traiter  des  bœufs  & vaches 
atteints  de  maladies  épizootiques.  . 

Pour  trois  voyages  dans  la  paroisse  de 
Sansay  , pour  y arrêter  les  progrès 
d’une  maladie  épizootique  sur  les 
bestiaux 

iz  1 

75 

total . , 

87 

DATES. 


( 122  ) 

Secours  aux  incendiés.  N®.  i3.  . 

noms 

DES  CITOYENS. 

PRÉCIS  DES  MANDATS,  j 

1 Le  sieur  Jacques 
Dalibet. 

Indemnité  pour  la  perte  qu’il  a éprouvée  | 
par  un  incendie  arrivé  la  nuit  du  i 
i3  au  i4  septembre  dernier.  ... 

Dépenses  fixes  de  V administration,  N'’.  i4- 

ISJanv.  1792. 


Le  sieur  Cham- 
belle  , secré- 
taire-général. 


Pour  le  paiement  des  administrateurs 
du  directoire  & procureur-general- 
syndic , pendant  le  trimestre  d oc- 
tobre dernier.  ....•• 


4,325 


Frais  de  bureaux.  N°.  i5. 


liy  Déc.  1791  .■ 
|3  Janv.  1792. 
i4  dudit. 


LeSr.Cbambelle. 

Pour  dépenses  d’administration.  . . . 

Jdem. 

Pour  frais  d’administration 

Idem, 

r,5oo 

2,000 

3^000 


Impressions.  N*.  16. 


25Nov.  1792. 

17  Septembre. 

i4  Janv.1792. 

g Février. 
10  Mars. 


Le  sieur  Lefranc. 

Pour  fournitures  & impressions  faites 

Idem. 

Fournitures  d’états  & impressions  fai- 

tes  pour  l’administration.  ....  * 

Idem. 

Fournitures  & impressions  faites  en 

J 791,  pour  idem. 

Idem. 

Impressions  en  1791 , pour  idem.  . • 

Idem.. 

Fournitures  & impressions  en  i79\î 

fin  de  paiemeBt.'  ..»*»»*••  • 

1 k 

6.000 

4;00O 

9.000 
éjOOO- 

2,670  19  s 


■29,670  19  3! 


( iaS  ) 


DATES. 

noms 

descitoyens. 

PRÉCIS  DES  MANDATS. 

5 Mai  1792. 

Le  sieur  Bernier , 
greffier  de  la 

municipalité  de 

Pour  l’impression  de  la  liste  des  con- 
tribuables de  la  contribution  patrio 

Niort. 

■ 


SOMMES. 


1.  s.  d 


66 


TOTAt. 


19,736  19  3j 


Pépinières.  17. 


aSNov.  1791* 

Dudit. 
4Fév.i792- 
24  dudit. 

Dudit. 

29  Mars. 

i4  Ayril. 


Les  sieurs  Piet- 
Pijoui  & Dieu- 
inegard. 

Ledit  sieur  Dieu- 
megard. 

Le  sieur  Brossier. 


Les  sieurs  Piet- 
Pijoui  & Dieu- 
megard. 

Ledit  sieur  Dieu- 
luegard. 

Le  sieur  Gaute- 
lier  5 jardinier. 


Pour  le  loyer  des  six  premiers  mois 
delà  présente  année,  de  la  pépinière 
de  Niort  , à raison  de  loo  liv.  par 


Le  sieur  Pierre 
Tainon,  jardi- 
nier. 


âriri06»  * • • * • •••••* 

Pour  culture  de  ladite  pépinière  pen- 
dant le  même  temps  , à raison  de 
230  liv.  par  annee. 

Pour  une  année  de  loyer  de  la  pépi- 
nière de  Belleville,  près  Tliouars, 
échue  de  la  fête  de  Noël  dernière.  . 

Pour  le  loyer  des  six  derniers  mois 
de  l’année  1791  , de  la  pépnière 
de  Niort  , à raison  de  100  liv.  par 

3.HI10G#  »•••■•••■*'****** 

iPour  l’entretien  de  ladite  pépinière 
pendant  le  même  temps  , à raison 

de  220  liv.-  par  année • 

Pour  ses  gages  pendant  les  neuf  der- 
niers mois  de  l’année  179*^  ’ 
lité  de  jardinier' de  la  pépinière  de 
Tliouars  , à raison  de  3oo  liv.  par 

année 

Pour  l’entretien  de  la  pépinière  de 
Mauzé,  de  l’année  1791.  • • • 


5o 


llO 


160 


5o 


llO 


i25 


120 


825 


( 124  ) 

Dépenses  imprévues,  N'\  i8. 


K O M s 

DES  CITOYENS, 


PRÉCIS  DES  Mandats,  s 


La  garde  natio- 
nale de  Beau- 
voir. 

Le  sieur  Simon- 
net. 


3 Décembre 


28  dudit. 

24  Janv.1792. 

Dudit. 

r 

I 

I 

25  dudit,  j 

Dudit. 
Dudit. 


La  municipalité 
de  Cliâtillion. 


Les  Srs,  Baudin , 
Auger  & con- 
sorts, gagés  de 
la 

municipalité 
de  Niort. 

Le  sieur  Vien , 
ci  - devant  se- 
crétaire de  l’as- 
sernblée  élec- 
torale. 

Le  sieur  Froget, 
maître  de  poste 
aux  chevaux  , 
à Niort. 

Le  sieur  "Mazure, 

■ inspecteur  gé- 
néral. 


Le  sieur  Ayrault, 
visiteür  princi- 
pal. 

Le  sieur  Vigant, 
visiteur  des  rô- 
les. 


1 


Pour  transport  par  elle  fait  du  nommé 
Jean  Bergeron  dit  Biron , dans  la  J 

conciergerie  de  Niort 

Pour  chevaux  qu’il  a fourni  ie’26  fé- 
vrier dernier  au  détachement  de  la 
g^arde  nationale  de  Niort,  allant  à 
^ diatiilon,  

Etape  & fournitures  à un  détachement 
de  cent  hommes  du  24e.  régiment 
d infanterie  , le  jour  de  son  arrivée 

eii  quartier  à Chàtillon,  suivant  l’é- 
tat de  ladite  municipalité,  du  16 
septembre  , visé  par  le  district  le 
4 octobre  dernier.  , 

Indemnité  à eux  accordée  pour  les 
trente  jours  qu’ils  ont  passés  au 
service  de  l’assemblée  électorale  du 
departement,  tenue  en  cette  ville 

en  septembre  dernier 

Pour  frais  de  copies  des  procès'  -*vêr- 
J ® nominations  des  curés 

de  differentes  paroisses  du  district 
de  Niort  , qui  ont  eu  lieu  le  i5 
mars  dernier. 

poste 'qu’il  k fouini 
a M.  V follet , commissaire,  pour 
faire  une  course  extraordinaire  à 
Chef-Boutonne,  lors  du  départ  du 

Pour  raison  de  vingt-deux  jours  ’dk 
la  portion  de  son  traitement  qui 
doitportersur  les  sous  additionnels, 
a compter  du  9 décembre  dernier  , 
jusqu  au  premier  de  ce  mois.  . 
Pour  idem,  de  la  portion  àddem  j 
qui  doit  jporter  silr  idem  , pendant 

le  meme  temps,  -i ^ * 

Pour  idem  de  la  portion  d'idem 
qui  doit  porter  sur  idem  , pendant 
le  meme  temps 


O M M E S 


10  5 


56  5 


3o4  18  7 


3o 


25  12 


27  10 


73  6 8 


do  1 1 * 


18  6 6 


376  i5 


/ 


D A TES. 


i5  Jaiiv.  1793. 


Dinlit. 


21 


Mars. 


»9 


Avril. 


( 125  ) 


N OMS 


DES  CI  TOTEÎ»S. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


Ci-contre. 


Lr  sieu  rCor  s t ant, 
visiteur  des  rô- 
les. 


Pour  raison  de  vingt-deux  jours  delà 
portion  de  son  traitement , qui  doit 
])orter  sur  les 


SOMMES. 


a 


Le  sieur  David  , 
idem. 

Le  sieur  Poupot , 
idem. 

Le  sieur  Declia- 
bre,  capitaine 
du  84^.  régi- 
ment d’infante- 
rie. 

LeSr.Fraigneau, 
coinin  tndant 
un  détache- 
ment de  la  gar- 
de nationale  de 
Bressuire. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Le  sieur  Jean 
Charrier,  maire 
à Voultegon. 

Le  sieur  Vien  , 
ci  - devant  se- 
crétaire de  l’as- 
semblée élec- 
torale. 

Le  sieur  Joseph 
Brault. 


sous  additionnels, 
compter  du  9 décembre  dernier , j 
jusqu’au  premier  de  ce  mois.  . . 
Pour  idem  , de  la  portion  à’ideni  , 
qui  doit  porter  sur  idem  , pendant 

le  même  temjis 

Pour  dix  jours  de  la  portion  Hidem  , 
qui  doit  porter  sur  idem,  du  20  au 

dernier  décembre  1791 

Pour  la  ljaute-j)aye  d’uu  sou  par  jour, 
accordée  à chacun  des  hommes  du 
détachement  du  84*’.  régiment  d’iii- 
fanterie 

Pour  la  subsistance  dudit  détache- 
ment^ en  quartier  au  Pin 


Pour  idem  , même  détachement  , en 

quartier  audit  lieu 

idem  , même  détachement,  en 

quartier  à idem 

Pour  idem,  même  détachement,  en 

quartier  audit  lieu • 

Pour  la  dépense  qu’ont  faite  les  soldats 
en  détachement  à Bressuire,  lors 
de  leur  passage  à Voultegon.  . . . 
Pour  ports  de  lettres  adressées  f\  M. 
le  président  de  l’assemblée  électo- 
rale qui  a eu  lieu  le  premier  sep- 
tembre 1791 

Pour  f.iurniture  d’une  charrette  atelée 
de  quatre  chevaux , & de  plus  un 
cheval  de  selle  , pour  conduire  les 
équipages  d’un  détachement  de  gar- 
des nationales  de  Saint-Maixent  a 
Niort.  


18  6 


18  6 


8 6 


4io 


100 


2 i5 


19  1 5 


1,406  19 


( 1^6  ) 


DATES. 


!2  Mai  1792. 


3i  dudit. 


NOMS 

DES  CITOYENS. 


Les  officiers  mu- 
nicipaux d’Us- 


seau. 


Le  sieur  Pierre 
Lavau,  demeu- 
rant à Usseau. 


PRECIS  DES  MANDATS. 


Report 

Pour  avances  faites  à la  garde  natio- 
nale dudit  lieu  , qui  a été  comman- 
dée & a marclié  à la  poursuite  du 

nommé  Richard  Leclerc 

Pour  trois  mois  & vingt-cinq  jours  de 
nourriture  & entretien  d’un  enfant 
inconnu  J pendant  l’année  1791.  • . 

TOTAL 


SOMMES. 


M CO 


( ) 


ETA TS  des  Mandats  délivrés  par  le  ÏJirecloire 
du  Département  des  deux  Sèvres  ^ depuis  le  pre- 
mier novembre  ^ sur  les  oopoo  hv,  accor- 
dées au  département  par  les  lettrées  patQjitcs 
du  ci-devant  roi  ^ du  1 3 juin  ippo. 


DATES. 


1 7 Fév.  1 

7 Juil.  1793. 

7 Fév.  1792. 
3i  Mai. 

7,  Juillet. 

26  dudit. 

22N0V.  1791 . 

Décembre. 
1 Janv. 1792. 
16  Avril. 


NOMS 

DES  MUNICIPALITÉS  OU  CITOYENS 

en  laveur  de  qui  ont  élé  délivrés  les 
mandats.  , 

SO  MMES. 

mu  mai  im  1 n m 

TOTAL 

par 

district.  I 

■ 

1.  s.  d. 

1.  s.  d 

District  de  Niort. 

La  municipalité  de  Saiiit-Proinans-des- 

Cliaiiips 

22  10 

District  de  Bressuire. 

j 

La  municipalité  de  Boismé  , ès  mains 

du  maire 

299  i5 

District  de  Saint-Maixent. 

La  municipalité  de  Clierveux,  ès  mains 

•s 

du  grefller 

164  8 4 

Idem  de  Chavagné  , ès  mains  du  gref- 

lier 

CO 

^ 63o  8 4' 

Idem  de  Fressiiies  , ès  mains  du 

maire 

2^5  10 

Idem  de  Sales  , ès  mains  du  maire.  . 

66  1 8 

District  de  Melle. 

La  municipalité  de  Lussay  , ès  mains 

du  greffier 

20  9 

Idem  de  Loisec , ès  mains  du  greffier. 

22  17 

Idem  de  Lezay , ès  mains  ÿidem.  . . 

286  i4  8 

^ 072  2 lOf 

Idem  de  Périgné  , ès  mains  à'idet/u  . 

2 2 

J 

» 

' 

1j324  16  2 

( 128  ) 


1 DATES. 

NOMS 

DES  MUNICIPALITÉS  OU  CITOYENS 

en  faveur  de  qui  ont  été  délivrés  les 
mandats. 

SOMMES. 

TOTAL  1 
par  1 

district. 

g 

1.  s.  d. 

l.  s.  d. 

Report. 

1,324  16  2 

District  de  Partenay. 

1 1 Nov.  1791  • 

La  municipalité  d’Aslonne  , ès  mains 

du  greffier 

340  i5  1 

ai  dudit. 

Idem,  de  Saint-Loup,  ès  mains  à' idem. 

4o6  711 

^ 1,087  17  11 

a5  Janv.  1792. 

Idem  de  Secoridigny,  ès  mains  d’/üTe/w. 

340  i5 

District  de  Thouars. 

Fév.1792. 

La  municipalité  d’ Argenton-lès-Egli- 

1 

ses,  ès  mains  du  greffier 

58  14  1 

1 

7 dudit. 

Idem  de  Massais , ès  mains  H'idem.  . 

91  10 

» i5o  4 1 

total.  . . * 

- 

2,562  18  1 

4 

- 

■ 

( 129  ) 


ETAT  des  Mandats  délivrés  par  le  Directoire 
diL  Départenieut  des  deux  Sèvres , depuis  le  pre- 
mier novembre  ijpi , tant  sur  lesSopoo  liv,  accor- 
dées audit  Département  par  décret  du  i6  décem- 
bre ippo , que  sur  les  yopoo  liv.  aussi  accoiy 
dées  au  Dép alternent  J par  la  loi  du  p octobre 
20. 


DATES. 

NOMS 

DES  MUNICIPALITÉS  OU  CITOYENS 

SO  MMES 
payées 

TOTAL 

par 

D ISTRI  CT. 

en  faveur  de  qui  ont  été  délivrés  les 
mandats. 

sur  les 
80,000'. 

sur  les 
70,000'. 

20  Mars  1792. 

District  de  Niort. 

La  municipalité  de  Chlzé  ^ ès  mains 
du  maire 

1. 

1. 

.. 

2 Avril. 

85o 

' i 

Idem  de  Magné,  ès  mains  S! idem.  . . 

700 

• • • • 

1 

2 Août. 

Idem  de  Coulonges,  ès  mains  de  Louis 

Cliazai..  ........ 

108 

} 5,458  1 

4 Avril  1792. 

Idem  de  Niort 

i,3oo 

i 

i3  dudit. 

Idem  à'idem 

1 ,36o 

29  Août. 

20  Janv.1792. 

Idem  àLidem 

District  de  Bressuibe. 

Le  canton  de  Cliatillon , ès  mains  du 

1,200 

J 

maire 

1,500 

19  Avril. 

2 Mai. 

Bressuire  , ès  mains  à.' idem 

La  Cliapelle-Saint-Laurent , ^ès  mains 
à'^idem..  . . • . . 

1,750 

5oo 

f 

9 dudit. 

19  dudit. 

Moncoutant , ès  mains  d'idem.  . . . 
Les  Aubiers,  ès  mains  d'idem.  . . 

75® 

5oo 

y • . • 

O^QOO 

22  dudit. 

Les  Ecbaubrognes  , ès  mains  d'idem. 

5oo 

16  Juin. 

Lenzai,  ès  mains  dVi/ew 

5oo 

1 

• 

■ 

11,458 

/ 


( >3o_  ), 


-- 

NOMS 

des  municipalités  ou  citovens 

SOMMES  ^ 
payées 

DATES. 

en  faveur  de  qui  ont  été  delivres  les 
mandats. 

sur  les 
8o,oooi. 

sur  U s 
70,cooi‘ 

1 

District  de  Saint-Maixent. 

1.  S. 

1, 

Iq  Août  1793. 

1 24  Octobre. 

I7  Juil.  1793. 
1 Dudit. 

Eia  municipalité  de  fdiainpdeniers  , ès 

mains  de  Louis  Cliaz.ai. 

idem  à’ idem,  ès  mains  à' idem.  . . . 
Le  sieur  Guy  Bergeron 

395  i4 
3oo 

725 

675 

1 

-District  de  Partenay. 

I11N0V..1791. 

La  municipalité  de  Secondigny , es 

1 

1 

• 

!•••• 

total 

par 

D IS  T K I C T. 
1.  s. 

1 1 j458 


2,095  14 


7-5o 


i4;3o3  j4 


Pour  réduire  cette  somme  conforme  celle  portée  au  compte  , il  faut 
déduire  deux  mille  deux  cent  cinquante  livres , attendu  que  ledit 
compte  ne  comprend  les  ordonnances  accordées  sur  les  80,000  livres, 
que  depuis  la  distribution  du  reste  de  cette  somme,  joint  aux  70,000  !. 5 
& entre  la  présentation  du  compte  & ladite  distribution  , il  a été 
accordé  des  ordonnances  pour  ladite  somme  de  . . . . . . . . ... 


2,25o 


( -31  ) 


ÉTAT  des  mandats  délivres  par  le  Directoue 
■ du  Département  des  deux  Sèvres , sur  les  sous 

additionnels  de  l’année  1 y çp.  . 


Appoinumens  des  Ingénieyrs.  N® 


21  . 


dates. 

\ Juin  179^- 

Dudit.  • 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit, 

la  Juillet. 

Dudit. 
Dudit. 

Dudit. 


'noms 

D£S 

Le  sieur  Demetz, 
ingénieur. 

Le -sieur  Gimat, 
conducteur. 

Le  sieur  Gau  vin, 

ingénieur. 

Le  sieur  le  Loin  te, 
conducteur. 

Le  sieur  S. -Marc, 
idem.. 

Le  sieur  Minot  , 
dessinateur 
géograplie. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


Pour  ses  appointemens  du  trimestre  de' 
janvièv  dernier  ^ a la  clia-r.ge  du  de-; 
partement , conf'orinéaiént  à la  loi 

du  1-.S  août  1791 

Pour  idei/i  , même  trimestre. 

Pour  idem,  même  trimestre. 

Pour  idem  , même  trimestre. 

Pour  idem  , même  trimestre. 

Pour  idem  , depuis  le  3 février  der- 
nier , jour  de  sa  prestation  de  ser- 
ment devant  le  directoire  du  dé- 
partement,. jusqiPau  premier  avril 

dernier., ' 

Pour  ses  appointemens  du  trimestre 
d’avril  dernier  , à la  charge  du  dé- 
partement  

Pour  idem  , même  trimestre 


Le  sieur  Demetz^ 

• 'iilgénieür  en 
chef. 

; Le  sieur  Caiivln  , 

ingénieur.  1 , , . . 

Le  sieur  Moulin,  Pour /oTcot  de  deux  mois  dis  jours. 


idem. 

Le  sieur  Gimat  , 
conducteur. 


depuis  le  20  avril  dernier  jusqu’au 

3o  juin  suivant 

Pour  idem  , pendant  le  trimestre  d’a- 
vril dernier 


Istn^r 


DATES. 

NOMS 

DFS  CITOTENS. 

2 J uil,  1792. 

LesieurleCointe, 
conducteur.  . 

Dudit. 

Lî  sieurS.  -iVrarc, 
idem. 

Dudit. 

Le  sieur  Minot, 
dessinateur 

4 Août. 

géographe. 

Idem. 

12  Octobre. 

Le  citoyen  Saint- 
Marc^  conduc- 
teur. 

Dudit. 

Le  citoyen  De- 
nte tz  , ingé- 
nieur. 

Dudit. 

La  veuve  du  ci- 
toyen Cauvin, 
idem. 

Dudit. 

Le  citoyen  Mou- 
lin , idem. 

Dudit. 

L3  . citoyen  le 

Coiiite  , con- 
ducteur. 

Dudit. 

Le  citoyen  Palus- 
tre , commis 

‘écrivain  des 

ponts  & chaus- 
sées. 

Dudit. 

Le  citoyen  De-  ^ 
rnetz  , ingé- 
nieur en  chef. 

Dudit. 

1 ) . 

...ecitoyenGimat,  P 
conducteur. 

( iSa  ) 

PRÉCIS  DES  mandats. 


Report 

Pour  ses  aj)pointemens  penJant’le*  t'rî- 
lîiçstrs  cl  civnl  clcrcjier.  , 

Pour  idem  j meme  trimestre. 


SOMMES. 


1.  s.  d. 

4,025  3 


Po 


ur  idem  , même  trimestre.  ....  ! aSo 


Pour  idem , pendant  le  mois  de  iuil 
iefc  dernier. * 

Pour  /cfeOT,  pendant  le  trimestre  dé 
juillet  dernier 

Pour/Æm,  même  trimestre  , à la  char- 
ge du  département 

Pour  idem  , pendant  les  mois  de  juil- 
let & août  derniers.  . . 


mer. 


^ L lus  J 

& septembre  derniers.  . 


- --  J, — , en  xemnla- 
cement  du  citoyen  Minot,  parti 
pour  les  frontières,  &ce,  pendant 
les  mois  d’août  & septembre  der- 
niers. 

bur  ses  appoinfemehs  du  trimestre  de 


■■  XOTAL.  , 


44  8 


lOl 


66  i3  4 
25o 


7i3i9  11  10 


■ ( ) 

Cantoîiniers.  ’N'".  22. 


DATES. 


8' Juin.  1792- 

ç)  duJit. 

la  dudit. 

rj  Juillet. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 


noms 

des  citoyens. 

Les  cantonniers. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Idem, 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


SOMMES 


Etats  des  cantonniers  du  district  de 
Melle,  pendant  le  mois  de  mai  der- 

nier ‘ 

Idem,  du  district  de  Niort,  même 



Idem,  du  district  de  Saint-Maixent, 

même  mois ‘ ‘ 

Idem,  du  district  de  Saint-Maixent, 
pendant  le  mois  de  juin  dernier.  . 
Idem  , du  district  de  Niort , même 

mois ’ ‘ ’ 

Idem,  même  district,  meme  mois.  . 
Idem,  du  district  de  Melle,  même 
mois 


270 

253 

222 

222 

252 

240 

270 


7 Aoiit. 

8 dudit. 
r3  dudit. 

I Dudit. 

4 Sepembre. 

7 dudit. 

i3  dudit. 

Dudit. 

5 Octobre. 

f)  dudit. 
11  dudit. 


Idem, 

Idem. 

Idem. 

Idem, 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem, 

Idem, 


Idem. 

Idem, 


Idem. , même  district , pendant  le  mois 

de  juillet  dernier ' 

Idem  , district  de  Saint  - Maixeiit , 

même  mois * ' ' 

Idem,  district  de  Niort,  même  mois. 
Idem,  même  disttict,  même  mois.  . 
Idem  , district  de  Saint  - Maixent  , 
pendant  le  mois  d.  août  derniei*.  . . 
Idem,  du  district  de  Melle  , même 

mois. 

Idem,  du  district  de  Niort,  même 

mois 

Idem,  même  district  & mois.  . . . 
Idem  , district  de  Saint  - Maixent  , 
pendant  le  mois  de  septembre  der- 
nier  

Idem,  district  de  Niort,  même  mois. 
Idem  , district  de  Melle,  même  mois. 


167 


209  16 

248 

224 


48 

220 

253 

228 


48 

44  i 

270 


TOTAL 


4,326  16 


(vi34> 

Loyers  & réparations  des  casernes  de  la  gendarmerie  na- 
■ : tionale.  23. 


27  Jiiil.  1792 


SSepteni-bre. 


21  dudit. 


Dudit, 


20  dudit. 


NOMS 


DES  CITOYENS. 


Le  sieur  Mounet. 


xlnne  Elisabeth. 


Marie  Beiliveau , 
veuve  Petit, 


Elisabeth  Bour- 
don. 


Le  sieurFribault, 
administrateur 
du  directoire 
du  district  de 
Thoüars. 


PRECIS  DES  MANDATS. 


Pour  six  mois  de  loyer'  de  la  maison 
servant  de  caserne  à la  brigade  de 
la  gendarmerie  nationale,  résidente 
a Chef- ®.outonne,  échus  du  premier 

de  ce  mois.  . ■ 

Pour  quatre  mois  de  loyer  d’une 
chambre  oscupée  par  un  gendarme 
dont  la  brigade  de  Niort  a été  aug- 
mentée', échus  du  premier  août  der- 
nier , & ce , pendant  la  construc- 
tion d’un  autre  logement  à la  ca- 
serne  

Pour  quatre  mois  & demi  de  loyer, 
échus  du  22  juillet  dernier  , d’une 
chambre  occupée  parle  sieur  Texier, 
•gendarme  de  la  brigade  de  Niort  , 
pendant  le  temps  de  la  construction 
des  bâtimens  nécessaires  à loger 
l’augmentation  de  la  brigade.  . . . 
Pour  neuf  mois  de  loyer  d’un  bâti- 
ment servant  d’écurie  à la  gendar- 
merie nationale  de  Mauzé,  échus 

de  la  Saint-Michel  1791. 

Avances  par  lui  faites  pour  les  répa- 
rations de  la  caserne  de  la  gendar- 
merie nationale  d’Airvatïlt  , en  la 
présente  année , en  vertu  d’autori- 
çatjon  de  l’administration.  . . , . , 


total. 


SOMMES. 


d. 


200 


4o 


36 


45 


216 


537  13  3 


.1 


( *35  )- 

\ , 

« 

'Traitement-  du  présiderit^  &c,  du  tribunal crimmel.  N”.  24< 


8 Juin  1792. 

Dudit, 

Dudit. 

Dudit. 

1 1 Jiiil.  1792. 

Diidii. 

Dudit. 

Dudit. 

1 1 Octobre. 

Dudit. 

Dudit. 

Dudit. 

13  dudit. 

i5  Octobre. 


NOMS 

DES  CITOYENS. 


Le  sieur  Coclion, 
président. 


Le  sieurDelaroy, 
coniinissaiie  du 
roi. 

LesieurCbauvin, 
accusateur  pu- 
blic. 


Le  sieur  Vien  , 
grefiier. 

Le  sieur  Cocbon. 


Le  sieur  Cliauvin. 

Le  sieurVien. 

T,e  sieur  Delaroy. 

Le  citoyen  Vien. 

Le  citoyen  Dela- 
roy,  ci-devant 
commissaire  du 
roi. 

Le  citoyen  Co- 
chon. 

Le  citoyen  Chau- 
vin. 

Le  citoyen  Nour- 
ry, commissaire 
provisoire  du 
conseil  exécu- 
tif. 

Le  citoyen  Chau- 
vin , président 
par  intérim. 


Pour  ses  appointemens , à compter  du 
3 jan-vier  dernier , jour  de  son  ins- 
tallation , jusqu’au  dernier  mars 
suivant  inciusivenieut , d raison  de 

3,600  liv.  par  année 

Pour  idem.,  à coinjiter  du  16  du  même 
mois,  jour  de  son  installation,  jiis- 
t[u’au  dernier  mars,  inclusivement , 
à raison  de  1,800  liv.  par  armée..  . 
Pour  idem,  à compter  du  3 dudit  mois, 
jour  de  son  installation  , jusqu’au 
dernier  mars  suivant  inclusivement, 
à raison  de  3,700  liv.  par  année.  . 
Pour  idem.,  pendant  le  même  temps, 
à raison  de  3,400  liv.  par  année..  . 
Pour  idem , pendant  le  trimestre  d’a- 
vril dernier 

Pour  idem.,  même  tri/nestre 

Pour  idem.,  même  trimestre 

Pour  idem.,  même  trimestre 

Pour/rfe/7i,  peiidant  le  trimestre  de 

juillet  dèrriier 

Pour  idem  , pendant  le  même  trimes- 
tre, depuis  le  ]>remier  juillet  jus- 
qu’au 16  septembre  inclusivement.. 

Pour  'idem.,  du  premier  juillet  au  20 
septembre  suivant  inclusivement..  . 
idem,  pendant  le  trimestre  de 

juillet  dernier 

Potir  idem  , pendant  quatre  jours,  du 
27  septembre  au  3o  inclusiveme’nt.. 


Pour  idem , pendant  dix  jours  de  sep- 
tembre dernier,  du  3i  au  3o  inclu- 
sivement  


SOMMES, 


TOTAL. 


1.  s,  d.| 

880 

3/5 

660 

586  i3  A 

900 

675 

600 

45o 

600 

38o 

800 

675 

20 


100 


7,701  i3  4| 


Agier 

Jacquiau..  . . 

Melle 

Dudit. 

• O 

. 

Latiliîer.  . . . 
Airault.  . . . 

Partenay.  . . 





Martin.  • • . 

Tliouais,  . . 



• • • • • 

1 

Totaux.  , 

i 

1 

1 

1 jSao 

Menues  dépenses  du  tribunal  criminel  N''.  26. 




DATES. 

NOMS 

DES  CITOYENS. 

PRÉCIS  DES  MANDATS. 

1 9 Juil.  J 79^’ 

Bordage , menui- 
sier. 

Pour  répai-ations  faites  an  parquet  du 
tribunal  criminel  , depuis  le  i 'i 
Mars  1792,  payables  par  le  citoyen 
Pastour. 

SOMMES 
payées. 


54  12 


Réparations  à la  maison  de  justice  criminelle.  N».  17' 


i4  Août  1792. 


la  Septembre. 


San  quel. 


Idem. 


Pour  réparations  faites  au  donjon  du 
château  de  Niort,  servant  prov.so.- 
rement  de  maison  de  justice  du  e- 
partement  ^ payable  par  le  citoyen 

Pour  idem  .,  faites  à ladite  maison  de 
justice  , pour  finir  d’acquitter  a 

somme  de  4i  i Uv.  4 

l’adjudication  & liais  de  conduite  , 
payables  par  idem 

tcïAI-  * 


379 


i6 


3i  8 


4ii  4 


( i-7  ) 


Dépeîîses  fixes  de  l’administration. 


Totaux. 


trimestre  de  janvier,  j Tl 

f— 

Appoin-  1 

Droits  8 _ 

Dates. 

te  mens 

d’assis-  D 

fixes. 

tances. 

1. 

1.  S.  d. 

.8  2 Juin 

25o 

i58  18  9 7^ 

-|  179^- 

.|  Dudit. 

iSo 

i55  31  r 

S T 

,|  Dudit. 

25o 

lîQ  10  11  i 

.1  Dudit. 

1S0 

log  17  cl  T 

•2.5o 

i53  ^ ^ 

■| 

25o 

187  7 i| 

1 

260 

164  16  6|  A 

.1^8  Juii. 

zSo 

168  i5  |î< 

é- 

. 2 Juin. 
1- 

t 

600 

172  13717 

ai'l 

. , Dudit. 

e- 

375 

' ' ' 1 

. 2,975 

1 i,35o  1 

trimestre  b’a vr  I L 

_A 

Appoln- 
temens 
fixes. 


Dates. 


SOMMES 
lotalcs 

des  trimestres- 


(•  i38,  ) 

Frais  de  hureauæ.  2^. 


DATES. 


NOMS 

DES  CITOYENS. 


PRÉCIS  DES  Mandats. 


[iw.Juin  1792.  [Piet-Chambelle, 
secrétaire  - gé- 
néral. 


7 Juillet. 

24  Août. 

iSSeptenibre. 
2 (Iclobre. 

25  dudit. 


Idem. 

Noiirry,  adminis- 
trateur. 

Idem. 

Idem. 

Cbevallereau,  se- 
crétaire du  dé- 
partement. 


ûiir  raison  des  frais  de  bureaux  pen- 
dant le  trimestre  de  janvier  de  la) 
présente  année,  payable  parle  sieur 
loctjiie 

^o\n  idem  , pendaiu  le  trimesi  'xè  d’a- 
vril,  payable  par  le  sieur  Minot.  . 
lour  frais  d aomjiustration , payable 

par  le  sieur  Pastour 

V^ridem,  payable  par  rVie’w.  ! ! ! 

louridem,  du  trimestre  de  iiiillet 
dernier,  payable  par  le  sieur  Minot. 
lour  vingt-trois  jours  de  ses  appoin- 
temens  du  présent  mois,  à compter 
du  au  2.D  inclusiveirtent. 


TOTAL, 


hnpressioTis.  N°.  3o. 


i®''.JuIn  1792. 
c 


Lefranc 


, imprir 
meur  du  dé- 
partement.- 
Idem. 


'Pour  impressions  faites  pendant  le  tri- 
mestre de  janvier  de  la  présente  aii- 
payable  par  le  sieur  Brossier. 
Four  idem.,  pendant  le  même  temps, 
payable  jiar  le  citoyen  Cbabf'ceau.. 
l our  idem,  pendant  le  même  tiiines- 
tre,  payable  par  le  citoyen  Gàrran. 
Four  idem.,  même  trimestre,  payabJe 

par  le  sieur  Toc(|ué i 

^owx  idem,  pendant  le  trimestre  d’a- 
viil  , payable  par  le  Sieur  Garran.  . 
our  idem,  même  trimestre  , payable 

par  le  citoyen  Toqué 

Pour  idem,  même  trimestre,  payable 
par  le  sieur  Brossier..  . . 

Pour  idem  , même  trimestre 
ble  par  le  citoyen  Garran. 


SOMMES 

payées. 


1. 


1,200 

1,200 

1,800 


63 


9,o63  17  9 


6,000 


4,000 


paya- 


it,000 


o_,ooo 


3i,ooo 


D ATES. 


N 0 M S 

DES  CITOYENS. 


ID  Août  I 7^2. 

l5  dudit. 

i8  Sepembre. 
Dudit. 

29  dudit. 

îO  Octobre. 

Dudit. 
Dudit. 


Lefr 


iinc  , impri- 
meur (tu  d(3par- 
temerit. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem.. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


ISOMMES 

payées. 


Ci-contre 

Pour  impressions  Dites  pendant  Je 
trimestre  d’avnl  , jjayable  par  le 

.1  sieur  Cliaboceau 

Pour  idem  ^ même  trimestre  , payable 

I par  le  citoyen  Xoerjué 

Pour /efew,  même  trimestre^  paya- 
ble par  le  citoyen  Cliaboceau..  . . 
Pour/^OT,  même  trimestre,  payable 
par  le  citoyen  Garran.  . 

Pour  idem 
juillet 
Tocqué 

Pour  idem  ^ final  paiement  du  tri- 
mestre de  janvier  dernier  , payable 

par  idem 

Pour  idem  ài idem  du  trimestre  dDvril 

dernier  , payable  par  idem 

I our  idem  a compte  sur  le  trimestre 
(le  juillet  dernier,  payable  par 
idem . ^ 


, pendant  le  trimestre  de 
, payable  par  le  citoyen 


TOTAE. 


Secours  accordés  aux  maisons  d’instruction. 


9 


Juil. 


1792. 


iSSeptembre. 
27  dudit. 


Municipalité 

Partenay. 


de 


Prigard  , supé- 
rieur du  collè- 
ge de  Niort. 

Idem, 


Secours  accordés  pour  le  maintien  du 
collège  de  ladite  ville,  pendant 
l’année  1792,  payable  par  le  sieur 

Tocqué 

Pour  secours  accordé  audit  collège 
pour  le  maintien  de  l’instruction 
publique  , jiayable  par  le  citoyen 
Pastour 

Paye  , tant  pour  le  reliquat  du  tri- 
mestre de  janvier  de  la  présente  an- 
née, que  pour  ceux  d’avril  & juil- 
let suivant,  conformément  à Par- 
rete  du  conseil  du  7 décembre 
1791  , payable  par  idem 


total. 


51,976 

2»  1 

0 

01. 

3oo 

818 

IO  9 

2,i8x 

9 i 

3,3oo 

1 

Ni 


-‘Tfl 


' v._ 


■--ir 


( i4o  ) 

Pépinières.  N®.,  32. 


DATES. 


■4  Août  1792. 


Dudit. 


noms 

dfs  citoyens. 


Piet  - Pijoui  & 

Dieumegard. 


Ledit  Dleume- 
card. 


PPiÉCIS  DES  MANDATS. 


Pour  le  loyer  des  six  premiers  mois 
de  la  présente  année , de  la  pépinière 
de  Niort , payable  par  le  sieur  Pas- 

tour • 

Pour  l’entretien  de  ladite  pépinière , 
pendant  le  même  temps,  payable 
par  le  citoyen  Pastour 


S OMMES 


total. 


Dépenses  imprévues. 


33. 


|i9  Juil.  1792- 


■21  Septembre. 


la  Octobre. 


Proust,  chef  du 
bureau  des  con- 
tributions pu- 
bliques. 


Antoine  Gille, 


Gimat. 


Pour  avances  par  lui  faites  aux  nom- 
més Maury  & Métays , qui  ont  ete 
envoyés  exprès  aux  directoires  de 
districts  du  département , pour  por- 
ter les  lois  des  8 & la  de  ce  mois , 
relatives  aux  dangers  où  se  trouve 
la  patrie  , payable  par  le  sieur  Pas- 

tour , 

Pour  ses  déboursés  dans  un  voyage 
qu’il  a fait  à Mauzé,  pour  le  sei^l 
vice  des  étapes , en  vertu  de  réqui- 
sition du  district  de  Niort,  paya- 
ble par  le  citoyen  Pastour.  • • • 

Pour  à-compte  , en  sa  qualité  d ad- 
judicataire delà  réparation  au  corps 
de-garde  dans  Te  local  du  departe- 
ment , sur  la  somme  de  JqS  livres 
la  sous  8 deniers , montant  de  i ad- 
judication à lui  consentie  le  8 sep- 
tembre dernier  , payable  par  le  ci- 
toyen Pastour. 

TOTAL. . . . . 


1.  s.  d 


5o 


1 lO 


i6o 


39  i5 


21  5 


200 


421 


( Ml  ) 


^Appomtemensdes  employés  à l'inspection  des  rôles.  jST®  34 


NOMS 

DFS  CITOYENS. 


^es  1 7 Juillet 
& loOcto- 
bre  1792. 


Idem, 


Idei 


Mazure,  inspec- 
teur - général 
des  rôles. 


PRÉCIS  DES  Mandats. 


Hérault , visiteur 
principal  des 
rôles. 

Constant, visiteur 
des  rôles. 

Vigant , idem. 

David  , idem. 

Poupot,  idem. 

Joannis,  idem. 


Pour  ses  apnointen, eus  des  trois  tri- 
mestres de  janvier,  d’avril  & juillet 
derniers  , à raison  de  ?oo  liv.  par 
trimestre  , payables  par  le  citoyen 
-locque ^ 

Pour  idern^  mêmes  trimestres , à raison 
pLlom-^*'"'  citoyen 

Pour  idern^  mêmes  trimestres,  à raison 
Minot  citoyen 

Pour  idem,  mêmes  trimestres,  à idem  , 
payables  par  le  citoyen  G arran.  . 

1 our  idem,  mêmes  trimestres.,  à idem, 
payables  par  le  citoyen  Bro.ssier 
Pour  mêmes  trimestres  , à idem', 
payables  par  le  citoyen  Cliaboceaii. 
Pour  deux  mois  & fjuatorze  jours  de 
la  portion  de  ses  appointemens,  ciui 
doit  etreacipiittée  sur  les  sous  adi'- 

t.onnels,  depuis  le  17  janvier  der- 
niei  jusqu  au  premier  avril  suivant, 
& les  trimestres  d^avril  & juillet  ■ 
raison  ,1e  7,5  liv„. , p.yiwes  .Vj 
le  sieur  Tocque ^ 

total 


SOMME  S 


s.  d, 


900 


375 


225 

22.5 

225 

225 


211  1 


3 4 


2,386  i3 


A 


N 


i 


( 142  ) \ 


"X- 


4. 


État  drs  mandats  délivrés  par  le  directoire  dit. 
Département  des  deux  Sèvres,  sur  les  100,000 
livres  accordées  par  h gouvernement  pour  Les 
■ dépenses  relatives  à l’insurrection  du  distsict 
'de  Bressuire , qui  a eu  lieu  dans  le  mois  d Août 

,2.  N“.  35. 


^79 


DATES. 


[3  Septembre. 


lO 


dudit. 


Dudit. 


Dudit. 

Dudit. 


noms 

DES  CITOTENS. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


Pellerin  , com- 
mandant un  dé- 
tachement de 
la  garde  natio- 
nale de  la  Ro- 
chelle. 

Barbot , sergent 
de  la  cavalerie 
de  Rochefort. 


SOMMES. 


Pougnion  , l^ieu 
tenant  de  la 
garde  nationa- 
le de  Roche- 
fort. 

Colet,  comman- 
dant de  la  cava- 
lerie de  Niort. 

Étienne  Maudet. 


Pour  le  complément  de  neufs  jours  de 

pave  de  cent  soixante-septhommesde 
la  garde  nationale  de  la  Rochelle, , a 
raison  de  i5  sous  6 deniers  par  jour 
& par  homme 

Pour  la  solde  d’un  détachement  de 
soixante-six  hommes  , depuis  le  O 
septembre  jusqu’au  i3  inclusive- 
ment  ‘ ‘ ’i  ’i' 

Pour  la  solde  d’un  détachement  de  la 
garde  nationale  de  Rochefort , com- 
posée de  trois  cent  vingt-cinq  hom- 
mes , depuis  le  8 jusqu’au  i3  sep- 
tembre  ; ' * ■ *l ‘i* 

Pour  la  solde  d’un  détachement  de  la 

cavalerie  de  Niort 


Tonnet,  adminis- 
trateur. 

Daubigné  , offi- 
cier municipal 
à Beauvoir. 


Pour  loyer  d’un  cheval  pendant 
quinze  jours,  à 1 livre  lO  sous  par 

jour 

Pour  acquitter  des  dépensés 

Pour  remboursement  des  dépenses 
relatives  à la  perquisition  & arresta- 
tion du  sieur  Dury , prêtre  réfrac- 
taire du  district  de  Bressuire.  . . • 


i ,098 


4i5 


i3  61 


1,678  5 
231  5 


22  lO 


l5  16 


LC, 45a  6|' 


X 


dates. 


K O M s 

DES  CITOYENS. 


PRÉCIS  DES  MANDATS. 


SOMMES. 


1 Marc  Robert. 


Ipo»,  açcoVwè 'r-r 

r!;r:^s:rrspo«S;rco„. 

Toi  d’artillerie  


10,452. 


i5o 


v8  dudit. 

20  dudit. 

21  dudit. 


Mounier, 
nislrateur. 

Desaivre  , idem. 
DaupEin , P-  , 

de  rhôpital  de  I 
Niort. 


911 


8 


TOI  U cCrtiiicric*  • • • i-voictanCB  I 

lT.U.efe«.  rtaet; 

mIoz-  & Surgères , composées  de 

mL.erie  , c.nonn.ers 

Rl  artilleurs ' ’ jpc 

Pour  subvenir  aux  des 

malheureux  qui  ont  epro 

pertes  dans  l’i«f  f ;o;age 
Pour  frayer  aux  dépenses  d im  voy  g ^ 

ipour  traitemens  ^.-.^aux  de  la 

‘ Dis  à deux  gardes  nationaux  ue  ^ ^ 

Niorr""'  Ir^SSon  *pmir‘  i’arrêstad^^^  du 

Oranger,  cUoyen  GraUhcaU^^^^P^^^  ^ ei-deYant  maire  de 

de  la  latei  Rressuire.  • • • • • ^ déuen- 

j giieraye.  fournitures  de  vivres  & 1 

Limousineau  , suides  & courriers,  & de 

p-'Vr  ■■ 

) mune  d Air-  1 

1 U Pour  quatre  cent  soixante  sacs  de 

\ Riche  & G ibault,  • gc  voiture 

adiudicatairesa  ^ 

Saint-Maixent.  soixante-quatre  paires  de  psto  ets 

May é,  voiturier.  P ‘^^"^’^.'^LXnouvtue 

1 tinés  à 1 armement  de  . q RSS 

I g»Lm«ie,  à 6ato.  lap».'='-  -1  S.?» 


36o 


2,229 


i i3,4or 


2 Octobre. 
Dudit. 


, ,,i  Poïr  a;ances  par  lui  faites 

Nonrry  , admi-1  ^ 

1 nistraleur.  , \ fo  rembourser  de  ce  qu  d a pay 

1 Morand  , secre- 1 du  districl^e  la  B-O 


taire-géneral. 


"ni  directoire  du  districtl^c 
rVielle  riui  avoit  avanc^anx  voi 
riers  les  liais  de  conduite  d’un  con- 
voi d’artillerie 


i937 


722  1( 


42^257 


, 


; ■ 4'.. 


A- 


D A TES. 

- noms 

Uts  CI  TOY£Ns 

20ct.l7Ç2.  j 

Poupard  , prési- 
dent de  Padmi- 
Jiistratiori  du 
département. 

I ; '\ 


[sommes. 


■ ilepori.  ...  11. 

I Te  î’'"’'’  'en  ;e,‘t,; 

pou,-  alw""»'''’”  ■’"  .''“■"O'oi'-e. 

£..r.  “ Mr.-rcb- 


S.  d 


O U di  t. 


Cl.apelnin  , maire  nationale.. 

Epron,  prSZTT 
Pe.cts  d?ire  comrï  o 

j G-llo.  nubergiate,  ^ Pot''l-^„®‘‘''""''"'  • ••"■■•“ 

nationale  do  Hnoifort 
De^aivro,  admiJpo???® 

Simonnet,  entre- , ;^;-nsfe..e?| 


iSn  6 


Dudit. 


Idem. 


Crépellier,  secré- 
taire du  district 
de  Thoiiars. 

Le  sieur  Gilles  , 
commissaire 
pour  les  vivres. 
Devaux  , admi- 
m.nistrateurdu 
département. 
Pierre  Baugier 
lieutenant  - co- 
lonel cl%  gar- 
des nationales 
de  Niort 
Orimaud' , 
doiinier. 


ES -ïr:  -e;;:;! 

ve„„„,  d,  U Ruchlu"™' 

ipSSKsiï'-; 

Pour  avoir  fait  conduire  & escorter  d.. 
munitions  de  guerre.  . / 

Lidoninité  accordée  anv  rr-,  T 
nalcs  de  Niort  ? f 
lesmiels  éi^-  i ^ s.ics  dans 

.1  'toient  plusieurs  effets  d’é 

q-Wementqui  se  sont  perdu?!  .’ 


1/  63 


20 


140,746 


îKili 


» / 


